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      Prologue
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      Blake pénètre dans un bar de Salt Lake City.
    

    
      Il a dû en supporter des choses pour en arriver là ! À commencer par
      se servir de sa femelle. Il n’en peut plus ! Il est temps que
      ça s’arrête.
    

    
      C’est bientôt fini !
    

    
      Psony a localisé la clé de sa réussite – celle qui l’aidera à
      devenir le chef des vampires – grâce aux vêtements qu’elle
      avait dérobés.
    

    
      Blake regarde autour de lui. Il y a beaucoup de monde, d’ivrognes
      même. Comment la reconnaître ? Il n’a aucune idée de ce à quoi
      elle ressemble. Il regarde les jeunes femmes, belles de préférence –
      Kraler ne se fourvoierait jamais avec un laideron –, quand soudain,
      ses yeux se posent sur une créature assise au comptoir. C’en est
      presque trop facile ! Elle ne peut pas être aussi négligente ! À
      moins qu’elle soit stupide !
    

    
      Elle est assise sur un haut tabouret, elle a un cul magnifique, mais qu’il
      ne regarde pas. La seule chose qui l’intéresse c’est le
      serpent tatoué au creux de ses reins, juste au-dessus de la ficelle noire
      de son string dépassant de son jean.
    

    
      Il s’approche nonchalamment, comme si de rien n’était.
    

    
      –    Une bière, commande-t-il au barman.
    

    
      Il est servi de suite et paye directement sa consommation comme il s’assoit
      sur le tabouret adjacent à celui d’Angel.
    

    
      Aucun doute. C’est bien elle.
    

    
      Comme si elle n’était pas assez négligente avec le tatouage dans son
      dos, elle laisse visible l’anneau noir tatoué autour de son
      annulaire.
    

    
      Stupide créature !
    

    
      –    Bonsoir. Puis-je vous payer un verre ?
    

    
      Il tente d’engager la conversation.
    

    
      Angel tourne la tête vers lui. Bon sang qu’elle est belle ! De
      longs cheveux noirs lui tombent jusqu’à la moitié du dos, des yeux
      verts magnifiques, un teint hâlé parfait. Une véritable incarnation de la
      beauté.
    

    
      Elle sursaute en le voyant. Il ressemble trop à Kraler, mais ce n’est
      pas Kraler.
    

    
      –    On se calme ! Je suis Blake. Tu es Angel.
      On va aller faire un tour tous les deux.
    

    
      Blake ? Le demi-frère de Kraler. Cela ne fait aucun doute pour elle
      tant la ressemblance est impressionnante. Même si le lascar en face d’elle
      semble moins imposant que son ex-petit ami, et que quelque chose de plus
      menaçant obscurcit son regard.
    

    
      –    Je n’irai nulle part avec toi,
      déclare-t-elle.
    

    
      –    Tu n’as aucun intérêt à me désobéir. Je
      vais te ramener chez moi avant de le clamer à tout le monde. Kraler
      rappliquera pour te sauver et je vous tuerai tous les deux avant de
      devenir le chef des vampires.
    

    
      –    Kraler ne viendra pas à ma rescousse.
    

    
      –    Si, qu’il viendra ! Tu seras mon
      appât.
    

    
      Elle roule des yeux avant de porter son verre à ses lèvres pour en vider
      le contenu. De la Tequila. Dure journée !
    

    
      Blake lui empoigne le bras, énervé qu’elle n’obéisse pas. Il
      la force à le suivre, en lui promettant qu’il la tuera sous les yeux
      de Kraler pour lui faire payer le fait de lui avoir pris sa place de chef.
    

    
      Angel se débat, criant, refusant de suivre ce monstre qui lui fait peur
      malgré son calme. Elle sait bien que si elle sort d’ici avec lui, il
      la tuera. Il tuera Kraler et les autres. Elle refuse. Elle ignore tout sur
      leur guerre, ou presque, et se fiche d’en connaître la teneur ou
      même d’en faire partie.
    

    
      –    Lâche-la !
    

    
      Angel lève ses yeux pour regarder à qui appartient la voix salvatrice de l’homme
      volant à son secours. Un vigile du bar.
    

    
      Blake refuse et tire Angel pour l’entraîner hors de l’établissement.
      Ils sont cinq vigiles à lui venir en aide. L’un d’eux la
      ramène à l’intérieur alors que les quatre autres se battent contre
      Blake.
    

    
      L’homme appelle un taxi et Angel le prend dans la ruelle arrière dès
      qu’il arrive.
    

    
      Son passé la rattrape.
    

    
      Elle voulait pourtant disparaître, se fondre dans la masse.
    

    
      Jamais elle n’avait pensé que dans cette ville quelqu’un la
      retrouverait. Elle n’a pas d’autre choix, elle ne peut plus
      faire l’autruche. Il lui faut de l’aide.
    

    
      Blake reviendra, c’est indéniable. Il a apparemment décidé de nuire
      à Kraler, et à elle. Si elle ne trouve pas un moyen de se protéger, il la
      tuera.
    

    
      –    Où va-t-on ? demande le chauffeur de taxi.
    

    
      –    Seattle, répond-elle.
    

    
      Kraler et les Snake sont les seuls capables de la protéger de
      Blake.
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 1
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      Ça fait trois jours que Viper a posé un mouchard sur la voiture de
      Kalypso.
    

    
      Trois jours ! Merde !
    

    
      Et elle n’a toujours pas quitté le parking du Byzance.
    

    
      Viper n’en peut plus. Comment savoir qui elle est si elle ne sort
      jamais de l’appartement de Kraler ?
    

    
      Dark et lui ont commencé à douter d’elle après l’histoire des
      sous-vêtements racontée par Anna. Avant d’en parler à Kraler, ils
      veulent être certains de ne pas se tromper. Néanmoins, ils en ont aussitôt
      informé Slash et Friz qui pensent aussi qu’une vérification s’impose
      avant d’en avertir le chef.
    

    
      Ils ne peuvent pas ignorer que la sorcière fait un bien fou à Kraler. Et
      tout ça ne serait que du vent ? Pourquoi se rapprocherait-elle de lui
      ainsi ? Quel intérêt pour Blake ? Trop de questions et pas une
      once de réponse.
    

    
      La seule fois que Kraler et Kalypso ont quitté l’appartement ces
      trois derniers jours, c’était pour aller chercher les Lapis-lazulis.
      D’ailleurs les membres du Conseil des Snake doivent recevoir
      leur bague ce soir.
    

    
      Kalypso ne pourrait pas jouer sur tant de choses. Pourquoi leur donner les
      moyens d’affronter le soleil si elle est de connivence avec Blake ?
    

    
      Viper n’en peut plus de se questionner. Il a besoin d’action
      au plus vite !
    

    
      –    Salut, émet Camilla en entrant dans la pièce.
    

    
      Elle est souriante ces derniers jours. Cela fait plaisir à voir. Elle
      recommence à manger et ne déteste plus Kraler – enfin moins. Il est
      toujours en compagnie de Kalypso qu’elle maudit !
    

    
      Viper lui répond.
    

    
      Elle et Slash ont passé la nuit au manoir, comme tous d’ailleurs
      – sauf Kraler et Kaly. Ce qui inquiète les membres du Conseil étant
      donné les doutes qu’ils ont sur elle.
    

    
      Une cinquantaine de guerriers Snake veille sur le manoir la nuit.
      Le jour, ils sont dans la dépendance, armés de fusil. Normalement,
      personne ne devrait pouvoir franchir le portail et les murailles entourant
      la demeure, mais dans le cas où quelqu’un y parviendrait, il serait
      accueilli par les guerriers armés. Viper a placé des caméras de sécurité
      dans toute l’enceinte extérieure du manoir ainsi que des alarmes et
      des détecteurs de mouvement.
    

    
      La demeure est devenue une véritable forteresse depuis que Blake s’y
      est introduit, et les membres du conseil ont l’ordre de rester ici.
    

    
      Camilla prépare son repas sous les yeux de Viper qui ne cesse de se
      demander à quoi elle pense.
    

    
      Depuis qu’elle a appris – par Kraler – qu’Angel
      est vivante, elle rayonne. Elle n’a qu’une envie : la
      retrouver. Cela dit, elle n’a pas été jusqu’à demander à
      Kalypso de la localiser. Faut pas pousser !
    

    
      –    Qu’est-ce que tu comptes faire ce soir ?
      interroge Viper.
    

    
      Kraler et eux ont une réunion à propos de Blake. Ils espèrent que les
      guerriers Snake qui fouillent les alentours de la ville
      découvriront quelque chose ; et Viper, que Kalypso fera un faux pas
      en l’absence de son petit ami.
    

    
      –    Slash me déposera à l’hôpital de Lawson
      avant d’aller au temple. Je passerai la nuit avec Anna, jusqu’à
      son retour.
    

    
      Depuis que Blake s’est introduit chez eux, Kraler a décrété que les
      femelles ne resteraient jamais seules dans le manoir, même si des
      guerriers veillent.
    

    
      Blake ignore apparemment tout de l’hôpital de Lawson, ou il n’imagine
      pas que les membres du Conseil puissent y cacher leur compagne.
    

    
      –    Tu seras escortée ?
    

    
      –    Par vingt guerriers.
    

    
      La prudence est de rigueur dorénavant !
    

    
      –    Tu accepterais de faire quelques infiltrations
      pour retrouver Angel ?
    

    
      Il l’attendait celle-là ! Il s’étonne juste qu’elle
      ne soit pas venue plus tôt. Ça fait trois jours qu’elle sait.
    

    
      –    Kraler aussi veut que je la retrouve. J’ai
      déjà regardé, mais ça n’a rien donné.
    

    
      –    Il s’est enfin rendu compte qu’elle
      lui manque ?
    

    
      –    Pas exactement.
    

    
      Il se souvient de la discussion qu’ils ont eue, c’était il y a
      trois jours. Ils avaient fait venir tous les membres du Conseil chez lui
      après l’appel du Colonel. Kalypso était là aussi – sans
      exprimer le souhait de l’aider. Elle était restée muette.
    

    
      –    Comme vous le savez, j’ai accepté la
      requête de Camilla et cherché à récupérer le corps d’Angel.
    

    
      Il l’avait appelé par son prénom, déjà là, c’était étonnant.
    

    
      –    Je me suis adressé au Colonel avec qui nous
      avons signé la trêve. Devinez quoi ? Cette garce n’est pas
      morte ! Elle a juste tout fait pour disparaître ! Je veux que
      vous me la retrouviez.
    

    
      Il était véritablement en colère. Cela confirmait bien sa théorie, et ils
      en avaient tous été surpris. Kraler n’avait pas voulu croire en la
      possibilité d’une autre explication. D’ailleurs, tout ce qu’il
      veut c’est la retrouver afin de lui dire ses quatre vérités.
    

    
      –    Viper ?
    

    
      –    Hein ?
    

    
      Il tourne la tête vers Camilla. Il était perdu dans ses pensées.
    

    
      –    Pourquoi Kraler veut-il la retrouver ?
    

    
      –    Ton amie lui a fait beaucoup de mal. Découvrir
      que sa mort n’était qu’un mensonge a donné du crédit à la
      raison qu’il s’était faite de son départ.
    

    
      –    Elle l’aime, je te le jure, Viper.
    

    
      –    Je le croyais aussi. Mais plus maintenant. Pas
      après ce que je sais.
    

    
      –    Elle avait peut-être une bonne raison de
      disparaître.
    

    
      –    Comme quoi ?
    

    
      –    Peut-être était-elle en danger.
    

    
      –    Bien sûr, ricane-t-il. Si ça avait été le cas,
      elle n’aurait jamais été plus en sécurité qu’ici.
    

    
      –    Accorde-lui le bénéfice du doute.
    

    
      –    Je ne lui accorde rien du tout. Je la
      retrouverai parce que c’est ce que Kraler veut. Après, elle assumera
      les conséquences de ses actes devant notre Seigneur.
    

    
      –    Qu’est-ce qu’il lui fera ?
    

    
      –    Rien du tout. Une bonne engueulade, puis elle
      repartira en pleurant.
    

    
      Camilla hausse les épaules. Elle n’imagine pas un seul instant que
      ça puisse se passer ainsi entre Angel et son compagnon.
    

    
      Viper sourit, comprenant bien qu’elle n’y croit pas. Mais il n’imagine
      pas autrement les retrouvailles d’Angel et Kraler. À moins qu’ils
      se fourvoient, que jamais ils ne la retrouveront !
    

    
       
    

    
      À la tombée de la nuit, Kraler et Kalypso passent le barrage pour entrer
      au manoir, dans la Jaguar.
    

    
      Quelques minutes plus tard, ils sont dans la demeure. Les membres du
      Conseil sont là.
    

    
      –    Kaly a quelque chose pour vous, se réjouit
      Kraler.
    

    
      Le vampire n’a jamais été aussi souriant que depuis qu’il est
      avec Kalypso.
    

    
      La sorcière, dans sa tenue sexy et provocante, donne une bague sertie d’un
      Lapis-lazuli ensorcelé à chacun des amis proches de Kraler. Les bagues ne
      sont pas parfaitement identiques afin qu’il soit possible à n’importe
      lequel d’entre eux de reconnaître celle de l’autre.
    

    
      Kalypso reçoit des remerciements de toute part, même si les guerriers sont
      maintenant très méfiants vis-à-vis d’elle.
    

    
      –    Je tiens à tous vous en informer, communique
      Kraler en attirant Kaly dans le creux de ses bras.
    

    
      C’est d’ailleurs la première fois que le vampire est tant
      démonstratif avec elle devant les autres.
    

    
      –    Je vais briser mon union dès ce soir. Yassin est
      au courant et a fait venir un tatoueur.
    

    
      C’était tellement logique qu’il prenne cette décision, mais c’est
      trop rapide pour les guerriers. Ils ne peuvent pas laisser Kraler
      commettre ce qui est peut-être une bêtise.
    

    
      –    Je continue ? questionne-t-il à l’oreille
      de Kaly qui sourit.
    

    
      Apparemment, heureuse.
    

    
      –    Je suis sûre qu’ils seront ravis de l’apprendre.
    

    
      –    D’apprendre quoi ? s’inquiète
      Viper.
    

    
      –    Kaly et moi nous nous unirons au temple dès
      demain.
    

    
      Les yeux des vampires s’écarquillent. Ils ne peuvent pas laisser
      faire ça non plus.
    

    
      Ils vont devoir le mettre au courant de leurs doutes sans même savoir s’ils
      sont fondés !
    

    
      Slash tente de relativiser. Si Kalypso a accepté de s’unir à Kraler
      c’est bien parce qu’elle n’est pas liée à Blake. Il n’y
      en aurait aucun intérêt.
    

    
      Pas vrai ?
    

    
      Merde ! Et si tout cela n’était qu’un piège ! Un
      horrible piège dans lequel Kraler est enlisé !
    

    
      –    Eh bien, vous ne nous félicitez pas ?
      questionne Kraler à l’assemblée trop silencieuse à son goût.
    

    
      –    C’est si soudain, explique Viper. Bien sûr
      on n’ignore pas que vous êtes ensemble, mais briser ton union ce
      soir et t’unir à une autre demain c’est… ouais, soudain. Mais
      oui, tu as raison, félicitations !
    

    
      Les autres l’imitent afin de ne pas éveiller les soupçons.
    

    
      –    C’est ma compagne qui va être ravie !
      soupire Slash.
    

    
      –    Désolé de te compliquer les choses avec elle,
      émet Kraler en tapant sympathiquement sur l’épaule de son meilleur
      ami.
    

    
      À cet instant, Camilla entre dans la pièce, prête à être conduite auprès d’Anna.
    

    
      Les guerriers se murent dans le silence, aucun ne veut être celui qui lui
      annoncera la nouvelle. Quand elle avait appris que Kraler avait mis toutes
      les affaires d’Angel à la cave elle avait hurlé, était devenue
      complètement folle ! Alors là…
    

    
      Kraler se jette à l’eau. Il faudra bien qu’elle l’apprenne
      et qu’elle s’y fasse.
    

    
      –    Je disais à mes amis que Yassin brisera mon
      union dès ce soir.
    

    
      Elle bout à l’intérieur, mais ne souhaite pas donner à Kalypso la
      satisfaction d’exploser devant elle. Elle n’aime pas cette
      fille qu’elle trouve mesquine en plus de ses pouvoirs de sorcières.
      Les vampires sont bien trop aveuglés par sa beauté, à son goût, pour qu’ils
      puissent percevoir la moindre chose néfaste en elle.
    

    
      –    Kraler et moi nous nous unirons demain, annonce
      Kalypso, et nous serions ravis de ta présence.
    

    
      –    C’est une plaisanterie ? s’ahurit
      Camilla en regardant Kraler. Tu nous fais une mauvaise blague ?
    

    
      –    Je savais que tu n’approuverais pas.
    

    
      –    Et comment ! Merde ! Pourquoi tu fais
      ça ?
    

    
      La voilà qui hausse le ton maintenant.
    

    
      Kraler se demande ce qu’il espérait. Ce n’est pas parce qu’elle
      sait que son amie est vivante que les choses s’adouciront, au
      contraire. Elle va voir son action comme la pire des trahisons. Pourtant,
      elle a tort. Kraler essaye juste d’être heureux.
    

    
      –    T’es pas enceinte au moins ?
      interroge-t-elle Kalypso.
    

    
      Cela pourrait expliquer cette stupide décision du Seigneur des vampires.
    

    
      –    Pas encore.
    

    
      Parce qu’en plus, ils ont le projet d’avoir un enfant !
      Camilla croit rêver ! C’est ça, elle est dans un cauchemar.
    

    
      –    Ça suffit, Camilla ! intervient Slash. On
      va y aller.
    

    
      Slash doit la tirer pour qu’elle accepte de le suivre.
    

    
      –    Désolé, formule Kraler à l’encontre de
      Kalypso.
    

    
      –    Je ne m’attendais pas à autre chose de sa
      part. Je sais qu’elle est la copine de ton ex.
    

    
      –    Un de ces jours, faudra bien qu’elle
      arrête.
    

    
      –    Ne t’en fais pas, je suis une grande
      fille.
    

    
      Elle caresse son visage comme les guerriers restants quittent le manoir,
      se rendant déjà au temple. Elle l’embrasse rapidement avant qu’eux
      aussi s’en aillent.
    

    
       
    

    
      Dark, Viper et Friz vont directement au temple. Viper a pris son PC
      portable afin de voir si l’Infinity de Kalypso quitte le parking du
      Byzance. Il l’espère. Ils l’espèrent tous. Sinon, quoi ?
      Ils devront parler à Kraler de leurs soupçons. Et s’il ne les
      croyait pas ?
    

    
      Horrible scénario !
    

    
      Le pire des scénarios.
    

    
       
    

    
      Slash fait rapidement un saut à l’hôpital de Lawson pour y déposer
      Camilla qui n’a pas eu droit à un sermon dans la voiture. Slash a
      les mêmes doutes qu’elle à présent. Néanmoins, il ne lui en a pas
      fait part. Justement pour des instants comme il y a dix minutes où elle
      aurait pu tout révéler à Kraler sans preuve.
    

    
      Ça aurait pu être un désastre !
    

    
       
    

    
      Kraler dépose Kaly chez eux – il appelle ainsi son appartement en
      face du club. Elle a pris trop d’importance dans sa vie pour qu’il
      puisse s’imaginer vivre sans elle maintenant.
    

    
      La sorcière lui promet de ne pas bouger et de faire attention, même si
      elle est capable de se protéger contre Blake, il le sait.
    

    
      –    Tu m’appelles quand tu as fini.
    

    
      –    Pour que tu te chauffes en m’attendant ?
      sourit-il.
    

    
      –    Notre dernier projet de ce genre avait été
      avorté si je me souviens bien.
    

    
      –    Je t’appelle dès que je pars.
    

    
      Ils échangent un baiser, après quoi la sorcière sort de la voiture et
      Kraler se rend au temple.
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 2
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      La réunion démarre rapidement dans la salle du Conseil dès que tous les
      membres, Yassin et les guerriers ayant patrouillé la nuit dernière sont
      là.
    

    
      Kraler interroge d’emblée les vampires qui ont sillonné les
      alentours de Seattle la nuit dernière.
    

    
      Ils ont chacun repéré des maisons isolées qui pourraient cacher Blake,
      mais pas de château.
    

    
      Kraler compte les visiter, une par une, ce qui entraîne une protestation
      des membres du Conseil, car cela va prendre beaucoup de temps.
    

    
      –    On n’a rien d’autre, fait remarquer
      le chef.
    

    
      Cela, ils le savent. Et c’est très frustrant.
    

    
      –    Voilà comment nous allons procéder…
    

    
      Kraler donne les ordres, divisant ses guerriers en plusieurs équipes qui
      iront explorer les demeures dites suspectes.
    

    
      Lorsque la majeure partie des vampires a quitté le temple, Kraler se
      tourne vers Yassin.
    

    
      –    Combien de temps pour briser mon union ?
    

    
      –    Deux minutes de paroles et un peu plus pour
      effacer l’anneau noir.
    

    
      –    Faisons ça maintenant, je veux en finir.
    

    
      –    Euh… Kraler ? intervient Slash.
    

    
      Merde ! Il lui faut vite trouver quelque chose afin que son ami ne
      fasse pas cette bêtise.
    

    
      –    Tu ne penses pas qu’on devrait nous aussi
      aller jeter un œil aux demeures ?
    

    
      –    Après, Slash. D’abord je veux me
      débarrasser de ce fardeau !
    

    
      Ouah ! Quel langage ! En voilà une façon de parler de son
      mariage.
    

    
      –    Kraler, il faut que je te dise quelque chose.
    

    
      Le chef demande alors à Yassin et aux autres guerriers de sortir de la
      pièce. Une fois seul avec Slash, il lui accorde toute son attention.
    

    
      –    Tu n’as jamais pensé que si tu n’avais
      pas ressenti l’immense déchirure de sa mort c’est justement
      parce qu’elle est en vie ?
    

    
      –    Non.
    

    
      Et c’est vrai, il n’y a jamais songé. Mais qu’est-ce que
      ça change maintenant ? Il a une femme merveilleuse dans sa vie. Angel
      n’y a plus sa place. Elle l’a perdue le jour où elle a choisi
      de le quitter. Et puis ça s’est renforcé quand elle a choisi de
      demeurer morte afin de lui échapper à jamais.
    

    
      Voilà comment il voit les choses.
    

    
      –    Tu devrais peut-être, suggère Slash.
    

    
      –    Qu’est-ce que ça pourrait bien y changer ?
    

    
      –    Tu pensais, à tort, qu’elle n’était
      pas ton âme sœur.
    

    
      –    Pourquoi à tort ? Je ne lui pardonnerai
      jamais ce qu’elle m’a fait.
    

    
      –    Elle l’est peut-être. Tu l’as
      longtemps cru.
    

    
      –    Une erreur, voilà tout.
    

    
      –    Kraler, tu dois encore réfléchir…
    

    
      –    Désolé, Slash. Que tu parles pour toi ou
      Camilla, le résultat est le même. J’ai pris une décision quant à mon
      avenir. Je vais m’unir avec Kaly et concevoir mon héritier avec
      elle.
    

    
      Slash est abasourdi par la nouvelle.
    

    
      Kraler en profite pour quitter la salle, refusant d’en débattre
      davantage sur sa vie affective. Il en a déjà discuté avec Kaly, et elle
      pense qu’il ne devrait pas attendre d’avoir l’aval des
      autres pour prendre ses décisions, ou même agir. Il a décidé de suivre son
      conseil.
    

    
      Slash se demande s’il n’est pas temps de parler à Kraler avant
      qu’il fasse une erreur.
    

    
      Une grave erreur.
    

    
      S’il brise son union pour une femelle indigne qui se sert de lui, il
      va s’en vouloir. Et s’il apprend que ses frères d’armes
      le savaient, il leur en voudra plus que toute autre chose.
    

    
      Slash sort de la pièce à son tour pour retrouver les autres dans la cour
      intérieure du temple.
    

    
       
    

    
      Kraler rejoint Yassin en déclarant qu’il est prêt à en finir. Le
      sage vampire n’est pas d’accord avec la décision de son chef,
      mais il ne le lui dira pas et lui demande de le suivre jusque dans la
      salle où il s’est uni avec Angel, où Slash et Camilla se sont unis.
    

    
      C’est un peu la salle des mariages.
    

    
      Le tatoueur est présent, prêt à libérer Kraler de l’anneau noir
      ancré sur son annulaire.
    

    
       
    

    
      –    Où est Kraler ? questionne Slash dès qu’il
      arrive à la hauteur de ses amis.
    

    
      –    Avec toi, répond Viper.
    

    
      –    Très drôle ! Il a quitté la salle.
    

    
      –    T’as réussi à le faire changer d’avis ?
      demande Dark.
    

    
      –    Non.
    

    
      –    Il est peut-être avec Yassin, suppose Friz en
      voyant que le vieux vampire n’est pas visible.
    

    
      –    Il brise son union, comprend Slash avant de s’élancer
      vers la salle où il pense le trouver.
    

    
      Les autres lui emboîtent le pas, courant même afin d’arriver avant
      qu’il ne soit trop tard. C’est le moment de parler.
    

    
      –    Kraler, non ! s’écrie Slash en
      entrant dans la pièce où effectivement le chef de sa race se tient devant
      Yassin.
    

    
      –    Slash, on en a déjà discuté ! peste Kraler.
    

    
      Les trois autres se tiennent derrière Slash. Le chef comprend alors qu’il
      y a bien plus qu’une désapprobation de son meilleur ami.
    

    
      Ils désapprouvent tous.
    

    
      –    Je suis désolé que vous le preniez ainsi, s’attriste
      Kraler, mais c’est ma décision et je vous demande de la respecter.
    

    
      –    On le fera, répond Slash. Si c’est
      toujours ce que tu veux quand tu nous auras écoutés.
    

    
      –    Slash, bordel ! Vous pouvez dire ce que
      vous voulez, ça ne changera rien !
    

    
      Kral colère. Ses amis n’ont pas décidé de lui faciliter la tâche !
      Ils ne respectent même pas ses décisions et désapprouvent publiquement. Il
      ne laissera pas passer ça !
    

    
      –    T’es sûr ? interroge Viper en faisant
      deux pas vers lui. Vraiment sûr ?
    

    
      –    Vraiment, soupire Kral.
    

    
      –    Alors ça ne te fera rien d’apprendre qu’elle
      n’est pas qui elle prétend.
    

    
      –    De quoi tu parles ?
    

    
      –    Je savais que ça pourrait t’intéresser.
    

    
      Viper esquisse un sourire quand un bip retentit dans la pièce.
    

    
      –    Elle a bougé ! s’exclame-t-il en
      posant son PC portable sur la table entreposée contre le mur. Merci, mon
      Dieu !
    

    
      Les autres s’approchent pour regarder bouger le signal sur le plan
      affiché à l’écran, alors que Kraler ne comprend rien de ce qui se
      passe. Il s’approche néanmoins.
    

    
      –    C’est quoi ce signal ?
      questionne-t-il, dubitatif. Hey, mais c’est ma rue !
    

    
      Il lève les yeux de l’écran pour les poser sur les vampires, l’un
      après l’autre.
    

    
      –    Qui espionnez-vous ?
    

    
      Il adopte un ton dur, car il connaît déjà la réponse.
    

    
      –    Vous allez me dire ce que vous trafiquez et
      maintenant ! tonne-t-il.
    

    
      –    Yassin, Kraler vous appellera quand il
      souhaitera poursuivre, déclare Friz afin de s’en débarrasser
      poliment.
    

    
      Le vampire sort de la pièce avec le tatoueur sur les talons.
    

    
      Les membres du Conseil peuvent maintenant parler. Cela ne sera pas une
      mince affaire, Kraler semble véritablement hors de lui.
    

    
      –    Je vais t’expliquer puisque tout est parti
      d’une discussion que j’ai eue avec Anna, se lance Dark.
    

    
      Viper laisse traîner ses yeux sur l’écran afin de voir où se dirige
      la sorcière, pour le moment toujours dans le quartier sud.
    

    
      –    Anna et moi parlions de ta relation avec
      Kalypso, poursuit Dark.
    

    
      –    En quoi cela peut-il bien vous regarder ?
      peste Kraler.
    

    
      –    On en disait que du bien, rassure-toi.
    

    
      Le chef s’adoucit à ces mots. Peut-être que finalement ce n’est
      pas leur désapprobation à eux quatre qu’il va se prendre en pleine
      face !
    

    
      –    Bref, je t’épargne les détails. J’en
      suis venu à dire que Kalypso ne portait pas de sous-vêtements.
    

    
      Kraler esquisse un sourire. Ils ont tous dû le remarquer.
    

    
      –    Ça vous choque, c’est ça ? demande
      Kraler.
    

    
      –    Non, assure Dark. Elle est libre. C’est
      juste que cette histoire a réveillé des choses en Anna.
    

    
      –    Comme quoi ?
    

    
      –    Comme…
    

    
      –    Elle sort de la ville, communique Viper.
    

    
      –    Arrête de l’espionner ! tonne Kraler.
    

    
      –    Ferme-la et écoute Dark ! On en reparlera
      ensuite !
    

    
      Viper tonne à son tour. Kraler le toise aussitôt pour ce manque de
      respect.
    

    
      Viper s’en fiche, il baisse les yeux pour les poser sur son écran et
      surveiller la sorcière, en aucun cas ce n’est un signe de
      soumission.
    

    
      –    Kraler ? l’appelle Dark.
    

    
      Dès que le vampire lui adresse un regard, il continue.
    

    
      –    Anna a dit qu’il y avait une rousse avec
      Blake quand elle était séquestrée.
    

    
      –    Tu oublies ça tout de suite, peste Kraler qui
      comprend soudain où veut en venir son ami.
    

    
      –    C’est mince, je te l’accorde, mais
      elle ne portait pas de sous-vêtements non plus.
    

    
      –    Et vous me faites un foin pour ça ?
    

    
      –    Elle a pris la route montagneuse, informe Viper
      en leur désignant l’écran de son PC. Entre montagnes et forêts, leur
      rappelle-t-il. Ici, il y a la forêt, ajoute-t-il en désignant l’endroit
      de son doigt. Qu’est-ce que vous en pensez ?
    

    
      –    Que vous me faites une mauvaise blague !
      soupire Kraler.
    

    
      –    On n’est pas certain que ta copine et
      celle de Blake soient une seule et même personne, néanmoins, on a de
      fortes suspicions, conclut Slash.
    

    
      –    Elle pourrait juste aller faire une promenade,
      suggère Kraler qui espère que Kaly ne s’est pas moquée de lui.
    

    
      –    Elle est arrêtée, annonce Viper. Que dirais-tu d’aller
      vérifier tout de suite qui elle est réellement ?
    

    
      Kraler ne pense pas avoir la force de surmonter cette réalité si elle est
      vraiment l’espionne de Blake. Il s’assoit sur la chaise contre
      le mur, incapable d’émettre le moindre mouvement.
    

    
      Il lui a fait une confiance aveugle. Il l’a emmenée au temple, au
      manoir, chez lui. Il lui a montré les souterrains. Il l’a
      complètement initiée à sa vie, à celle de tous, des compagnes de ses
      frères d’armes. A-t-il vraiment pris un risque inconsidéré en lui
      octroyant sa confiance ?
    

    
      Tout ça est impossible. Elle ne peut pas se servir de lui. Ils font l’amour.
      Ils ont l’intention de s’unir la nuit prochaine et de
      concevoir leur fils au plus tôt. Tout ça n’est pas que du vent.
    

    
      Il a même été jusqu’à échanger son sang avec elle. C’est
      intime. Privé. Il ne fait jamais ça normalement. Kaly lui a complètement
      fait perdre la tête, et même s’il n’est pas amoureux d’elle…
      il est profondément attaché à elle.
    

    
      Elle lui fait un bien incroyable. Sans elle, il serait au fond d’un
      trou, bourré, à attendre la mort. Elle lui a redonné goût à la vie... à
      tout.
    

    
      Si jamais elle s’est servie de lui, il n’y aura aucune
      rédemption possible, il la tuera.
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      –    Allons voir où elle est, je veux en avoir le
      cœur net, décide Kraler en bondissant sur ses pieds.
    

    
      Les autres acquiescent, et ensemble, ils quittent la salle avant de se
      mettre en route à bord de la Hummer de Dark.
    

    
      Viper prend la place du copilote pour guider son ami.
    

    
      Kraler est à l’arrière, entre Viper et Friz.
    

    
      Bon sang ! Si cette femelle s’est jouée de lui, elle vit sa
      dernière heure.
    

    
      Le trajet n’excède pas les dix minutes.
    

    
      Le convoi quitte le quartier sud pour se retrouver dans les montagnes et
      forêts. Ça semble tellement évident comme cachette quand ils en découvrent
      la route. Évident et facile à trouver. Alors pourquoi n’ont-ils
      jamais rien vu ? Quelques mètres plus loin, ils quittent la route
      pour suivre le même chemin que Kalypso.
    

    
      Le signal de la jeune femme est immobile depuis quelques minutes. Elle est
      apparemment arrivée.
    

    
      Dark prend la précaution de garer la voiture un peu avant leur point de
      chute, puis ils parcourent les derniers mètres à pied.
    

    
      Ils s’arrêtent devant un immense château. Impossible à rater par
      quiconque. À moins que…
    

    
      –    Elle le protège, comprend Friz. Elle a dû le
      rendre invisible quand elle a su qu’on allait fouiller les
      alentours.
    

    
      –    Et pour les guerriers transformés en corbeaux ?
      questionne Kraler chez qui le doute plane encore. Elle leur a tout de même
      rendu leur forme humaine.
    

    
      –    Une sorcière a envoûté les potions. Elle l’a
      dit elle-même : elle n’aurait pas pu briser un sort dont elle
      ignore tout. Et qui te dit qu’elle ne leur a pas effacé le château
      de la mémoire en même temps qu’elle leur rendait leur forme humaine ?
    

    
      –    Alors, elle est morte ! peste Kraler en
      avançant.
    

    
      L’impressionnant château ne lui fait pas peur, la sorcière non plus.
      Et encore moins ce mécréant de Blake. Il va en finir, ce soir.
    

    
      Quelques mètres avant d’atteindre la porte d’entrée, les
      vampires s’arrêtent, car cette dernière s’ouvre.
    

    
      Blake apparaît à eux dans une tenue de pirate négligé. Puis Kalypso.
    

    
      Satanée pythie !
    

    
      Elle porte une robe digne de Marie-Antoinette, comme le disait Anna.
    

    
      Kraler ne pense pas réussir à contenir sa rage bien longtemps. Il bout d’impatience,
      ressentant une envie de faire payer cette femme qui s’est moquée de
      lui de la pire manière qu’il soit.
    

    
      Elle n’a jamais été à lui. Elle appartient à cette pourriture de
      Blake.
    

    
      –    Kraler, mon frère, se réjouit Blake. Je suis
      impressionné. Comment as-tu donc fait pour me retrouver ?
    

    
      –    J’ai placé un traceur sur la voiture de
      Kalypso, explique Viper. T’es une sacrée garce !
    

    
      Elle hausse les épaules en souriant, arborant un air mesquin. Elle est
      tellement différente de la Kalypso qu’ils connaissent.
    

    
      –    Je ne voulais pas que tu l’apprennes si
      tôt, s’adresse-t-elle à Kraler. Mais tu es là, je n’ai pas eu
      le choix.
    

    
      –    Pourquoi, putain ? Pourquoi ?
    

    
      Il serre les poings, tentant de ne pas se donner en spectacle. Ce n’est
      pas trop la présence des siens qui le dérange, mais plutôt celle de Blake.
    

    
      –    Je suis les yeux et les oreilles de Blake,
      répond-elle en prenant la main du vampire.
    

    
      Rien que de penser qu’elle couchait avec lui en même temps qu’avec
      cette pourriture, ça lui donne des haut-le-cœur.
    

    
      Il la hait.
    

    
      Plus que tout, il la hait.
    

    
      –    Je n’ai malheureusement pas eu le temps de
      mettre sur pied mon plan machiavélique, explique Blake au chef des Snake.
      Mais ça va venir. Je sais où elle est. Je vais aller la cueillir.
    

    
      Puis il ricane.
    

    
      –    De qui parles-tu ? questionne Kraler.
    

    
      –    De celle qui sera la cause de ta chute. Adieu,
      Kraler. Tes jours sont comptés.
    

    
      Il ricane encore tout en lâchant la main de Kalypso, pivote et retourne
      dans le château.
    

    
      –    Pas si vite, mécréant ! peste Kraler en
      sortant son épée.
    

    
      –    Je ne te le conseille pas, émet Kaly en levant
      ses bras au ciel. Partez ou je vous fais emporter par le vent.
    

    
      Ils l’en croient capable, mais se coucher devant une sorcière…
      jamais ! Les vampires sortent leur épée à leur tour.
    

    
      Kalypso revoit son intention. Elle rend le château invisible, leur rendant
      ainsi toute invasion impossible.
    

    
      Ils comprennent maintenant pourquoi ils ne l’ont jamais trouvé. Ils
      avaient vu juste, la sorcière le protégeait.
    

    
      –    Je te jure que je te retrouverai, peste Kraler.
    

    
      –    Je viendrai à toi avant que tu reviennes. On a à
      parler tous les deux.
    

    
      Parce qu’en plus elle veut lui donner une explication ! Il
      croit rêver.
    

    
      Sans un mot, Kraler tourne les talons. Les guerriers lui emboîtent le pas.
    

    
       
    

    
      Dans la voiture les menant au temple, le silence règne durant un long
      moment.
    

    
      Ils avaient vu juste.
    

    
      Dark compte bien faire payer à Blake et Kalypso le mal qu’ils ont
      fait à Anna. En y pensant, il se demande si Kalypso est son vrai nom. Elle
      a sans doute tout inventé.
    

    
      –    Dark, tourne ici, décide Kral.
    

    
      Le vampire obéit avant de demander à son chef où il veut aller.
    

    
      –    Chez la grand-mère décédée de Kaly. Je te
      guiderai.
    

    
      Une vingtaine de minutes plus tard, Kraler est debout sur le trottoir, les
      yeux fixant un espace vert. Il n’en revient pas. Il devrait y avoir
      une maisonnette ici, il l’a vue, il y est même entré. Pourtant, il y
      a rien que des fleurs et des arbres.
    

    
      La sorcière s’est inventé une raison d’être en ville. En plus,
      elle l’a mêlé à ses tours de magie. La garce !
    

    
      Il pose ses yeux sur sa bague. Le Lapis-lazuli. Est-il vraiment réel ?
      Est-ce assurément sans danger ? Il ne peut plus se fier à elle.
    

    
      –    Rentrons, décide-t-il en remontant dans la
      voiture.
    

    
      Pour le moment, il la hait, il ne ressent rien d’autre qu’une
      abominable envie de vengeance. Mais qu’en sera-t-il ensuite quand il
      sera chez lui ? Il devrait peut-être aller au manoir.
    

    
       
    

    
      Sur le parking du temple, Dark attend que ses amis aient quitté le
      véhicule avant de partir à l’hôpital où il passera la nuit avec
      Anna. Slash le suit, allant chercher Camilla.
    

    
      Friz et Viper regardent leur ami. Peuvent-ils faire quelque chose ?
    

    
      –    Vous ferez passer le message aux autres, déclare
      Kraler, réunion, demain soir, au manoir.
    

    
      –    Sa voiture bouge, informe Viper à Kraler. Elle
      fait la route dans le sens inverse.
    

    
      –    Pourquoi n’a-t-elle pas retiré le mouchard ?
      questionne Friz.
    

    
      –    Parce qu’elle veut que je sache qu’elle
      sera chez moi, répond Kraler en le comprenant. J’y vais.
    

    
      L’instant suivant, la Jaguar a quitté le parking.
    

    
      –    Qu’est-ce que t’en penses ?
      demande Friz.
    

    
      –    J’espère qu’il sait ce qu’il
      fait. Il ne devrait pas oublier que c’est une sorcière puissante.
    

    
      –    Ils ne vont faire que parler.
    

    
      –    Tu m’as l’air d’en être sûr.
      Pourquoi ?
    

    
      –    Blake n’a pas fini de mettre son plan en
      place. Kalypso n’agira pas contre Kraler ce soir.
    

    
      –    C’est vrai. Il a dit quelque chose comme…
    

    
      –    J’ai entendu. La seule capable de faire
      chuter Kraler, c’est Angel. C’est elle que Blake cherche.
    

    
      –    Avec la sorcière, il la trouvera.
    

    
      –    Il reste juste à espérer que Kraler sera assez
      fort pour ne pas voler à son secours.
    

    
      –    S’il ne le fait pas, Slash le fera, pour
      Camilla. On sera dans la merde de toute façon.
    

    
      Friz soupire. C’est une certitude. Reste juste à espérer qu’ils
      ne mettent pas la main sur Angel, mais c’est un leurre. Rien ne
      résistera à Kalypso. Il lui suffira de la localiser. Friz se souvient qu’il
      lui faut un objet ayant appartenu à la jeune femme. Elle a facilement pu
      en voler un au manoir ou chez Kraler. Une fois localisée, Blake n’a
      plus qu’à user de la persuasion mentale et elle le suivra sans
      esclandre.
    

    
      Viper rentre directement au manoir alors que Friz va regarder la maison
      qui l’apaise.
    

    
      Comme très souvent, les volets sont tirés à cette heure et les lumières
      sont éteintes. Il a besoin de voir son visage. Ça fait si longtemps.
    

    
       
    

    
      Dark et Slash arrivent en même temps à l’hôpital. Dark se précipite
      sur Anna qui est ravie de le voir, alors que Slash enlace Camilla.
    

    
      –    La soirée s’est bien passée ? demande
      Anna.
    

    
      Dark pose ses yeux sur Slash. Doit-il dire la vérité ?
    

    
      –    Qu’est-ce qui se passe ? questionne
      Anna qui comprend instantanément que quelque chose cloche.
    

    
      –    Kraler a brisé son union, comprend Camilla.
    

    
      –    C’était bien son intention, confirme
      Slash, mais heureusement il n’a pas été jusque-là.
    

    
      –    Un sursaut de conscience ?
    

    
      –    Un évènement impromptu.
    

    
      –    Tu lui as dit ce dont nous avions parlé ?
      demande Anna à Dark.
    

    
      –    Oui.
    

    
      –    Et alors ?
    

    
      –    La sorcière et la rousse sont une seule et même
      personne.
    

    
      –    C’est confirmé ?
    

    
      –    Oui.
    

    
      Anna a du mal à croire qu’elle ait pu évoluer plusieurs jours aux
      côtés de cette femme sans la reconnaître. Sa voix. Elle savait bien en
      entendant Kraler au téléphone qu’elle avait déjà entendu cette voix
      quelque part. Cette fille a dû user de sa magie sur elle afin qu’elle
      oublie tout.
    

    
      –    La sorcière et la rousse ? De quoi est-ce
      que vous parlez ? demande Camilla.
    

    
      –    Slash t’expliquera les détails. On vient d’apprendre
      que Kalypso est une complice de Blake.
    

    
      –    Sa compagne, rectifie Anna.
    

    
      –    C’est elle la rousse qui l’accompagnait
      au château ? s’étonne Camilla.
    

    
      –    Oui.
    

    
      –    Je suis désolée.
    

    
      –    On le sait. C’est tout ce qui compte.
    

    
      –    Je vous avais dit qu’elle n’était
      pas bien pour Kraler, enchérit Camilla. D’ailleurs, comment le
      prend-il ?
    

    
      –    Il compte la tuer, répond Dark.
    

    
      –    Tant mieux.
    

    
      –    Ce ne sera pas simple. C’est une sorcière
      rusée et sournoise.
    

    
      Les vampires poursuivent en leur parlant du plan de Blake qui n’est
      pas encore mis en place, et du rôle qu’il veut qu’Angel y
      joue.
    

    
      Camilla étouffe un cri. Cette pourriture de vampire et la sorcière
      pourraient finir par la retenir prisonnière. Sa sœur de cœur. Mon Dieu,
      non !
    

    
      –    Qu’est-ce qui va se passer maintenant ?
    

    
      –    Je suppose que Kraler donnera une réunion dès
      demain, dit Dark.
    

    
      –    Où est-il ?
    

    
      –    Chez lui. La sorcière l’y attendait.
    

    
      –    Elle va l’envoûter !
    

    
      –    Aucun intérêt, je te rassure.
    

    
      –    Tout se passera bien pour Kraler, lui promet
      Slash. Il ne risque rien. Pas tant qu’ils n’ont pas Angel.
    

    
      –    Il faut la retrouver.
    

    
      –    Viper y travaille. Rentrons.
    

    
      Elle suit son compagnon après avoir souhaité une bonne nuit à Dark et
      Anna.
    

    
      Dark s’assoit sur le lit et serre sa femelle dans ses bras en lui
      promettant que toute cette histoire sera vite terminée. Ils savent où est
      le château, même si la sorcière le protège.
    

    
      –    Il faut la tuer, c’est votre seule chance
      d’atteindre Blake, déclare-t-elle.
    

    
      –    On les vaincra, sois sans crainte.
    

    
      Il l’embrasse sur le front et la questionne sur son état, et leur
      bébé, souhaitant sortir toute cette merde de sa tête, même pour un infime
      moment.
    

    
      Tout pourrait très mal se passer pour eux. La sorcière est redoutable et
      contre eux. Ils ont beau être nombreux, il n’est pas sûr que ça
      suffira.
    

    
      Blake a les moyens de mettre la main sur Angel et de faire tomber Kraler.
      Tout ce que veut ce sale type, c’est régner sur les vampires.
      Écraser les Snake pour les remplacer par les Skull.
    

    
      Bien sûr, ils se battront pour que ça n’arrive pas, mais est-ce que
      ça suffira ? La sorcière est capable de faire tellement de mal si
      elle le désire. À moins que dans cette histoire elle retourne sa veste. Ce
      serait une solution.
    

    
      La seule solution.
    

    
      Elle aurait très bien pu tomber amoureuse de Kraler lors de son manège,
      souhaiter y mettre un terme et l’aider.
    

    
      C’est totalement aberrant. Irréalisable.
    

    
      Kraler est pourtant tellement mieux que son demi-frère. Kalypso avait l’air
      d’une femelle merveilleuse dans tous les domaines.
    

    
      Est-elle tombée amoureuse de Kraler ?
    

    
      Faites que oui, mon Dieu.
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 4
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      Kraler passe la porte de chez lui pour découvrir Kaly debout devant la
      baie vitrée. Il ignore comment réagir même s’il meurt d’envie
      de l’étrangler. Il n’est pas stupide et sait bien qu’il
      n’arrivera pas à la toucher.
    

    
      –    Je t’avais dit que je viendrais à toi.
    

    
      –    Viens-en au fait, veux-tu !
    

    
      –    L’idée du mouchard était bonne, néanmoins
      tu diras à Viper que je l’ai neutralisé.
    

    
      –    Quel intérêt t’as bien pu avoir à me
      séduire ?
    

    
      –    Tu n’aurais pas autant fait confiance à
      une amie qu’à ta petite amie.
    

    
      –    Tu as usé de tes pouvoirs sur moi !
      affirme-t-il en tapant du poing sur le mur.
    

    
      –    Non. Sauf pour t’endormir.
    

    
      –    Et te barrer en douce, j’imagine.
    

    
      –    Je devais informer Blake de ce qui se passait.
    

    
      –    Tu voulais quoi ? Découvrir où l’on
      vit ?
    

    
      –    Ce n’est qu’un bonus. La seule chose
      que veut Blake c’est Angel.
    

    
      –    Mais pourquoi ?
    

    
      –    Tu as tué Armus.
    

    
      –    Quel rapport ?
    

    
      –    Armus était devenu un Skull depuis plus
      de vingt ans. C’est de lui que Blake tient l’information de
      ton union. Il l’a contacté psychiquement avant de mourir.
    

    
      Kraler était loin de se douter qu’Armus avait retourné sa veste,
      néanmoins cela n’a aucune importance.
    

    
      –    Blake a toujours voulu ta place. Tu ne l’ignores
      pas. Disons que la condamnation d’Armus a été l’élément
      déclencheur.
    

    
      –    Et toi, dans l’histoire, tu fais quoi ?
    

    
      –    Je connais Blake depuis cinq ans et je lui voue
      une totale dévotion. Il est mon ami, mon mentor et mon amant.
    

    
      Il secoue la tête. Il s’en doutait, malheureusement.
    

    
      Cette femelle n’est qu’une salope manipulatrice !
    

    
      –    Je l’aide à obtenir ce qu’il veut :
      le trône des vampires. Même si je ne crois pas trop en sa vérité. Tu
      aurais usurpé le trône lui revenant de droit. Je sais bien que non. Il te
      revenait. Néanmoins, c’est lui que je soutiens, car c’est de
      lui que je suis amoureuse.
    

    
      –    Tu t’es juste foutue de ma gueule pour en
      savoir plus sur Angel !
    

    
      Il est en colère, n’arrivant pas à y croire. Son rêve est en train
      de tourner au cauchemar.
    

    
      –    Je sais où elle est. J’ai pris des
      affaires à elle dans ton armoire.
    

    
      –    Vous l’avez déjà capturée ?
    

    
      –    Non. Blake a raté sa première tentative.
    

    
      –    Où est-elle ?
    

    
      –    Pourquoi ? Tu comptes voler à son secours ?
    

    
      –    Angel et moi on n’est plus ensemble. Tu es
      bien placée pour le savoir. Alors pourquoi vous en prendre à elle ?
    

    
      –    Blake pense qu’elle te fera venir.
    

    
      –    Un appât. Vous comptez m’appâter avec elle ?
      Mais vous perdez votre temps ! Ce soir, j’étais sur le point de
      briser mon union quand j’ai appris la vérité sur toi. Briser mon
      union, Kaly ! Tu ne comprends pas ce que ça signifie ?
    

    
      –    Que j’ai bien joué mon rôle ! Tu as
      simplement découvert la vérité trop tôt.
    

    
      –    Tu aurais poussé le vice jusqu’à t’unir
      à moi ?
    

    
      –    Bien sûr. J’aurais régné sur les Snake
      avec toi, avant ta chute. Je serai alors devenue veuve, avec ton fils à
      élever. Je me serai ensuite unie avec ton frère.
    

    
      –    Ne l’appelle pas ainsi ! peste-t-il.
    

    
      –    Tu veux bien qu’on oublie cet interlude ?
    

    
      –    Pardon ?
    

    
      –    On pourrait s’unir tout de même et faire
      un enfant.
    

    
      Il croit rêver ! Qu’est-ce qu’elle s’imagine ?
      Il n’est pas fou !
    

    
      –    Réfléchis-y, Kraler.
    

    
      –    C’est tout réfléchi. C’est non.
    

    
      –    Dommage. Je t’aime bien, tu sais.
    

    
      –    Pas avec moi. Passe-moi l’instant de tes
      regrets.
    

    
      –    Je n’en ai aucun.
    

    
      –    Rentre chez toi et dis à ton pote que peu
      importe ce qu’il fera et qui il agitera sous mon nez jamais je ne
      tomberai dans son piège.
    

    
      –    Si ça ne fonctionne pas avec Angel, je la tuerai
      moi-même.
    

    
      –    À ta guise.
    

    
      –    Je choisirai une autre proie.
    

    
      –    Tu perdras ton temps.
    

    
      –    Je te connais, Kraler. Je connais ton sens de l’honneur.
      Si ta compagne est incapable d’éveiller quoi que ce soit en toi,
      Camilla le sera.
    

    
      –    Je t’interdis de toucher à elle !
      peste-t-il en bondissant sur Kalypso.
    

    
      La sorcière sourit. Elle a touché là où ça fait mal.
    

    
      –    Je vais prendre mes affaires et je m’en
      vais, déclare-t-elle avant de se diriger à la chambre.
    

    
      Il rêve de la tuer. Maintenant. Mais il n’y parviendra pas. Elle est
      trop maline et le verrait venir. Il faut qu’il s’accorde du
      temps. Juste un peu. En espérant que Blake ne mette pas la main sur Angel
      entre temps. Bien que cela ne serait pas fatalement dramatique.
    

    
      Il vient de mettre son plan sur pied. La chute de la sorcière. Il esquisse
      un sourire et espère juste ne pas avoir surestimé le pouvoir qu’il a
      sur elle. Au fond de cette femelle il y a bien une part qui en pince pour
      lui, il en a besoin pour réussir son plan.
    

    
      –    Bonsoir, Kraler, articule-t-elle avant de sortir
      de l’appartement.
    

    
      –    Ouais, c’est ça ! peste-t-il.
    

    
      Bon. Et maintenant ? Combien de temps doit-il attendre pour l’appeler
      et réclamer à la voir ?
    

    
      Il l’ignore. Un jour ou deux. Ça semble si long. À moins que ce ne
      soit pas assez. Il devrait en parler avec ses amis pour juger au mieux. Il
      les mettra au courant lors de la réunion de la nuit prochaine. Il n’aura
      aucun droit à l’erreur, alors autant mettre toutes les chances de
      son côté.
    

    
       
    

    
      Camilla se réjouit de la sortie de Kalypso de leur vie à tous, mais
      surtout de celle de Kraler.
    

    
      Bien sûr, il reste les menaces de Blake à l’encontre d’Angel,
      et d’ailleurs dès que Viper passe la porte du manoir, elle lui saute
      dessus afin de savoir où en sont ses recherches.
    

    
      –    Nulle part, réplique-t-il. Je pense que
      mademoiselle Ambérita a changé de nom.
    

    
      –    Tu devrais peut-être essayer avec Davers-Snake.
    

    
      –    Oh ! Tu me prends pour une andouille ?
      Déjà fait !
    

    
      –    Je ne veux pas qu’elle se retrouve entre
      les mains de Blake. Tu as vu ce qu’il a fait à Anna et aux autres
      filles !
    

    
      –    Personne ne le veut. On avisera si c’est
      le cas.
    

    
      –    Tu devrais appeler Kraler.
    

    
      –    Pourquoi ?
    

    
      –    Je veux savoir ce qui s’est passé avec
      Kalypso.
    

    
      –    Elle y est peut-être encore.
    

    
      –    Je m’en fiche.
    

    
      –    Eh bien, fais-le, toi.
    

    
      Viper commence à monter les escaliers avant de lui souhaiter une bonne
      nuit pour finir dans sa chambre.
    

    
      Le faire elle-même ? Elle se disputera de nouveau avec Kraler si elle
      lui parle. Elle abandonne l’idée et va rejoindre Slash dans leur
      chambre.
    

    
      –    C’est bon, tu as vu Viper ?
    

    
      –    Oui. Mais il ne sait rien.
    

    
      –    Cette histoire se finira vite. D’une façon
      ou d’une autre.
    

    
      –    J’aimerais mieux que ce soit sans heurt
      pour nous.
    

    
      –    Ouais, moi aussi. Viens par là.
    

    
      Elle obéit et se blottit dans les bras de son compagnon. Le mâle dominant
      de chaque parcelle de son corps et de son cœur. Elle l’aime plus qu’elle
      ne pourra jamais le lui dire, les mots n’étant pas assez forts.
    

    
      –    Je vais faire la paix avec Kraler,
      décide-t-elle.
    

    
      –    Jusqu’à ce qu’il ramène une autre
      femelle ? s’amuse Slash.
    

    
      C’est vrai. Elle n’avait pas pensé à cette éventualité. Il
      finira par rencontrer quelqu’un d’autre. À moins que Blake
      mette la main sur Angel et qu’il la sauve. Ils se retrouveraient. Ce
      ne serait pas une si mauvaise chose finalement que Blake retrouve Angel.
    

    
       
    

    
      –    Te voilà, me amor, émet Blake en voyant
      Psony entrer dans la salle à manger.
    

    
      –    As-tu retrouvé Angel ?
    

    
      Elle regarde par-dessus son épaule pour voir que les chaînes accrochées au
      mur ne retiennent aucune femme.
    

    
      Elle soupire. Cela signifie que non.
    

    
      –    Je suis retourné dans ce bar à Salt Lake City
      pendant que tu étais à embobiner mon frère chéri, elle n’y était
      pas.
    

    
      –    Évidemment, tu lui as fait peur.
    

    
      –    A-t-il marché ?
    

    
      –    Non.
    

    
      –    Tout espoir est vraiment perdu ?
    

    
      –    Je ne me suis pas roulée à ses pieds si c’est
      ce que tu veux savoir. Ma présence lui faisait du bien, j’espère que
      je finirai par lui manquer et qu’il appellera.
    

    
      –    Tu laisses reposer notre plan sur des
      suppositions ? s’ahurit-il.
    

    
      –    Ne t’occupe pas de mes affaires ! Je
      gère. Occupe-toi plutôt des tiennes.
    

    
      –    Localise-la de nouveau.
    

    
      Elle soupire. Décidément, il faut qu’elle fasse tout.
    

    
      Au début de leur relation, elle n’était qu’une aide.
      Maintenant, elle est devenue la pionnière. Être auprès de Kraler a
      renforcé sa place, ça lui a donné de la force combative, maintenant elle
      veut plus. Elle veut diriger.
    

    
      –    Salt Lake City. Débrouille-toi avec ça. Arpente
      les rues avec sa photo, je m’en fiche. Je la veux ici, somme-t-elle
      en désignant les chaînes accrochées au mur, dans une semaine au plus tard.
    

    
      –    Méfie-toi, Psony ! Tu n’ignores pas à
      qui tu t’adresses !
    

    
      –    Et toi ? Sais-tu vraiment qui je suis ?
    

    
      Elle lève les bras avant de les diriger sur lui. Une bourrasque se
      déclenche, entraînant le vampire puissant au sol comme s’il n’était
      qu’une plume.
    

    
      –     Retrouve-la, ordonne-t-elle. Et ne me
      déçois pas !
    

    
      Il jure entre ses dents. Si elle se met à retourner sa veste pour aider
      Kraler, il la tuera, il n’aime pas cet excès de zèle. Il va falloir
      qu’elle se calme très vite et il connaît un moyen.
    

    
      Il se relève et bondit devant elle avant de la serrer contre lui pour l’embrasser
      fougueusement. Malgré le fait qu’il aime ses longues robes, il
      apprécie encore plus la mini-jupe qu’elle porte. Les tenues qu’elle
      passe pour aller voir Kraler l’excitent incroyablement. Même si ce
      qu’elle y fait avec lui le répugne.
    

    
      Il la fait asseoir sur la table comme il remonte le tissu noir de sa jupe
      jusqu’à ses hanches.
    

    
      Docile, elle écarte les cuisses quand il ouvre son pantalon pour en sortir
      son membre engorgé qu’il enfonce en elle d’un coup de reins.
      Elle gémit en attrapant ses longs cheveux noirs pour le forcer à mettre sa
      tête en arrière et lèche sa gorge avant de la mordiller comme il bouge en
      elle.
    

    
      D’un mouvement rapide – caractéristique des vampires –
      Blake attrape ses poignets qu’il plaque sur la table la forçant
      ainsi à s’allonger. Il augmente la vitesse de ses pénétrations comme
      elle remonte ses jambes sur la table pour le sentir davantage. Blake lâche
      ses poignets après quelques minutes, pour poser ses mains sur sa poitrine
      avantageuse et la malaxer avec possession. Cette créature est à lui. S’il
      doit l’engrosser pour s’assurer qu’elle ne lui échappe
      jamais, il le fera.
    

    
      Il poursuit l’exploration de son intimité avant de se libérer en
      elle pour enfin se retirer. Il quitte la pièce après l’étreinte. Il
      doit satisfaire cette créature et ramener Angel.
    

    
      Elle se redresse dès qu’il est parti, réajustant sa jupe au passage.
    

    
      C’est la première fois qu’ils font l’amour depuis qu’elle
      a commencé à coucher avec Kraler. Elle ne voulait pas avoir deux amants au
      cas où elle tomberait enceinte, car elle ne se protège pas, malgré ce qu’elle
      a dit à Kraler.
    

    
      Elle ressent un sentiment étrange, comme si elle avait servi à Blake. L’étreinte
      était identique à toutes celles qu’ils ont partagées dans le passé,
      mais totalement différente de ce qu’elle partageait avec Kraler.
    

    
      Avec Kraler c’était tellement bon.
    

    
      Avec Blake ce n’était pas comme elle aurait voulu. Elle n’a
      pas aimé. Elle n’aime plus sa façon de faire.
    

    
      Chose qu’elle ne fait jamais, prendre une douche après l’amour
      avec son homme, cette nuit, elle s’y presse.
    

    
      Bon sang ! Non. Non. Non.
    

    
      Kaly a peur de comprendre, mais ça ne peut pas être vrai. Ce serait la
      condamner.
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 5
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      Alors qu’Anna et Camilla sont à l’étage, les membres des Snake
      commencent leur réunion avec le chef dans la grande pièce.
    

    
      Kraler a étalé une carte des montagnes alentour sur la table, mais il
      souhaite commencer par un autre sujet : Kalypso.
    

    
      –    Je compte la rappeler, mais j’ignore
      combien de temps je dois laisser entre l’explication et le coup de
      fil.
    

    
      –    Pourquoi la rappeler ? s’étonne Dark.
    

    
      –    J’y ai bien réfléchi et le seul moyen de
      venir à bout de Blake, c’est d’éliminer Kaly.
    

    
      –    Jusque-là, on pense pareil, émet Viper.
    

    
      –    Pour éliminer Kaly, j’ai besoin qu’elle
      me fasse confiance, sinon je ne pourrai pas l’approcher.
    

    
      –    Comment tu t’y prendrais ? interroge
      Slash.
    

    
      Kraler leur parle de son plan. L’appeler pour lui dire qu’elle
      lui manque et qu’il veut la voir. Quitte à la voir plusieurs soirs
      de suite avant de pouvoir l’assassiner, il le fera. Il compte la
      tuer quand il lui fera l’amour, en lui brisant la nuque. Il est
      persuadé que c’est leur seule chance de réussir et il ne compte pas
      la gâcher.
    

    
      –    Je doute que ce soit aussi facile, soulève Dark.
      Elle se méfiera. N’importe quelle femelle censée serait méfiante.
    

    
      –    C’est pour ça que je pense avoir besoin d’un
      certain nombre de rendez-vous avant de la mettre de nouveau dans mon lit.
    

    
      –    Ça peut marcher, accepte de reconnaître Slash.
    

    
      –    Il le faut, enchérit Friz. Si Kraler échoue, il
      n’aura plus jamais de moyen de l’approcher.
    

    
      –    Je veux faire au mieux, rétorque Kral. Alors
      combien dois-je laisser de jours avant de l’appeler en feignant de
      me morfondre pour elle ?
    

    
      –    Deux, suggère Viper. Cela me semble assez. Mais
      ne sois pas idiot au point de reconnaître qu’elle te manque, invente
      une excuse, genre : tu veux encore parler de ce qui s’est passé
      et comprendre. Si tu fais le type sincère, ça risque de faire un peu gros.
    

    
      –    OK, je crois que j’ai compris.
    

    
      –    On en reparlera avant que tu l’appelles,
      si tu veux, suggère Slash.
    

    
      –    Oui. On fera ça. Pour le moment, voilà le plan
      des montagnes et ici se trouve le château, dit Kraler en marquant l’emplacement
      de celui-ci d’une grosse croix rouge.
    

    
      –    Ce n’est pas un peu prématuré de prévoir
      une attaque, intervient Friz. Concentre-toi d’abord sur la sorcière.
      On parlera d’attaque quand elle sera morte. Ne brûlons pas les
      étapes.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu suggères ?
    

    
      –    De rendre les choses crédibles. Va au Byzance
      et picole avec un air déprimé.
    

    
      Le chef accepte volontiers de reconnaître que ce serait une bonne chose,
      mais il n’en a pas envie.
    

    
      –    Blake et Kalypso s’attendent à avoir fait
      de toi une loque. Donne-leur satisfaction. Il faut absolument qu’ils
      y croient si tu veux que ça marche, enchérit Slash.
    

    
      –    Heureusement que j’ai un seuil de
      tolérance à l’alcool plutôt élevé, s’amuse Kral.
    

    
      –    Et nous ? On fait quoi ? questionne
      Dark.
    

    
      –    Va voir ta femelle. Ceux qui le veulent peuvent
      venir avec moi, j’imagine.
    

    
      –    Ça peut se faire, accepte Viper. Mais ne ris pas
      à nos blagues. On ne sait pas si on sera épié ou non.
    

    
      –    C’est bon. Je vais me remettre dans l’état
      où j’étais avant de rencontrer cette salope !
    

    
      Kraler replie la carte, ce sera pour plus tard. La prochaine étape.
    

    
      –    Patron ? Vous êtes là ?
    

    
      Kral pose ses yeux sur le talkie-walkie permettant aux vampires de
      communiquer avec les guerriers établis dans la dépendance pour surveiller
      la propriété. Apparemment quelque chose cloche. Il le prend pour signifier
      de son écoute.
    

    
      –    On a une femelle sur notre écran. Elle est
      devant le portail et réclame à vous parler.
    

    
      –    Kalypso ? Déjà ! rit Viper, qui entend
      le guerrier grâce à son ouïe décuplée.
    

    
      –    T’as une image ? demande Kraler au
      guerrier.
    

    
      –    Oui. Je vous l’envoie par mail.
    

    
      Silence.
    

    
      Kraler entend des bruits de frappes sur le clavier de l’ordinateur.
    

    
      –    Voilà qui est fait, Seigneur. Que
      faisons-nous avec elle ?
    

    
      Kraler ouvre le mail et charge la photo avant d’en avoir le souffle
      coupé.
    

    
      Cette femelle n’est pas Kalypso. Ce serait un peu tôt et trop simple
      que ce soit elle qui frappe à sa porte. Cela aurait senti le piège !
    

    
      C’est Angel. Tous les vampires l’ont bien reconnue.
    

    
      –    Ouvre-lui, décide Kraler avant de couper la
      communication.
    

    
      Il laisse un instant ses yeux sur la photo de cette femelle avant de
      supprimer le mail.
    

    
      Pourquoi veut-elle le voir ? Ça l’étonnerait beaucoup qu’elle
      ait l’intention de s’excuser d’être partie, ou même de
      lui donner une explication. Elle a fait en sorte qu’il la croit
      morte, ce n’était sans doute pas pour revenir en arrière ensuite.
    

    
      –    Je vais dans mon bureau, notifie Kraler.
      Ouvrez-lui et envoyez-la-moi.
    

    
      –    On va rester, juste au cas où tu aurais besoin
      de nous, annonce Slash.
    

    
      –    Pas un mot à ta compagne. Pas encore.
    

    
      –    Bien sûr.
    

    
       
    

    
      Angel est escortée par trois vampires jusqu’à la porte du manoir. La
      sécurité a été renforcée, elle le remarque tout de suite. Pourquoi ?
      Blake serait-il à l’origine de tout ça ?
    

    
      L’un des vampires frappe à la porte.
    

    
      Angel respire un grand coup. Elle a pu passer le portail, mais elle ignore
      ce qui l’attend ici, si Kraler acceptera de l’aider. Elle a
      tellement peur de sa réaction.
    

    
      La porte s’ouvre et elle perçoit Viper.
    

    
      Elle avale la boule qui se forme dans sa gorge avant d’obéir quand
      il lui dit d’entrer.
    

    
      –    Merci, messieurs, s’adresse-t-il aux
      vampires avant de fermer la porte et la verrouiller. Suis-moi.
    

    
      Elle lui emboîte le pas jusqu’à la grande salle où ils donnent leur
      réunion.
    

    
      Les trois autres sont là. Slash. Friz. Dark.
    

    
      Dieu qu’elle se sent mal !
    

    
      Ils n’ont pas le moindre regard amical envers elle. Ils doivent la
      détester et ne la comprennent sans doute pas. Qui pourrait ?
    

    
      –    Bonsoir, balbutie-t-elle.
    

    
      –    On va sauter les formalités, décide Slash.
      Kraler t’attend dans son bureau.
    

    
      Elle hoche la tête et s’y rend, n’ayant pas oublié où il se
      trouve. Il est trop près de la grande salle ; elle n’a pas le
      temps de se préparer.
    

    
      Avant de sonner au portail du manoir, elle ignorait si elle trouverait
      Kraler ici ou si elle devrait aller au Byzance, chez lui, ou même
      ailleurs. Elle n’a pas eu suffisamment de temps pour se préparer à
      leur confrontation. Il lui reproche la mort de leur bébé, elle le sait et
      appréhende terriblement. Elle reste bien cinq minutes devant la porte
      avant d’oser frapper. Juste deux coups à peine audibles. Inaudible
      pour un humain. Elle-même ne les a pas entendus. Elle se demande même si
      elle a frappé. Le refaire lui serait impossible.
    

    
      –    C’est ouvert.
    

    
      La voix de Kraler crée un frisson qui lui parcourt l’échine. Elle l’a
      tellement aimé. Elle l’aime encore tellement.
    

    
      Elle pose sa main sur la clenche en se demandant si elle va réussir à
      ouvrir la porte. Il le faut. Il faut en finir. Elle a seulement besoin de
      sa protection durant quelques jours, après elle s’en ira. Tout sera
      fini. À jamais.
    

    
      Elle entre dans le bureau.
    

    
      Kraler est assis sur son fauteuil en cuir, les yeux rivés sur elle.
      Satanée femelle qui lui a brisé le cœur. Elle en a fait des miettes avant
      de le piétiner. La revoir lui fait l’effet d’une bombe. Non
      seulement elle risque de mettre en péril son plan pour se débarrasser de
      Kaly, mais en plus, elle pourrait foutre une nouvelle pagaille dans sa
      vie. Il est obligé de se répéter mentalement qu’elle se fiche
      éperdument de lui pour ne pas céder à la pulsion qui lui brûle le corps :
      se lever et la serrer contre lui.
    

    
      Il ne peut pas s’abaisser devant elle. Elle ne doit pas savoir qu’il
      est toujours éperdu d’amour pour elle.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu veux ? demande-t-il
      durement.
    

    
      Le ton qu’il emploie conforte Angel dans ses pensées : il la
      déteste. Elle a brisé son rêve et sa vie. Mais Dieu qu’il est beau
      et qu’il l’attire. Elle donnerait tout ce qu’elle peut
      pour qu’il la serre dans ses bras rien qu’une seconde.
    

    
      –    Je… j’ai besoin de ton aide.
    

    
      Elle s’approche, tentant de garder une maîtrise d’elle, un
      semblant de calme. Mais sa nervosité est flagrante, elle n’est
      absolument pas à l’aise.
    

    
      –    Tu pourrais développer.
    

    
      Il croise les bras sur son torse, se demandant en quoi il pourrait bien
      lui être utile. Elle va sans doute lui réclamer sa liberté, ça semble
      logique. Mais stupide. Elle a tellement bien fait les choses afin qu’il
      la croie morte.
    

    
      –    J’ai vu Blake.
    

    
      Il se redresse, bien plus intéressé soudain.
    

    
      –    Il est venu à Salt Lake City, j’étais dans
      un bar.
    

    
      –    C’était quand ça ?
    

    
      –    La nuit dernière. J’ai pris plusieurs
      taxis pour venir ici directement.
    

    
      –    Que voulait-il ?
    

    
      –    Que je le suive sagement, ce que j’ai
      refusé. Il a décidé de te tuer.
    

    
      –    Je sais.
    

    
      –    Il veut que je sois l’instrument de ta
      chute avant de me tuer sous tes yeux.
    

    
      –    Où as-tu besoin de mon aide ? Je ne
      comprends pas.
    

    
      –    Tu sais déjà tout ce que je te dis,
      constate-t-elle.
    

    
      –    Nous sommes en guerre avec ce mécréant depuis
      quelques jours maintenant. Je sais aussi qu’il a l’intention
      de te capturer pour m’attirer à lui au moment où il l’aura
      décidé.
    

    
      –    Je n'ai pas le droit de te demander la moindre
      chose et t’es pas tenu d’accepter, mais j’ai peur,
      Kraler. Je suis venue te demander ta protection.
    

    
      Il accepte volontiers de croire qu’elle est apeurée, il l’entend
      dans sa voix et le perçoit au fond de ses yeux.
    

    
      À moins qu’elle ne s’amuse à lui tendre un piège. Il est
      devenu méfiant depuis Kaly. Aurait-elle le moindre intérêt de lui nuire ?
    

    
      Il n’a pas le choix. Il sonde son esprit.
    

    
      Il y lit sa peur, elle est bien réelle. Il n’y a pas de traquenard
      ou de faux-semblant, il peut se fier à ses paroles. Il pourrait essayer de
      comprendre… non. Il sort de sa tête. Elle n’a même pas eu l’occasion
      de se rendre compte qu’il y était entré.
    

    
      –    Tu as ma protection.
    

    
      Elle soupire de soulagement et esquisse un sourire en le remerciant.
    

    
      –    Ne me remercie pas, je ne fais que mon devoir.
      On est toujours uni et je suis redevable envers toi.
    

    
      Ces mots lui font infiniment mal, elle aurait tout donné pour qu’il
      le fasse par amour. Par devoir. Pff !
    

    
      –    Tu resteras ici le temps que Blake soit hors
      d'état de nuire. Les Snake s’en chargent, ça ne devrait pas
      prendre plus d’une semaine. Ensuite tu me donneras une explication
      sur ton départ précipité.
    

    
      Elle s’y attendait. Ils vont se disputer. Il sera blessant et elle
      souffrira comme jamais.
    

    
      –    Quand on aura tout réglé, tu me suivras au
      temple et on brisera notre union.
    

    
      Quel coup de poignard !
    

    
      Elle croyait que cela était impossible, que c’était une union
      éternelle que rien ni personne ne pouvait défaire. Quelque chose de sacré.
    

    
      –    C’est possible ? articule-t-elle
      difficilement.
    

    
      –    Oui. Depuis que j’ai décidé cette nouvelle
      loi. En fait, je voulais la briser sans ta présence puisque je ne pouvais
      pas te mettre la main dessus.
    

    
      Quelle déception !
    

    
      Il n’a donc aucune idée du pouvoir des mots ?
    

    
      Elle ne doit pas se laisser démonter, il faut qu’elle fasse bonne
      figure.
    

    
      –    Tu acceptes ?
    

    
      Non ! Non ! Et non !
    

    
      Mais a-t-elle vraiment le choix ? Si elle refuse il la mettra dehors
      et hors de cette enceinte, elle sera une proie facile pour Blake. Elle se
      fera tuer, car Kraler ne viendra pas à son secours, la détestant de toutes
      ses forces.
    

    
      –    Oui, se résigne-t-elle.
    

    
      S’il lui restait le moindre doute, cette fois il n’en a plus.
      Pour qu’elle accepte ça, c’est bien qu’elle se fiche de
      lui.
    

    
      Imbécile !
    

    
      –    Où sont tes affaires ?
    

    
      –    Je n’ai rien. Je suis partie du bar et je
      suis venue directement.
    

    
      –    J’ai des vêtements à toi dans ma cave, je
      tâcherai de te les ramener.
    

    
      Dans la cave ? Elle est partie depuis quoi ? Une quinzaine de
      jours, et déjà il l’a effacée de sa vie. Elle suppose qu’étant
      donné les circonstances, elle doit être heureuse qu’il ne les ait
      pas jetés.
    

    
      –    Tu vas t’installer dans l’une des
      chambres d’amis et je te ramènerai ça au plus vite. En attendant,
      les règles sont très simples : ne jamais rester seule ici et ne
      jamais en sortir.
    

    
      –    À cause de Blake.
    

    
      –    Il sait où se trouve le manoir. Il sait où tout
      se trouve. On gère au mieux.
    

    
      –    Vous allez toujours au temple ?
    

    
      –    La plupart des nuits.
    

    
      –    Je suis censée faire quoi si je ne dois pas
      rester seule ?
    

    
      –    Tu iras à l’hôpital de Lawson avec
      Camilla. Elle passe ses nuits là-bas.
    

    
      –    Camilla est malade ? s’inquiète-t-elle.
    

    
      Elle se sent soudain être une mauvaise amie. Camilla doit terriblement lui
      en vouloir pour l’avoir laissée tomber ainsi.
    

    
      –    Non. Elle va en sûreté. Dans un lieu que Blake n’imagine
      pas qu’on y cache les femelles.
    

    
      –    Les femelles ?
    

    
      –    Camilla passe ses nuits auprès d’Anna. Une
      vingtaine de guerriers l’escortant en moyenne.
    

    
      –    Qui est Anna ?
    

    
      –    Peut-être que si tu étais restée tu l’aurais
      su.
    

    
      –    Je suis désolée, souffle-t-elle en baissant les
      yeux.
    

    
      –    Tu peux, mais ça ne changera rien. Anna est la
      copine de Dark. C’est une humaine que Blake a transformée en
      vampire.
    

    
      Angel étouffe un cri en posant sa main sur sa bouche.
    

    
      –    Elle n’est pas dangereuse. Si elle est à l’hôpital
      c’est parce qu’elle souhaite mener sa grossesse à terme.
    

    
      –    Dark va avoir un bébé ?
    

    
      –    Ouais ! C’est marrant comme les
      choses changent.
    

    
      Elle ressent cette phrase comme un reproche. Elle a manqué tellement de
      choses et le regrette. Mais ça aurait été encore plus dur de rester malgré
      tout.
    

    
      –    Tu peux monter. T’as besoin d’une
      douche.
    

    
      Elle veut bien le croire. Elle pivote pour se diriger vers la porte,
      désirant s’enfuir de cette pièce au plus vite maintenant qu’il
      semble en avoir fini avec elle.
    

    
      –    Pourquoi es-tu dénudée à ce point ?
    

    
      Elle s’arrête pour le regarder.
    

    
      –    Je veux dire… Je t’avais pourtant dit de
      cacher ton dos et ton annulaire. Pourquoi les vois-je en un coup d’œil ?
    

    
      –    Je ne pensais pas qu’on me retrouverait là
      où j’étais.
    

    
      –    Une sorcière est à son service. Il te retrouvera
      n’importe où.
    

    
      Angel comprend maintenant comment il a fait pour la localiser. Ça la
      conforte dans sa peur. Si elle quitte le manoir pour une raison ou pour
      une autre, il lui tombera dessus à la première occasion.
    

    
      –    Il va savoir que je suis ici.
    

    
      –    C’est fort probable.
    

    
      –    Merci pour ton aide, sincèrement.
    

    
      Il hoche la tête alors qu’elle sort de la pièce.
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 6
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      Angel monte directement à l’étage, sans un regard sur les quatre
      vampires qui ont les yeux rivés sur elle.
    

    
      Kraler arrive juste derrière elle et annonce à ses amis la raison de la
      venue d’Angel et sa réponse positive à sa requête.
    

    
      –    T’as pas peur que Kaly le sache ? s’ahurit
      Viper.
    

    
      –    C’est un risque à prendre. Je ne laisserai
      pas Blake mettre la main sur Angel.
    

    
      –    En même temps, il est logique que tu la protèges
      de Blake, relativise Friz. Cela n’est en rien obligé d’intervenir
      dans ta relation avec la sorcière.
    

    
      –    Tu penses que je devrais lui dire quand je l’appellerai.
    

    
      –    Dans le genre là alors : mon ex est revenue
      pour que je la protège et je ne ressens plus rien en la voyant, je me suis
      rendu compte que… je suis amoureux de toi.
    

    
      Kraler esquisse un sourire. N’est-elle pas capable de savoir quand
      il ment ? En même temps il se débrouille dans ce domaine quand c’est
      absolument nécessaire même s’il déteste cette méthode.
    

    
      –    Je vais attendre un peu avant de jouer l’amoureux
      transi éconduit, je dois aller chercher les affaires d’Angel chez
      moi.
    

    
      –    Très bien, on va t’accompagner, déclare
      Friz.
    

    
      Kraler préfère qu’ils restent ici et part seulement avec Friz,
      voulant en finir au plus vite.
    

    
       
    

    
      Dark décide d’attendre le retour de Kraler avant d’aller voir
      Anna alors que Slash se demande si Camilla sera ravie par le retour d’Angel.
      Non pas qu’il en doute, mais quand elle saura pourquoi Kraler a
      accepté de l’aider, elle va encore devenir folle !
    

    
      Par devoir.
    

    
      Slash espère que ce n’est pas la seule raison. Kraler est sans doute
      encore amoureux de sa compagne. Enfin… il le pense. Il est certes un
      vampire droit et honnête, mais il ne peut pas l’aider uniquement par
      devoir.
    

    
      –    Tu comptes annoncer la nouvelle à Camilla ?
      demande Dark.
    

    
      –    Je me demande si ça ne va pas empirer les
      rapports qu’elle entretient avec Kral.
    

    
      –    Pourquoi ? Il va aider Angel.
    

    
      –    Ouais, par devoir. Camilla va détester ça. En
      plus, il compte revoir Kalypso et pour que tout soit crédible, il ne faut
      pas qu’on en informe nos compagnes.
    

    
      –    Effectivement, ça ne facilitera pas les choses.
    

    
      Les deux vampires passent à la cuisine pour avaler une tasse de café en
      attendant le retour des autres.
    

    
      Angel ne tarde pas à faire son entrée dans l'une des chemises noires de
      Kraler, ses longs cheveux noirs humides retombant dans le bas de son dos.
    

    
      –    Je suppose que vous savez pourquoi je suis là.
    

    
      –    Oui, confirme Slash.
    

    
      Elle les adorait, et maintenant, il règne un tel froid dans la pièce. Qu’est-ce
      qu’elle pourrait faire pour faciliter sa cohabitation ici ?
      Elle aimerait le savoir.
    

    
      –    Vous me détestez, n’est-ce pas ?
    

    
      –    Je n’irai pas jusque-là. Tu es partie, tu
      as tes raisons. Ce n’est pas nos histoires. Nous, on doit te
      protéger de Blake en l’absence de Kraler et l’anéantir quand
      la sorcière sera hors d’état de nuire. Puis, on retournera chacun à
      nos vies. Toi, tu disparaîtras.
    

    
      –    C’est ce que Kraler a dit ?
    

    
      –    Kraler souhaite se débarrasser de Blake, avoir
      une explication de ta part, briser votre union, et vivre… sans toi, aboie
      Viper.
    

    
      Il n’avait pas besoin de le lui dire, elle l’avait compris.
    

    
      –    Où est Camilla ?
    

    
      –    Pour le moment, Kraler préfère que tu restes
      dans ta chambre.
    

    
      –    Alors je ne peux pas voir mon amie ? s’indigne-t-elle.
    

    
      –    Plus tard.
    

    
      Elle soupire. Elle aurait tellement voulu être fixée. La déteste-t-elle
      elle aussi ?
    

    
      –    Monte dans ta chambre, ordonne Viper. Je t’interdis
      d’en sortir avant le retour de ton compagnon. Oh, mince !
      Ex-compagnon.
    

    
      Il la hait ! Elle le savait.
    

    
      Elle tourne les talons et remonte dans la chambre que Kraler lui prête. La
      pièce est si impersonnelle.
    

    
      Si sa vie n’était pas en jeu, jamais elle ne serait revenue. Ça,
      non. Jamais !
    

    
       
    

    
      Lorsque les vampires reviennent avec les affaires d’Angel –
      quelques sacs de vêtements, maquillages et produits de toilette –
      Dark s’en va retrouver Anna.
    

    
      –    On part pour le Byzance d’ici cinq
      minutes, décide Kraler, je vais me morfondre, rit-il avant de monter avec
      les sacs.
    

    
      –    Il a l’air bien, constate Slash.
    

    
      –    Ça va, confirme Friz. Il a retrouvé son sens de
      l’humour. Après tout ce qu’il vient d’encaisser à propos
      de Kalypso, je crois que c’est bon signe.
    

    
       
    

    
      Kraler frappe à la porte d’Angel avant d’entrer. Il la trouve
      dans l’une de ses chemises, mais ne dit rien. Il fallait bien qu’elle
      se change.
    

    
      Il pose les sacs au sol en lui disant qu’il y a presque tous ses
      vêtements.
    

    
      –    Je te rapporterai le reste une autre fois.
    

    
      –    Merci.
    

    
      –    Bon. Je dois m’absenter. Je pars avec
      Viper et Friz. Dark n’est plus ici et je pense que Slash va rester.
      Sinon, tu iras à l’hôpital.
    

    
      –    Fais-le-moi savoir.
    

    
      –    Je vais te dire ça tout de suite.
    

    
      Il ouvre la porte et appelle Slash qui arrive aussitôt.
    

    
      –    Tu viens au club ou tu restes là ?
    

    
      –    Elle a le droit de voir Camilla ?
    

    
      –    Je n’ai rien contre.
    

    
      –    Alors je reste avec les femelles.
    

    
      –    Très bien.
    

    
      Slash va directement à sa chambre alors que Kraler répète à Angel ce qu’elle
      a entendu.
    

    
      –    Je peux te parler deux minutes avant que tu t’en
      ailles ? réclame-t-elle.
    

    
      Il ferme la porte et se poste devant elle.
    

    
      –    Est-ce que Camilla m’en veut ?
    

    
      Il esquisse un sourire.
    

    
      Elle fond.
    

    
      –    Du tout. C’est à moi qu’elle en
      veut. Camilla est une véritable peste avec moi.
    

    
      –    Je suis désolée. Quand je lui aurai parlé, elle
      t’aimera de nouveau.
    

    
      –    Ça ne m’empêche pas de vivre, tu sais.
    

    
      Elle s’en doute ! Elle a essayé d’être gentille, mais ça
      ne prend pas. Elle regarde dans les sacs ce qu’il lui a ramené.
    

    
      –    Je peux faire une lessive ?
    

    
      –    La buanderie n’a pas changé de place et
      honnêtement, tout était à la cave, je crois que c’est plus que
      nécessaire.
    

    
      Son téléphone sonne. Ça lui fait penser qu’il serait bon qu’il
      ait le numéro d’Angel afin de la joindre à n’importe quel
      moment.
    

    
      –    Marque-moi ton numéro sur un papier, requiert-il
      avant de décrocher. Kaly ?
    

    
      Jamais il n’aurait pensé qu’elle l’appellerait. Il
      supposait devoir ramper à ses pieds afin qu’elle accepte de le
      revoir.
    

    
      –    Je suis seule et… tu me manques.
    

    
      –    Je suis censé te croire ? Vraiment ?
    

    
      C’en est presque trop simple. Il se demande s’il doit être en
      colère ou réceptif.
    

    
      –    Je… je n’avais pas couché avec Blake
      depuis que je le fais avec toi.
    

    
      –    Et ça ? C’est censé me consoler ?
    

    
      –    Je veux être sincère, je t’en prie,
      arrête.
    

    
      Elle semble vraiment peinée. Bonne comédienne ? Sincère ?
    

    
      Kraler ne sait pas quoi croire.
    

    
      –    Je l’ai fait ce soir après être partie
      de chez toi.
    

    
      Il fait un effort presque surhumain pour ne pas envoyer le téléphone
      contre le mur.
    

    
      –    C’était différent.
    

    
      –    Pourquoi tu m’appelles ?
    

    
      –    C’était bon avec toi.
    

    
      –    Arrête, d’accord !
    

    
      S’il était en face d’elle il pourrait la sonder et savoir ce
      qui est vrai ou non.
    

    
      –    Pas avant d’avoir dit ce que j’ai
      à te dire. Je regrette, Kraler. Je n’aurais pas dû.
    

    
      –    Tu es comme lui, tu veux ma chute. Tu ne vaux
      pas mieux que lui ! peste-t-il.
    

    
      –    Libère-moi de son emprise. 
    

    
      –    C’est quoi cette connerie ?
    

    
      –    Viens m’arracher à ma vie.
    

    
      –    Je ne tomberai pas dans ton piège.
    

    
      –    Je t’aime Kraler. J’ai tellement
      envie de toi à cet instant. Tu es tout ce que je désire, bébé.
    

    
      –    Tu n’es qu’une garce ! Je ne
      côtoie pas ce genre de femmes !
    

    
      Le voilà qui tonne maintenant. Il faudrait peut-être qu’il se calme
      s’il veut pouvoir la mettre dans son lit.
    

    
      Coucher avec elle.
    

    
      Il en a besoin pour en finir et c’est ce qu’elle veut. Il ne
      peut pas refuser. Tout ça pourrait se finir bien plus tôt que prévu.
    

    
      –    Je comprends ta colère. Elle est légitime.
    

    
      –    Tu ne te rends pas compte, Kaly, s’adoucit-il.
      Tu avais pris une telle importance dans ma vie. On avait des projets.
      Comment t’as pu me faire ça ?
    

    
      Il en oublie même la présence d’Angel à deux mètres derrière lui. La
      jeune femme ne comprend pas tout, mais elle a bien saisi qu’il est
      – ou était – avec une femme.
    

    
      –    Je te demande pardon. C’était avant de
      te connaître, avant de jouir dans tes bras.
    

    
      –    Tu ne pourras pas tout effacer avec des mots.
    

    
      –    Blake est parti à la recherche d’Angel,
      à Salt Lake City.
    

    
      Il n’en revient pas qu’elle lui dise où elle a localisé l’humaine.
      Peut-être est-ce pour lui prouver sa bonne foi.
    

    
      –    Il ne la trouvera pas.
    

    
      –    Non. Je sais bien. Je viens de la localiser.
      Elle est à Seattle.
    

    
      –    Elle est au manoir. Elle a réclamé ma
      protection.
    

    
      Pourquoi il lui dit tout ça ? Et elle ? Pourquoi, elle lui dit
      tout ça ?
    

    
      –    Tu la lui accordes, je suppose.
    

    
      –    Je protégerai n’importe qui de Blake.
    

    
      –    Alors viens me chercher. Quand il comprendra
      que je lui ai menti et que j’ai aimé être avec toi, il me tuera.
    

    
      –    Personne ne peut te tuer, Kaly. Tu es
      intouchable.
    

    
      Silence.
    

    
      –    Tu comptes te remettre avec elle ?
    

    
      –    Non. Et tu le sais très bien.
    

    
      –    Je t’aime Kraler.
    

    
      Puis elle coupe.
    

    
      Le vampire ignore ce qu’il doit en penser.
    

    
      Il pivote pour faire face à Angel.
    

    
      –    Il ne t’a pas fallu bien longtemps avant
      de me remplacer ! peste-t-elle.
    

    
      –    T’es partie, chérie ! Faut pas l’oublier !
      tonne-t-il.
    

    
      –    Qui est la garce en question ?
    

    
      –    Ça ne te regarde pas.
    

    
      –    Je suis ta femme, alors je crois que ça me
      concerne.
    

    
      –    Laisse-moi rire ! T’es ma femme sur
      papier. Rien de plus. Et on va arranger ça très vite. Ton numéro ?
      ordonne-t-il.
    

    
      Elle lui tend le papier sur lequel elle l’a inscrit. Il le prend et
      rentre le numéro dans son portable, ce qui est bien plus pratique que de
      le laisser sur une feuille.
    

    
      –    Le mien n’a pas changé, dit-il ensuite.
    

    
      –    Je ne l’ai plus. Je me suis débarrassée de
      tous les numéros.
    

    
      –    De bien plus, si tu veux mon avis.
    

    
      Il lui prend le crayon des mains puis note le sien sur le papier en lui
      disant de le rentrer dans son téléphone et de brûler la feuille.
    

    
      –    Tu vas la retrouver ?
    

    
      –    N’agis pas en femelle jalouse, s’il
      te plaît ! C’est pathétique !
    

    
      Puis il s’en va en claquant la porte, la faisant sursauter en même
      temps.
    

    
      Incapable de se contenir, elle pleure, s’effondrant sur le lit.
      Savoir qu’il a fréquenté une autre femme lui fait trop mal. Elle n’a
      laissé personne la toucher depuis qu’elle est partie. Elle lui a
      juré fidélité, elle a tenu sa promesse. Pas lui, apparemment.
    

    
        
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 7
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      –    Kaly vient d’appeler, rapporte Kraler à
      Friz et Viper qui l’attendaient dans la cuisine.
    

    
      –    Qu’est-ce qu’elle a dit ?
    

    
      Il raconte sa conversation. Les deux vampires lui conseillent la méfiance.
      Cela semble presque trop beau pour être vrai.
    

    
      –    C’est aussi ce que je pense, mais je vais
      essayer de la voir pour la sonder.
    

    
      –    C’est une sorcière, lui rappelle Viper,
      elle pourrait penser à n’importe quoi que tu y croirais.
    

    
      –    Pas si je cède. Elle sera si contente que son
      plan à deux balles fonctionne qu’elle s’en réjouira
      intérieurement et je l’entendrai.
    

    
      –    Tu comptes la voir ce soir ?
    

    
      –    On va aller boire un verre pour commencer, on
      verra pour la suite.
    

    
      –    Kraler, elle sait qu’Angel est ici, s’inquiète
      Friz.
    

    
      –    S’il y a le moindre problème, on sera sur
      place en cinq secondes, alors tout se passera bien.
    

    
      Les vampires n’insistent plus et se rendent au Byzance.
      Kraler est de très bonne humeur, tout se passe comme il le souhaite. Il
      pourrait tuer Kaly cette nuit et s’occuper de Blake dès la nuit
      suivante.
    

    
      C’est presque incroyable !
    

    
       
    

    
      Angel garde la chemise de Kraler sur le dos malgré son envie de hurler
      après lui et de lui arracher les yeux. Elle n’a pas rêvé, il lui a
      bien reproché son départ. Il ne sait donc pas à quel point elle a souffert ?
    

    
      Hypocrite !
    

    
      Elle descend à la buanderie avec ses sacs de vêtements et met une machine
      en marche avant de remonter. Elle veut voir Camilla, mais elle la sait
      avec Slash et elle a peur de déranger alors elle opte pour la cuisine.
    

    
      C’est vide.
    

    
      Elle s’assoit et croise ses bras sur la table avant d’y poser
      sa tête.
    

    
       
    

    
      Camilla sort de la salle de bains, changée et maquillée. Épuisée, elle a
      dormi plus longtemps qu’habituellement.
    

    
      –    Je suis prête ! déclare-t-elle à Slash qui
      est assis sur le lit.
    

    
      –    Pour ?
    

    
      –    Pour aller voir Anna. Je suppose que vous sortez
      ce soir.
    

    
      –    Non. Dark est déjà avec Anna. Les autres
      viennent de partir au Byzance et moi je reste là.
    

    
      –    Un problème ?
    

    
      –    Je ne sais pas encore.
    

    
      –    Dis-moi, requiert-elle en s’asseyant à
      côté de lui.
    

    
      –    Kraler vient de donner sa protection à une
      humaine.
    

    
      –    Et alors ? Oh non ! Pas Kalypso !
    

    
      –    Ça, c’est une autre histoire. Je te parle
      d’une femelle poursuivie par Blake qui est venue trouver asile ici.
    

    
      –    Au manoir ?
    

    
      –    Oui.
    

    
      –    Il a accepté ?
    

    
      –    Oui.
    

    
      Elle est étonnée par ce que lui dit Slash. Elle sait que Kraler a donné l’ordre
      de tuer toutes les humaines transformées en vampire, alors en protéger une
      qui est traquée. C’est totalement inconscient de sa part.
    

    
      –    Il a perdu la tête ?
    

    
      –    Je ne crois pas non. C’est sa compagne.
    

    
      –    Angel est venue voir Kraler ? s’ahurit-elle
      en bondissant hors du lit.
    

    
      –    Oui.
    

    
      –    Et tu ne m’as rien dit !
    

    
      –    Je fais quoi là ?
    

    
      –    Où est-elle ?
    

    
      –    Ici, jusqu’à ce que Blake soit mort.
    

    
      –    Je veux la voir.
    

    
      –    Elle occupe la chambre d’amis où tu
      dormais les fois où tu venais.
    

    
      Elle sourit. Elle va enfin revoir son amie.
    

    
      –    Tu m’accompagnes ?
    

    
      –    Non. Je vous laisse entre femelles. Je suis là
      en cas de besoin.
    

    
      Elle embrasse son compagnon sur les lèvres avant de sortir de la chambre,
      pressée de revoir Angel et de comprendre ce qui lui est passé par la tête
      bien qu’elle en ait déjà une petite idée.
    

    
      Elle frappe à la porte de la chambre désignée par Slash.
    

    
      Pas de réponse.
    

    
      Elle frappe encore.
    

    
      Toujours rien.
    

    
      Elle entre. Elle perçoit bien les affaires d’Angel, mais pas elle.
      Elle referme la porte et descend au rez-de-chaussée en quête de son amie.
    

    
      Dans la cuisine, affalée sur la table, elle distingue une silhouette
      parfaite.
    

    
      –    Angel ?
    

    
      Son cœur tambourine dans sa poitrine, ayant peur qu’elle lui
      reproche d’avoir été une mauvaise sœur.
    

    
      Angel redresse la tête puis regarde Camilla avant de se lever et de se
      jeter dans ses bras. C’est ça qu’elle aurait voulu avec
      Kraler.
    

    
       
    

    
      Après trois verres de Whisky, le téléphone de Kraler sonne. Il regarde
      Friz et Viper en riant, c’est Kaly qui remet ça.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu veux ?
    

    
      –    Je suis à ta porte. C’est toi que je
      veux.
    

    
      Il ne s’y attendait pas à celle-là.
    

    
      –    Je bois un verre avec mes potes. Je n’ai
      pas l’intention de rentrer maintenant.
    

    
      –    J’attendrai.
    

    
      Dubitatif, il regarde les autres ; que doit-il faire ?
    

    
      Ils ont écouté évidemment, en même temps difficile de faire autrement.
      Viper hoche la tête en signe d’acquiescement. Il serait sans doute
      bon qu’il y aille.
    

    
      –    Tu sais quoi… je viens.
    

    
      –    Tu ne le regretteras pas.
    

    
      –    J’espère pour toi.
    

    
      Il coupe la communication en se levant.
    

    
      –    Si on t’accompagne, elle le sentira, dit
      Viper. Comment fait-on ?
    

    
      –    Comme ça.
    

    
      Il appelle Viper sur son téléphone et le laisse en communication dans sa
      poche pour qu’ils entendent tout.
    

    
      –    Dès que je vous le dis, vous venez, au moindre
      truc suspect, vous venez.
    

    
      Les vampires acquiescent, Kraler disparaît.
    

    
       
    

    
      Camilla et Angel ne se lâchent plus, bien trop heureuses de se retrouver.
    

    
      Quelques minutes plus tard, elles sont assises à table et Angel n’ignore
      plus rien de la Kaly qui a appelé Kraler précédemment. Camilla est outrée
      d’apprendre que la sorcière le relance, elle croyait en être
      débarrassée. Elle explique à son amie qu’elle est en froid avec
      Kraler et les raisons de cette situation. Angel savait qu’il voulait
      briser leur union, mais pas qu’il voulait s’unir à Kaly et lui
      faire un enfant. Camilla l’a su par Slash.
    

    
      Une demi-heure plus tard, plus rien n’est un secret pour Angel. Tout
      ce que Camilla sait, elle aussi. Et c'est dur à digérer.
    

    
      Mais après les explications de Camilla, celle-ci veut comprendre.
    

    
      –    Pourquoi tu es partie ?
    

    
      La question fatidique.
    

    
      –    Kraler me tenait pour responsable de la mort de
      notre bébé. Je ne pouvais pas l’affronter dans mon état.
    

    
      –    T’as tout perdu en partant, Angel. Tu l’as
      perdu.
    

    
      –    Je le regretterai toute ma vie. Il me protège de
      Blake par devoir, peste-t-elle.
    

    
      –    Tu peux essayer d’arranger les choses.
    

    
      –    Il en aime une autre.
    

    
      –    J’espère que non, parce que je la déteste !
    

    
      –    Elle est vraiment si horrible que tu le dis ou
      tu n’es pas impartiale ?
    

    
      –    Slash a toujours dit que je n’étais pas
      impartiale, mais maintenant qu’il sait qu’elle a manipulé
      Kraler, il ne le pense plus.
    

    
      –    Pour le moment, je vais rester à ma place.
      Quoiqu’il se passe, Kral et moi ne pourrons pas être ensemble une
      fois que les non-dits seront dévoilés.
    

    
      Camilla hausse les épaules, espérant que non. Maintenant qu’elle a
      retrouvé sa sœur de cœur, elle ne compte pas la laisser repartir de si
      tôt.
    

    
       
    

    
      Kraler arrive rapidement chez lui, son téléphone en communication avec
      Viper dans sa poche.
    

    
      Kalypso se tient devant sa porte.
    

    
      Il pensait qu’elle serait entrée. Après tout, elle a la clé.
    

    
      –    Salut, dit-il en s’arrêtant devant elle
      pour ouvrir la porte. Je t’en prie.
    

    
      –    Merci.
    

    
      Elle entre, puis il referme la porte ensuite.
    

    
      –    Je ne sais pas trop pourquoi je suis venu.
    

    
      –    Pour être avec moi. Au fond de toi, tu en as
      envie.
    

    
      –    Même si c’est le cas, franchement, ça
      change quoi ?
    

    
      Il se poste devant la baie vitrée, comme il le fait à chaque fois qu’il
      est contrarié, stressé, ou inquiet.
    

    
      –    Admets-le. Je ne t’en demande pas plus…
      pour le moment.
    

    
      –    Tu veux avancer par étape, sourit-il en posant
      ses yeux sur son délicieux visage.
    

    
      Elle n’a plus rien de la mesquine Kaly d’un peu plus tôt. Elle
      est redevenue sa Kaly.
    

    
      –    Après avoir couché avec Blake, j’ai
      réalisé que je me trompais sur toute la ligne. Je me fiche de lui depuis
      que je suis avec toi.
    

    
      –    Le hic c’est qu’on n’était pas
      vraiment ensemble puisque tu jouais.
    

    
      –    Maintenant, je ne joue plus.
    

    
      –    Comment pourrais-je te croire ?
    

    
      –    Je sais que les vampires ont la capacité de
      sonder les esprits des humains. Je te prie de le faire.
    

    
      Ouah ! Elle le lui propose, ça devient vraiment trop facile. Il n’est
      pas certain d’y trouver la vérité puisque la requête vient d’elle,
      néanmoins il accepte et pénètre son esprit.
    

    
      Je t’aime Kraler.
    

    
      Il ne perçoit que tout cet amour qu’elle ressent pour lui. Ça ne
      peut pas être vrai. Aurait-elle vraiment eu un sursaut de lucidité ?
      Il la sondera plus tard, quand elle ne s’y attendra pas. Il pourra
      ainsi être certain de ce qu’il y a lu.
    

    
      –    Tu ne sembles pas convaincu.
    

    
      –    Je suis méfiant depuis le départ de ma compagne.
      Ta trahison n’a rien arrangé.
    

    
      –    Je ne sais pas comment te convaincre. Je me
      rends bien compte que ma parole ne vaut plus rien à tes yeux.
    

    
      –    T’as pas le droit de me le reprocher.
    

    
      –    Je sais. Ce n’est pas ce que je fais.
    

    
      –    T’avais bien une idée précise de ce que tu
      voulais en venant ici, alors parle.
    

    
      –    Je voulais te présenter mes excuses, alors voilà :
      je suis profondément désolée, Kraler.
    

    
      –    C’est tout ?
    

    
      –    Non. Je voulais recoller les morceaux avec toi.
    

    
      –    C’est impossible.
    

    
      –    Peut-être que si tu acceptais de te prêter à un
      jeu tu y arriverais.
    

    
      –    Je ne joue pas, je croyais te l’avoir déjà
      dit.
    

    
      –    Accorde-moi cinq minutes, après je partirai si
      tu le veux toujours.
    

    
      –    On ne peut pas directement passer à cinq minutes
      plus tard ?
    

    
      –    Très drôle ! peste-t-elle.
    

    
      Il esquisse un sourire. Elle est belle quand elle est en colère.
    

    
      Idiot !
    

    
      Il se frapperait pour de telles pensées. Il doit coucher avec elle et la
      tuer pendant l’acte quand ses défenses seront au plus bas. Rien de
      bien compliqué. À moins qu’il ne réussisse pas à avoir d’érection.
      Là, ça risquerait de poser un problème.
    

    
      –    OK, Kaly. C’est quoi ton vrai nom ?
    

    
      –    Kalypso. Je ne t’ai pas menti. Mes amis m’appellent
      bien Kaly, mais Blake préfère Psony.
    

    
      Il est moins en colère tout à coup. En même temps, il en a besoin s’il
      veut ne serait-ce qu’espérer pouvoir réussir.
    

    
      Il doit absolument se détendre.
    

    
      –    Viens t’asseoir, ce sera plus pratique.
    

    
      Il obéit et s’installe sur le canapé.
    

    
      Elle l’imite, puis pose sa main sur son visage en lui demandant de
      fermer les yeux.
    

    
      –    C’est là que tu m’enfonces un pieu
      dans le cœur ?
    

    
      –    Ne sois pas idiot !
    

    
      Elle hausse le ton, vexée par ses soupçons infondés. Elle n’a
      absolument pas l’intention de lui faire le moindre mal.
    

    
      –    D’accord.
    

    
      Il se prête au jeu et ferme les yeux. Bizarrement il n’est pas au
      bord de la crise d’angoisse à se demander si elle va le tuer ou non,
      il sait qu’il n’est pas en danger.
    

    
      Elle caresse son visage, insinuant ses souvenirs en lui. Des souvenirs d’eux
      le soir de leur rencontre, à leur second rendez-vous dans le bureau de
      Kraler, puis en train de faire l’amour. C’est cet instant qu’elle
      choisit pour déboutonner la chemise du vampire.
    

    
      La repousser ne lui servira à rien. Il doit en finir, maintenant. Alors il
      la laisse faire. Il sent ses mains sur son torse ensuite. C’est bon.
      Elle est douce, elle est excitante.
    

    
      Trop.
    

    
      Il vient d’avoir la réponse à sa question, il est en train d’avoir
      une érection quand elle déboutonne son pantalon. Il garde les yeux fermés
      et ne l’interrompt pas, la laissant envelopper son sexe de sa bouche
      sensuelle et s’activer dessus.
    

    
      Il a bien droit à un peu de plaisir. Merde !
    

    
      Il ouvre les yeux quand elle libère son membre. Elle le chevauche, plaçant
      l’objet de son désir à l’entrée de son intimité sans qu’il
      la pénètre.
    

    
      –    C’est toi qui décides, Kraler. Je t’avais
      dit cinq minutes et je pars si tu le souhaites.
    

    
      Elle semble tellement attristée en prononçant ces mots. Il sent sa peine
      et sa douleur, ça ne peut pas être de la comédie, ou alors elle serait la
      meilleure actrice au monde.
    

    
      Il caresse son visage avant de la dégager de sur lui. D’une rapidité
      phénoménale, il l’allonge sur le canapé, retire son manteau et s’enfonce
      en elle avec vigueur. Il va et vient rapidement avant de ralentir pour
      emprisonner ses lèvres et caresser sa langue.
    

    
      Il choisit cet instant pour s’immiscer dans son esprit.
    

    
      C’est bon ! Je t’aime. Je t’aime Kraler. Ne
      t'arrête pas. Jamais.
    

    
      Il fera une autre tentative un peu plus tard. Pour le moment il poursuit l’exploration
      de sa bouche et de son intimité.
    

    
      Il caresse sa nuque. Il serait si facile de la lui briser.
    

    
      Crac.
    

    
      Ce serait fini.
    

    
      Mais ça lui est impossible. Tout ce qu’il arrive à faire, tout ce qu’il
      est capable de faire, c’est lui prodiguer du plaisir : la faire
      jouir inlassablement.
    

    
       
    

    
      –    On dirait que ça se passe mieux que prévu,
      constate Viper à Friz en écoutant les ébats de son chef et la sorcière.
    

    
      –    À quel moment va-t-on entendre craquer ? s’amuse
      Friz.
    

    
      Ils patientent. Encore et encore.
    

    
      Kraler est très endurant, ils le savaient, mais ils n’imaginaient
      pas qu’il le serait autant lors de cette mission.
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 8
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      –    Tu étais fabuleux, complimente Kaly lorsque
      Kraler se retire.
    

    
      –    Comme toujours.
    

    
      –    Vantard ! sourit-elle, mais c’est
      vrai.
    

    
      Et elle est sincère. Elle n’a connu que deux amants dans sa vie.
      Blake avec qui elle est depuis ses quatorze ans, bien qu’elle n’ait
      couché avec lui que deux ans plus tard. Et Kraler. Aucune comparaison n’est
      possible. Kraler explose tous les records, alors que Blake n'est qu'un
      minable baiseur.
    

    
      Elle se blottit dans ses bras, caressant son torse.
    

    
      –    Tu veux boire mon sang ?
    

    
      –    Kaly, soupire-t-il. J’sais même pas ce que
      je suis en train de faire.
    

    
      Il brise l’étreinte et se lève du canapé.
    

    
      Bon sang ! Tout aurait pu être fini. Il a tout gâché.
    

    
      Pourquoi ?
    

    
      Parce que c’est un imbécile qui croit en ses sentiments pour lui. Et
      ça l’empêche de lui faire du mal.
    

    
      Le v’là bien !
    

    
      –    Je veux rester avec toi Kraler, je ne veux pas
      rentrer.
    

    
      En même temps qu’elle prononce ces mots, son téléphone sonne. Elle
      attrape son sac pour l’en sortir.
    

    
      Blake.
    

    
      –    Qu’est-ce que je vais lui dire ?
    

    
      Kraler perçoit sa peur. Il connaît trop bien Blake pour savoir ce qu’il
      lui fera si elle rentre maintenant. Il attrape le téléphone et répond.
    

    
      –    Mon frère ? Que fais-tu avec le
      téléphone de ma femelle ?
    

    
      –    Je ne suis pas ton frère et ce n’est pas
      ta femelle.
    

    
      –    Elle s’est moquée de toi, abruti !
      Qu’est-ce que tu crois ? Psony est amoureuse de moi.
    

    
      Il est en train de passer pour un crétin aux yeux de son rival.
      Inconcevable !
    

    
      –    Et en ce moment elle se moque de toi. Un partout !
    

    
      –    Je veux lui parler.
    

    
      –    Elle n’en a pas envie.
    

    
      –    Tu n’as aucune idée de ce dont elle a
      envie, et crois-moi, ce n’est pas de toi !
    

    
      Kraler qui ne souhaite pas poursuivre cette conversation après avoir fait
      l’amour avec Kaly coupe la communication. Il n’a absolument
      pas besoin d’entendre ce genre d’ineptie !
    

    
      –    Tu peux rester là cette nuit, décide-t-il en lui
      rendant son téléphone.
    

    
      –    Tu es vraiment sûr ?
    

    
      –    Ne me fais pas changer d’avis.
    

    
      –    D’accord. Merci.
    

    
      Elle se dirige vers la chambre et se glisse sous une douche chaude. Kraler
      attrape son téléphone encore allumé dans sa veste.
    

    
      –    Viper ?
    

    
      –    Ouais, Rocco, rit-il.
    

    
      –    Ah ! Ah ! Mission avortée.
    

    
      –    On avait compris. Fais gaffe à toi, Kral.
    

    
      –    Je n’ai aucune idée de ce que je fais.
      Mais je ferai attention.
    

    
      –    Tu ne rentres pas au manoir, j’imagine.
    

    
      –    Je vais rester là.
    

    
      –    Tu te souviens qu’Angel y est.
    

    
      –    Ça ne change rien. Je veux éclaircir les choses
      avec Kaly.
    

    
      –    Pour le moment, on peut déjà dire que tu lui
      as éclaircie la voix ! s’amuse-t-il.
    

    
      –    Viper ! Merde ! rit Kraler. Sois
      sérieux.
    

    
      –    À demain, mec.
    

    
      –    À demain.
    

    
      Il coupe la communication puis regagne la chambre. Le téléphone de Kaly
      est posé sur le lit avec ses vêtements. Il le prend et y jette un œil.
    

    
      Rien.
    

    
      Juste un message qu’elle a envoyé à Blake.
    

    
      Je ne sais plus où j’en suis. Je suis désolée. Je me suis prise
      au jeu de séduction avec Kraler.
    

    
      Il sourit.
    

    
      –    Ce n’est pas bien de fouiller dans les
      affaires des femmes, fait remarquer Kaly en entrant dans la pièce.
    

    
      Une serviette est enroulée autour d’elle. Elle est belle.
    

    
      Il est en train de comprendre qu’il ne lui fera pas de mal. Il reste
      en colère pour la façon dont elle s’est servie de lui, mais elle est
      là. Elle lui dit l’aimer et il le voit dans son esprit, alors il a
      tendance à y croire. Il ne pourra pas lui faire de mal.
    

    
      Mais il n’en est pas amoureux pour autant. Cet honneur revient à une
      femelle qui en a été indigne et qui vient de revenir dans sa vie juste
      pour qu’il la protège.
    

    
      Pathétique !
    

    
      Comment se sortir de tout ça ?
    

    
      Il devait tuer Kaly, puis tuer Blake et être débarrassé d’Angel
      ensuite. Pouvoir enfin vivre sa vie.
    

    
      Au lieu de ça…
    

    
      Pff !
    

    
      Kaly est loin d’être morte, Blake ne le sera pas plus, et Angel n’est
      pas prête de partir.
    

    
      –    Désolé, dit-il simplement en reposant le
      téléphone.
    

    
      –    Encore ta méfiance ?
    

    
      –    Kaly, que les choses soient claires. T’es
      là, OK. Mais on n’est pas ensemble.
    

    
      –    C’est fin, ça ! On baise et c’est
      tout !
    

    
      –    Je ne baise pas avec toi et tu le sais très
      bien.
    

    
      –    Malgré ce que je t’ai fait ? Malgré
      mes agissements tu me fais encore l’amour ? T’es trop
      bon, Kraler.
    

    
      –    Ferme-la ! J’ai besoin de réfléchir.
      Alors couche-toi et dors.
    

    
      –    Tu vas faire quoi ? Tu ne me laisses pas !
    

    
      –    Je serai dans le salon.
    

    
      –    Passe la nuit avec moi, bébé, supplie-t-elle.
    

    
      –    Non, déclare-t-il fermement avant de sortir la
      pièce.
    

    
      Il prend soin de bien fermer la porte avant d’aller au salon, ne
      voulant pas qu’elle le suive. Il veut réfléchir.
    

    
      Il se poste alors devant la baie vitrée. Il fait nuit dehors. Une nuit
      noire sans lune.
    

    
      Dans quoi s’est-il embarqué ? Il devait s’en débarrasser,
      point barre. Plus facile à dire qu’à faire ! Il est en plein
      dans le doute. Si elle est vraiment sincère – ce qui semble être
      – il ne lui fera pas de mal. Elle aurait vraiment pu tomber
      amoureuse de lui en jouant à le séduire. Ce sont des choses qui arrivent.
      Elle en aurait pris conscience en poussant les choses plus loin avec cette
      pourriture de Blake. Rien que de savoir qu’il a touché Kaly, ça lui
      donne envie de vomir. Mais il faut relativiser, il n’a pas son
      savoir-faire dans ce domaine, la sorcière l’a reconnu.
    

    
      Il sourit quand il y pense.
    

    
      Kaly pourrait être une arme redoutable contre Blake. Il serait anéanti en
      quelques minutes avec elle de leur côté. Ensuite, il pourrait souffler un
      peu, avoir ce repos bien mérité.
    

    
      Qu’en ferait-il ?
    

    
      Une fois ses problèmes réglés, il lui faudra avoir une discussion avec
      Angel, écouter son explication parce qu’il a besoin de savoir et de
      comprendre – même s’il croit déjà tout connaître.
    

    
      Il brisera son union ensuite. Puis il pourra vivre.
    

    
      Comment ?
    

    
      Il ignore s’il poursuivra sa relation avec Kaly ou s’il
      balayera son passé avec ces femelles d’un revers de la main pour
      redevenir le Kraler solitaire.
    

    
      Sa vie était tellement plus simple à cette époque. Pas d’attache.
      Pas de lien. Pas de sentiment. Pas d’états d’âme.
    

    
      C’était le bon temps !
    

    
      Il ne va pas se projeter dans l’avenir maintenant, ça ne servirait à
      rien. Il doit d’abord s’occuper du présent.
    

    
      Kaly.
    

    
      Non. Il n’ira pas la rejoindre, il passera la nuit dans le salon. Et
      la journée. Dieu que ça va être long avant qu’il puisse aller au
      manoir et s’entretenir avec les autres.
    

    
      Il leur parlera de sa faiblesse envers la sorcière. Foutue faiblesse,
      quand il y pense ! Cette femelle pourrait le perdre qu’il n’y
      verrait que du feu !
    

    
       
    

    
      Viper et Friz rentrent au manoir après un dernier verre. Il ne sert plus à
      rien de rester pour Kraler, le vampire s’offre du bon temps !
    

    
      Les deux mâles vont directement à la cuisine pour manger un morceau.
    

    
      –    Tu la crois sincère ou manipulatrice, la
      sorcière ? demande Friz à son acolyte.
    

    
      –    Kraler la croit sincère, moi j’en sais
      rien. Il a dû la sonder avant de commettre la folie de la baiser.
    

    
      –    Ou alors il n’a pas pu se résoudre à la
      tuer.
    

    
      –    Kraler n’a pas d’états d’âme
      pour les sales garces dans son genre. S’il n’a pas été
      jusque-là c’est qu’il n’en était pas certain.
    

    
      –    Où est Kraler ?
    

    
      Les deux vampires sursautent en entendant Angel. La jeune femme pénètre
      dans la cuisine, toujours vêtue de la chemise noire de son compagnon.
    

    
      –    Il n’est pas rentré avec vous,
      constate-t-elle.
    

    
      –    Effectivement, confirme Viper.
    

    
      –    Il est avec cette Kaly ?
    

    
      –    Tu en sais des choses, se moque-t-il.
    

    
      –    Camilla m’a dit qu’ils avaient
      rompu.
    

    
      –    À l’heure actuelle, on ne sait pas trop s’il
      a choisi de revenir sur sa décision ou non.
    

    
      –    Elle s’est servie de lui pour s’incruster
      dans sa vie et vous nuire. Et vous laissez faire ça !
    

    
      –    Il semblerait que la demoiselle se soit prise au
      jeu, explique Friz. Kraler est le seul à pouvoir juger la pythie.
    

    
      Tout ce que comprend Angel, c’est que son cher mari a rompu leur
      promesse, qu’il l’a remplacée. Elle pourrait faire l’effort
      de le comprendre, mais elle n’en a pas la moindre envie. Elle pense
      même se rallier du côté de Camilla contre lui. Comment pourrait-il en être
      autrement ? Elle le déteste d’être avec cette autre femme à qui
      il fait l’amour.
    

    
      –    C’est une salope traîtresse !
      peste-t-elle.
    

    
      –    Tu es jalouse, cocote ! se moque Viper. Il
      ne fallait pas partir.
    

    
      Il n’a plus aucun respect dans ses propos envers elle. Elle n’est
      plus la femelle de son chef – ou juste sur papier. Angel va de
      nouveau ne plus apprécier Viper, elle le sent.
    

    
      Elle sort de la pièce sans rien ajouter, fâchée. Viper en rit.
    

    
      –    Elle est jalouse la petite ! remarque Friz.
    

    
      –    Elle n’avait pas besoin d’abandonner
      Kraler, elle n’en serait pas là.
    

    
      –    Je suis d’accord, néanmoins elle me semble
      plus digne de confiance que miss sorcière qui a trahi déjà une fois.
    

    
      –    Kraler a ses raisons.
    

    
      Friz veut bien l’admettre, d’autant que s’il a été jusqu’à
      coucher avec elle – encore – ça doit vouloir dire qu’il
      la croit et qu’il a un faible pour elle. Sinon, comment expliquer
      cela ? Avec le retour d’Angel il doit être complètement perdu.
      Il l’aurait pourtant imaginé avec elle à essayer de comprendre, et
      pourquoi pas à recoller les morceaux. Il s’est trompé.
    

    
      Sans doute n’est-elle pas son âme sœur. Sans quoi, il serait
      irrémédiablement attiré par elle.
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      Kaly s’extirpe difficilement du grand lit vide. Elle pensait que
      Kraler la rejoindrait plus tard, elle se trompait.
    

    
      Elle va prendre une douche avant d’enfiler un tee-shirt à son amant.
      Elle se rend dans le salon, Kraler est assis sur le canapé, la tête posée
      sur le rebord, les yeux fermés. Elle sourit tant il est beau. Elle ne peut
      qu’admettre qu’il ressemble à son demi-frère, néanmoins, il n’est
      pas aussi terrifiant, sa beauté a quelque chose d’attirant et de
      sexy. Kraler est l’incarnation parfaite du fantasme féminin. En
      plus, il est à la hauteur de son image.
    

    
      Dommage !
    

    
      Elle soupire. Elle ignore si elle arrivera à recoller les morceaux avec
      lui, à lui faire de nouveau avoir confiance en elle. Mais elle compte bien
      essayer, sans magie. Elle refuse de l’utiliser sur lui, elle veut
      une relation authentique.
    

    
      Elle va dans la cuisine où elle commence la préparation du repas. Elle
      imagine qu’elle passera la journée avec lui et ne veut pas gâcher
      les bons moments qu’ils pourraient avoir. Elle doit se rendre
      indispensable.
    

    
      Lorsque le repas est prêt, elle va réveiller Kraler quand celui-ci pénètre
      dans la pièce à l’odeur alléchante de crêpes.
    

    
      –    Ça sent rudement bon, ici.
    

    
      –    J’espère que tu as faim.
    

    
      –    Je meurs de faim.
    

    
      Il s’assoit sans l’embrasser. Elle compte son premier échec de
      la journée, mais n’a pas l’intention de se laisser abattre
      pour autant.
    

    
      –    Tu veux un café ?
    

    
      –    S’il te plaît.
    

    
      Elle lui en sert un bol avant de le poser sur la table et lui donne le
      sirop d’érable avant de se joindre à lui pour manger.
    

    
      Au bout de trois crêpes, elle déclare forfait, alors que le vampire en
      engloutit plus de dix.
    

    
      Elle sourit en regardant cet homme au physique parfait en face d’elle.
      Ils pourraient faire de grandes choses tous les deux, s’il voulait
      bien lui accorder une seconde chance. Lui ou les autres vampires
      pourraient décider de sa mise à mort et l’exécuter sans remords, il
      faut qu’elle s’assure que ça n’arrivera pas. Elle doit
      se rendre intouchable aux yeux de Kraler et des vampires. Elle a bien un
      moyen en tête, mais pour cela il faudrait qu’elle soit encore plus
      proche du chef.
    

    
      –    Tu passes la journée avec moi ?
    

    
      –    Je n’ai pas prévu de bouger.
    

    
      –    On pourrait aller se promener en forêt. Tu avais
      aimé la dernière fois.
    

    
      –    Je n’irai nulle part avec toi.
    

    
      –    Tu me détestes toujours autant, s’attriste-t-elle.
    

    
      –    Je n’ai pas envie de me balader, je n’ai
      pas envie de passer du temps avec toi. Je veux juste la paix !
      déclare-t-il en se levant de table.
    

    
      Il va directement dans sa chambre où il retire ses vêtements avant de se
      glisser sous la douche.
    

    
      Kalypso qui n’est pas décidée à se faire refouler de la sorte le
      rejoint directement sous la douche.
    

    
      Kraler n’en croit pas ses yeux en voyant la sorcière nue l’enlacer
      sous la pluie d’eau chaude. Son premier réflexe est de lui dire de s’en
      aller, mais elle pose son doigt sur ses lèvres pour qu’elles restent
      scellées avant d’y écraser les siennes. En même temps, elle caresse
      son membre qui prend de l’ampleur entre ses doigts.
    

    
      Le vampire change d’avis et la porte tout en la plaquant contre le
      mur carrelé avant de s’enfoncer en elle.
    

    
      Kaly est ravie, c’en est presque trop simple.
    

    
      –    Je t’aime, souffle-t-elle à son oreille
      alors qu’il est brutal dans leur étreinte.
    

    
      Il lui agrippe les fesses de toutes ses forces, s’enfonçant à chaque
      fois plus fort et plus loin.
    

    
      Il ne répond rien. Il n’est pas amoureux d’elle, il a beau
      faire, ça ne veut pas !
    

    
      Il poursuit sa petite affaire jusqu’à se répandre en elle. Après il
      la lâche. Elle retombe flageolante dans la douche, ayant du mal à tenir
      sur ses jambes en coton. Kraler n’y fait pas attention et sort de la
      cabine, enroulant une serviette autour de sa taille avant de se raser.
    

    
      Il a l’impression d’être revenu en arrière, à baiser
      vulgairement les femelles. Il ne lui a pas fait l’amour et pense ne
      plus jamais y arriver. Il la prise comme il prenait n’importe quelle
      fille passant à sa proximité. Juste du sexe, rien de plus. Pas de baisers,
      pas de caresses. Elle a brisé quelque chose. La vérité ? Son jeu
      minable a tout brisé entre eux.
    

    
      Kaly sort de la salle de bains sans avoir le moindre doute sur ce qui
      occupe les pensées de son amant. Elle pense que tout rentrera très vite
      dans l’ordre.
    

    
       
    

    
      Un peu plus tard, quand Kraler quitte la chambre, changé, rasé et parfumé,
      il retrouve Kaly au salon. Elle est devant la baie vitrée à regarder la
      ville à ses pieds.
    

    
      –    Habituellement c’est moi qui réfléchis
      devant la vitre.
    

    
      –    J’étais en train de penser à l’avenir.
    

    
      –    Comment tu le vois ?
    

    
      Il s’approche d’elle, mais ne la touche pas néanmoins.
    

    
      –    Quand Blake sera mort, je retrouverai ma
      sécurité.
    

    
      –    Tu ne seras pas la seule dans ce cas-là.
    

    
      –    Ta compagne.
    

    
      –    Elle ne l’est plus pour moi, et à la fin
      de cette affaire je briserai mon union. Fin de l’histoire.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu feras ensuite ?
    

    
      –    Je n’en sais rien. Je suppose que je
      profiterai du calme.
    

    
      –    Je sais que je t’ai beaucoup déçu, Kraler.
      Mais je ne pouvais pas prévoir ce qui se passerait pour moi en te
      fréquentant.
    

    
      –    Tu n’es jamais venue ici pour ta
      grand-mère.
    

    
      –    En effet. J’ai tout inventé.
    

    
      –    La maison aussi.
    

    
      –    Oui, je l’ai créé dans ton imagination. Je
      suis désolée. Vraiment.
    

    
      –    Je veux bien te croire.
    

    
      Elle esquisse un sourire.
    

    
      –    Dis-moi que tout n’est pas perdu,
      supplie-t-elle.
    

    
      –    J’ai besoin d’y réfléchir.
    

    
      Elle s’approche de lui pour l’enlacer et poser sa tête sur son
      torse.
    

    
      –    Tu es tout ce dont je rêve, Kraler. Je t’aime
      tant.
    

    
      Et comment ne pas y croire ? Elle est tellement convaincante. Kraler
      fait l’effort de refermer ses bras autour de ses hanches.
    

    
      –    C’était toi aussi les potions du doc.
    

    
      Elle répond sans briser l’étreinte.
    

    
      –    Blake a appris que tu faisais affaire avec un
      généticien, alors on est allé le voir. Il lui a proposé le double de ce
      que tu lui payais pour que j’ensorcelle les potions. Le généticien a
      accepté.
    

    
      –    Ce con n’aimait que l’argent !
    

    
      –    J’ai réparé ma faute.
    

    
      C’est vrai. Elle a rendu aux guerriers leur forme humaine. Elle
      aurait pu ne pas le faire. Tout comme les Lapis-lazulis, elle aurait pu ne
      pas en parler, ne pas les créer.
    

    
      –    Je suis prête à tout pour que tu aies à nouveau
      confiance en moi.
    

    
      Elle lève la tête pour le regarder.
    

    
      Il plonge ses yeux noirs dans le vert émeraude envoûtant des siens. Même
      si elle est sincère, même s’il lui accorde de nouveau sa confiance,
      quel avenir a-t-il avec elle ?
    

    
      –    Imagine un peu ce qu’on pourrait faire
      tous les deux à la tête des guerriers Snake. Une sorcière et le
      plus puissant des vampires. Imagine ce que seraient nos enfants.
    

    
      C’est sûr que les vampires ne courraient plus aucun danger avec elle
      comme protectrice, mais lui ? Est-il condamné à vivre avec une
      femelle qu’il n’aime pas ? Enfin, si. Il l’aime
      beaucoup. Trop peut-être. Mais il n’est pas amoureux d’elle,
      pas comme il l’est d’Angel.
    

    
      –    Tu ne dis rien.
    

    
      –    J’ai besoin de temps.
    

    
      –    Comme tu veux. Je suppose que vous allez
      attaquer Blake ce soir.
    

    
      –    Je n’en sais rien encore.
    

    
      –    Tu m’as l’air bien indécis.
    

    
      Et elle a raison. Mais il n’arrive pas à réfléchir. Il compte voir
      tout ça avec les autres ce soir, car la femelle rousse l’empêche d’avoir
      les idées claires.
    

    
      Kraler passe la journée avec Kalypso, mais ils ne sortent pas. Le vampire
      n’est pas d’humeur à s’amuser ou à quoi que ce soit d’autre.
      Il aimerait avoir une vision sur son avenir et ainsi être certain de
      prendre les bonnes décisions.
    

    
      Tuer ou non Kaly n’est plus vraiment d’actualité. Il ne fera
      pas de mal à la sorcière repentie et amoureuse de lui. La seule chose à
      savoir, c’est quand et comment attaquer Blake ? Il n’est
      pas seul. Les Skull se cachent sans doute quelque part et Kraler n’est
      pas du genre à foncer tête baissée. Il doit savoir où ils sont et combien
      ils sont. Voilà le sujet de discussion pour ce soir et la mission pour la
      nuit. Après seulement, ils pourront envisager d’attaquer.
    

    
       
    

    
      –    T’es sûr que Kral va se pointer pour une
      réunion ? interroge Dark à Viper.
    

    
      Le vampire est pressé de retrouver Anna pour passer la nuit avec elle. Bon
      d’accord, il l’a quittée il y a à peine trente minutes, mais
      il n’aime pas la savoir seule, même si elle est protégée par des
      guerriers armés.
    

    
      –    N’abuse pas, tu viens de revenir ! Et
      puis tu sais bien que Kral a des choses à dire.
    

    
      –    Il a baisé la sorcière et n’est plus sûr
      de la tuer. OK. Je sais tout ça.
    

    
      –    Charmant ! crache Angel en entrant dans la
      grande pièce.
    

    
      –    Désolé, s’excuse Dark. Si j’avais su
      que tu étais là je n’aurais rien dit.
    

    
      –    Il est de nouveau avec elle, alors.
    

    
      –    Fallait pas partir, lui reproche Viper.
      Maintenant tu ne viens pas pleurer !
    

    
      –    Tu ignores mes raisons, alors je te conseille de
      baisser d’un ton quand tu t’adresses à moi !
    

    
      –    Toi, tu vas baisser le ton ! T’es
      rien ici pour nous. Alors tu fermes ta gueule et tu t’écrases !
    

    
      Effectivement, plus aucun respect pour elle. En même temps, il a vu les
      ravages du chagrin qu’elle a causé à Kral, jamais il ne lui
      pardonnera ça. Et peu importe ses raisons, rien ne justifie qu’une
      femelle puisse abandonner son compagnon, surtout s’il est le chef
      des vampires.
    

    
      –    Arrête, Viper ! intervient Dark.
    

    
      Lui la juge un peu moins durement, même s’il a aussi été le témoin
      des tourments de Kral et de sa descente aux enfers après son départ.
    

    
      –    Tu rigoles ou quoi ? l’interroge
      Viper, coléreux. T’as oublié tout ce qu’elle a fait subir à
      Kral ? Sans Kalypso, il serait mort de chagrin.
    

    
      Angel ne comprend pas ce qu’il dit. Kraler l’accusait d’être
      responsable de l’accident. Bien sûr, c’est la perte de son
      enfant qui l’a fait toucher le fond et l’aurait tué, comme
      pense le croire Viper, sans sa rencontre avec cette salope de Kaly.
    

    
      –    Tu veux que je te dise, Angel ?
    

    
      Viper reprend un ton plus calme.
    

    
      –    La sorcière est une belle garce. Elle a manipulé
      Kral et nous tous. On n’y a vu que du feu. Mais au-delà de ça, elle
      lui a fait un bien fou. Sa relation avec elle a été salvatrice. Contre ça,
      chérie, tu ne pourras jamais rivaliser. Kraler te protège de Blake parce
      qu’il estime te le devoir. Foutue connerie ! Mais après, je te
      foutrais dehors moi-même !
    

    
      –    Je ne t’ai rien fait, je ne te permets pas
      de me traiter ainsi ! peste-t-elle.
    

    
      –    Tu te rebelles ?
    

    
      Il ricane. La petite Angel est loin d’être docile. Elle ne l’a
      jamais vraiment été, cela dit. Il lui mettrait bien une bonne trempe pour
      lui apprendre le respect.
    

    
      –    Méfie-toi. Je ne suis pas ton ami, menace-t-il.
    

    
      –    Tu n’as pas le droit d’outre passer
      les ordres de Kraler, alors c’est toi qui devrais te méfier !
    

    
      –    Oh ! On se calme ! intervient Dark.
      Vous vous entendez tous les deux ?
    

    
      –    Je dis juste à la demoiselle ce que je pense d’elle.
    

    
      Friz arrive à cet instant. Il salue tout le monde et ressent de suite la
      tension entre Viper et Angel.
    

    
      –    Tu devrais monter, conseille-t-il à Angel.
    

    
      Elle soupire.
    

    
      –    Pourquoi ? Je suis condamnée à rester
      cloîtrée dans ma chambre ?
    

    
      –    Tu peux toujours retourner d’où tu viens,
      suggère Viper.
    

    
      –    N’y compte pas trop !
    

    
      –    Ferme ta gueule devant moi. C’est tout ce
      que je peux te conseiller ! ordonne-t-il, dédaigneux.
    

    
      Énervée et vexée de s’en prendre plein la figure devant les vampires
      par ce Viper qu’elle détestait au début, elle le gifle.
    

    
      Les guerriers la regardent, incrédules. Alors que Viper la toise avec une
      telle méchanceté dans les yeux qu’elle a peur. Terriblement peur.
    

    
      Elle regrette son geste aussi vite.
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      D’une main, Viper attrape Angel à la gorge en la projetant en
      arrière jusqu’à la plaquer contre le mur.
    

    
      –    Tu vas regretter ton acte, sale garce !
    

    
      –    Lâche-la !
    

    
      Il a reconnu la voix criarde de Kraler et ne peut pas désobéir, même si
      son ami n’a pas l’intention de se remettre avec cette femelle,
      il ne peut pas lui prendre la vie. Il la lâche et recule d’un pas
      tout en la fixant d’une noirceur qu’elle n’avait jamais
      vue dans ses yeux.
    

    
      –    Quelqu’un pourrait-il m’expliquer ce
      qui se passe ? questionne le chef.
    

    
      Slash arrive, sentant une tension palpable. Merde ! Il a dû rater un
      grand moment.
    

    
      –    Tout va bien, Kral, répond Viper sans quitter
      Angel des yeux. Nous avions une petite explication.
    

    
      –    N’en viens plus aux mains à l’avenir.
    

    
      –    C’est elle qui a commencé.
    

    
      Il délie ses yeux de ceux de l’humaine tout en s’écartant d’elle.
    

    
      –    Qu’elle reste loin de moi et tout ira
      bien.
    

    
      –    On débute dans cinq minutes, décide Kraler. Où
      est Camilla ?
    

    
      –    À l’étage, répond Slash.
    

    
      Angel est horrifiée que Viper s’en tire si facilement. Il fut un
      temps où jamais Kraler n’aurait toléré cet écart.
    

    
      Qu’est-ce qu’elle espérait ? Elle s’en veut d’être
      venue chercher la protection de son compagnon. Il est clair que personne
      ne veut d’elle ici. Elle aurait dû se faire tuer par Blake, ça
      aurait sans doute été moins douloureux.
    

    
      –    Angel, suis-moi, j’ai une chose à mettre
      au clair avec toi.
    

    
      Elle sent que c’est elle qui va se faire taper sur les doigts.
    

    
      Viper ricane quand elle emboîte le pas du chef.
    

    
      Ils pénètrent dans le bureau. C’est tellement formel !
    

    
      –    Ne provoque plus Viper, tu veux.
    

    
      –    Je suis censée me laisser insulter, c’est
      ce que tu me dis ?
    

    
      –    J’ignore ce qui s’est passé…
    

    
      –    Il a voulu m’intimider, jouer au petit
      chef devant les autres, à me rabaisser. Ça n’a pas eu l’effet
      escompté et il s’est pris une gifle.
    

    
      Kraler secoue la tête.
    

    
      –    Je ne veux plus que ça se reproduise. Il aurait
      pu te tuer ! Tu en es bien consciente ? tonne-t-il.
    

    
      –    J’ignorais que tu lui en avais donné le
      droit ! peste-t-elle.
    

    
      –    Tu n’es pas intouchable, alors tu t’écrases !
    

    
      Elle déteste ce ton condescendant qu’il prend avec elle. Finalement,
      dehors ou au manoir, elle risque sa vie. Elle se demande s’il ne
      vaudrait pas mieux être dehors, loin de la furie de Viper et de la haine
      de Kraler, parce qu’il est clair qu’il la déteste.
    

    
      –    Bien, chef ! se moque-t-elle.
    

    
      –    Dehors. J’ai une réunion et j’ai
      déjà perdu assez de temps avec tes conneries !
    

    
      Elle serre les poings en marchant vers la porte, malheureusement elle ne l’atteint
      pas et pivote pour le regarder.
    

    
      –    J’ai cru comprendre que la garce qui t’a
      piégé avait droit à une seconde chance. Pourquoi pas moi ?
    

    
      –    Tu te fous de moi, là ? tonne-t-il. Tu veux
      une seconde chance ? Je crois rêver ! Et de quoi s’il te
      plait ? De foutre ma vie en l’air ?
    

    
      Apparemment, aborder le sujet fut une très mauvaise idée. Elle déglutit
      rien qu’en pensant à l’explication qu’il exigera d’elle
      après la mort de Blake.
    

    
      –    Je t’ai pris pour un mec bien, je vois que
      tu n’es attiré que par les garces manipulatrices. Excuse-moi.
    

    
      –    De toutes, je crois que c’est toi la
      reine. Tu excelles dans le domaine de la manipulation. Saleté de garce !
    

    
      OK. Très mauvaise idée.
    

    
      Ne pas poursuivre, partir, vite !
    

    
      Elle comprend que jamais il ne la soutiendra face à quiconque. Viper
      aurait même pu la tuer il y a cinq minutes, il n’en aurait rien
      encouru.
    

    
      –    C’est tellement plus simple de tout
      rejeter sur moi. Ça t’aide à mieux dormir de le penser ?
    

    
      –    Tout est de ta faute, Angel. Si on en est là, c’est
      entièrement à cause de toi.
    

    
      Il se radoucit, cela ne sert à rien de hurler. Ça ne changera pas la
      réalité, il en a conscience.
    

    
      Elle l’avait entendu le dire à l’hôpital, à l’un des
      vampires, mais elle ne sait pas lequel. Maintenant il le reconnaît devant
      elle.
    

    
      –    Je n’aurais pas dû venir.
    

    
      –    La question n’est pas là. Je te protégerai
      de Blake et des Skull.
    

    
      Des Skull ? La bande de Blake sans doute.
    

    
      –    Mais pas des tiens, c’est bien ça que tu
      me dis ?
    

    
      –    Il faut bien que tu comprennes qu’ils
      passent tous avant toi. Je ne te pardonnerai pas d’être partie. Je
      ne te pardonnerai pas d’avoir abusé de moi.
    

    
      –    Abusé ? De quoi tu parles ?
    

    
      –    Je ne veux pas avoir cette discussion
      maintenant. Je veux que Blake soit mort avant. Parce que quand j’en
      aurai fini avec toi, je veux pouvoir te foutre dehors sans avoir peur pour
      ta sécurité ! Sans faillir à mon devoir !
    

    
      Il crie de nouveau.
    

    
      Tout ce qui le retient de la livrer à Blake c’est son foutu sens du
      devoir envers elle.
    

    
      Quelle idiote d’avoir pensé que peut-être…
    

    
      Elle ravale la boule qui se forme dans la gorge et quitte le bureau. Elle
      doit passer devant les quatre vampires pour regagner l’étage. Viper
      est souriant, il exalte, alors que les autres se font plus discrets.
    

    
      Elle se réfugie dans la chambre gentiment prêtée par son abominable époux,
      se demandant si elle va rester ou s’en aller.
    

    
       
    

    
      –    On peut commencer, déclare Kraler en prenant
      place sur son fauteuil habituel.
    

    
      Dark et Friz sont étonnés que Viper ne se fasse pas réprimander pour son
      accès de colère envers Angel.
    

    
      Kraler rentre directement dans le vif du sujet.
    

    
      –    Je ne ferai pas de mal à Kaly. Je suis avec elle
      depuis la veille au soir. Elle regrette ce qu’elle a fait et dit
      être tombée amoureuse de moi lors de son jeu.
    

    
      –    Tu en es sûr ? questionne Friz.
    

    
      –    J’ai sondé son esprit à deux reprises,
      dont une à sa demande. Je n’ai rien vu qui puisse m’amener à
      en douter.
    

    
      –    C’est une sorcière, argue Slash.
    

    
      –    J’en suis conscient, mais elle veut une
      autre chance.
    

    
      –    Tu vas la lui donner ?
    

    
      –    C’est possible. Imaginez un peu notre
      pouvoir si je m’unissais à une sorcière.
    

    
      –    T’en es encore là, s’ahurit Dark.
      Après ce qu’on a découvert sur elle.
    

    
      –    Blake est une ordure, elle l’a compris.
    

    
      –    Et si elle mentait ? Tu y as pensé ?
    

    
      –    Je t’ai dit que non, j’ai sondé son
      esprit.
    

    
      –    Alors ? Quel est le plan ? interroge
      Viper en frottant ses mains.
    

    
      –    Pour cette nuit je veux qu’on débusque les
      Skull. Je veux savoir où ils sont et combien ils sont avant d’attaquer.
    

    
      –    Tu veux tuer Blake uniquement ou toute la bande ?
      demande Friz.
    

    
      –    Tout dépendra de leur nombre. Je ne sais pas si
      je peux leur offrir une rédemption. J’aurai toujours peur d’une
      possible trahison.
    

    
      –    Faut les tuer tous, suggère Viper.
    

    
      –    Quoi qu'il en soit, je veux tout savoir sur eux.
    

    
      –    On va au temple ? questionne Dark.
    

    
      –    Oui. Slash, va dire aux femelles qu’on
      part, tu les conduiras à l’hôpital.
    

    
      –    Très bien.
    

    
      –    On y va, décide Kraler.
    

    
      Les vampires lui emboîtent le pas alors que Slash monte à l’étage.
    

    
       
    

    
      Angel met ses affaires dans ses sacs, elle a décidé de partir. Elle refuse
      de rester ici. Pas avec la colère et la haine qu’éprouve Kraler pour
      elle.
    

    
      –    Angel ? T’es prête, on y va !
      informe Slash.
    

    
      Elle ouvre la porte pour apercevoir le couple Havers.
    

    
      –    Où ça ?
    

    
      –    À l’hôpital. Nous, on sera absent toute la
      nuit.
    

    
      –    Je préfère m’en aller.
    

    
      –    Mais tu n’y penses pas ! s’étonne
      Camilla.
    

    
      –    Kraler me déteste.
    

    
      –    Les filles, je dois vraiment y aller, les presse
      Slash.
    

    
      –    Angel, viens avec moi et on en parlera à l’hôpital,
      d’accord ? propose Camilla.
    

    
      Elle soupire et cède.
    

    
       
    

    
      Alors qu’il s’apprête à monter dans la Jaguar, le téléphone
      portable de Kraler sonne. Il décroche.
    

    
      –    Oui, Kaly.
    

    
      –    Je sais bien que tu n’as rien décidé,
      mais je voulais te faire une proposition.
    

    
      –    Je t’écoute.
    

    
      Les autres vampires attendent à côté du chef, laissant sans le vouloir,
      traîner leurs oreilles du côté de sa conversation.
    

    
      –    Je suis en train d’ovuler, j’ai
      effectué un test.
    

    
      Il sourit, dépassé par ce qu’elle lui dit, et surpris... très
      surpris.
    

    
      –    Si tu veux un héritier, bébé, c’est
      maintenant qu’il faut le concevoir.
    

    
      –    Je ne sais pas trop.
    

    
      –    Viens, Kraler. Arrête de réfléchir à tout. On
      sera bien tous les deux. Tu es bien avec moi.
    

    
      Silence.
    

    
      Il regarde les vampires, sachant bien qu’ils entendent.
    

    
      –    On n’a pas besoin de toi pour la mission,
      assure Viper. Fais ce dont tu as envie.
    

    
      Les autres hochent la tête en signe d’acquiescement, sauf Friz.
    

    
      –    Méfie-toi d’elle.
    

    
      À cet instant, Slash sort du manoir avec Camilla et Angel. Kraler pose ses
      yeux sur la femelle, sa femelle.
    

    
      Pff ! Ça ne veut plus rien dire. Il lui avait fait un bébé et elle n’en
      a pas pris soin. Elle est belle, encore plus que dans son souvenir, mais
      elle veut une autre chance de le briser. Jamais.
    

    
      –    Kaly ?
    

    
      –    Oui.
    

    
      –    J’arrive.
    

    
      Il coupe la communication, tourne la tête pour ne plus regarder Angel qui
      a les yeux rivés sur lui, et monte dans sa voiture avant de quitter l’enceinte
      du manoir.
    

    
      –    J’ai peur qu’il fasse une belle
      connerie, lance Friz.
    

    
      –    On rejoint Kral au temple ? questionne
      Slash.
    

    
      –    Non. Il ne viendra pas, répond Dark.
    

    
      –    Où est-il parti ?
    

    
      –    Faire un bébé avec sa femelle, répond Viper d’une
      joie non dissimulée en fixant Angel.
    

    
      –    Viper ! soupire Slash.
    

    
      –    Je suis sérieux, chéri.
    

    
      –    On se retrouve au temple, s’adresse-t-il
      aux vampires. Les femelles, on y va.
    

    
      Dark monte en voiture avec Slash et les femelles pour s’accorder
      deux minutes avec Anna avant leur longue nuit.
    

    
      Le silence règne dans l’habitacle. Angel était loin de se douter que
      la relation qu’entretient Kraler avec cette Kaly était aussi
      poussée. Ça la conforte dans son envie, il lui faut partir. Si elle
      choisit de rester et de s’obstiner, elle souffrira davantage. N’a-t-elle
      pas déjà assez enduré dans sa relation avec le vampire ?
    

    
      Viper lui a bien dit que jamais elle n’aurait dû partir, mais a-t-il
      raison ? Si elle n’était pas partie, ils se seraient déchirés
      comme jamais. Au final, c’est mieux comme ça.
    

    
      Elle va passer la nuit auprès de Camilla, rencontrer Anna qu’elle ne
      connaît pas, mais dont elle a entendu que du bien par sa sœur, ensuite,
      elle s’en ira. Tant pis pour ses affaires. Elle prétextera aller aux
      toilettes durant la nuit puis disparaîtra, pour toujours cette fois.
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      Kraler entre chez lui pour se jeter sur la femelle dénudée qui l’attendait
      sur le canapé. Sans préliminaires ni autres caresses, il s’introduit
      en elle.
    

    
      Elle veut lui donner un héritier... qu’il en soit ainsi !
    

    
      La sorcière entreprend de retirer ses vêtements au vampire impatient en
      même temps qu’il va et vient en elle. Quand il est nu contre sa
      peau, elle le repousse, ne le voulant pas de cette façon.
    

    
      –    Tu m’as dit que tu ne me baisais pas,
      alors fais-moi l’amour.
    

    
      –    Ne me gonfle pas, d’accord. Laisse-moi
      faire comme j’en ai envie.
    

    
      Elle secoue la tête en signe de désapprobation. Elle se fiche de sa
      manière de faire, mais ce serait tellement mieux s’il redevenait cet
      homme tendre avec elle. Elle le pousse à s’asseoir avant de s’agenouiller
      devant lui pour s’occuper de sa partie sensible.
    

    
      Il la laisse s’activer dessus bien que l’idée ne soit pas la
      meilleure dans l’espoir de concevoir un enfant. Quelques minutes
      plus tard, il l’oblige à s’empaler sur son membre avec
      vigueur.
    

    
      Elle lui donne satisfaction tout en emprisonnant ses lèvres pour un baiser
      passionné. Il tente bien de s’y soustraire, mais elle glisse sa
      langue dans sa bouche et Kraler se laisse aller.
    

    
      Il voulait éviter ça, de perdre le contrôle sur ses émotions, mais elle
      est forte, la garce, et le rend complètement dépendant de son plaisir.
    

    
      Après avoir libéré sa semence en elle, il doute de la bonne idée d’avoir
      un héritier avec elle. En fait, ces derniers temps, depuis la nuit
      dernière précisément, il ne fait que douter. Elle l’a trahi et
      pourtant il est là avec elle, en elle. Il fait vraiment n’importe
      quoi ! Il le sait.
    

    
      Le retour d’Angel le bouleverse bien plus qu’il ne l’aurait
      voulu et il ne fait que des idioties pour éviter de penser à leur
      histoire. Il fait tout ce qu’il peut pour que jamais il n’existe
      la moindre chance de réconciliation pour eux.
    

    
      Bon sang qu’il l’aime cette femelle !
    

    
      Les mains de Viper sur sa gorge, prêtes à l’étrangler, ont eu un
      effet indésirable sur lui. Il aurait pu tuer son ami pour ce geste, mais
      il ne fallait surtout pas qu’il montre ses sentiments. Angel devait
      croire qu’il s’en fichait éperdument. Après tout, elle l’a
      quitté quand elle n’avait plus besoin de lui. Il ne doit pas lui
      laisser apercevoir qu’il en a souffert. Elle doit croire qu’il
      s’en fiche royalement, et quoi de mieux comme message que mettre sa
      copine enceinte ?
    

    
      –    Tu étais fabuleux, Kraler, murmure Kaly à son
      oreille avant de lécher sa gorge. Laisse-moi partager mon sang avec toi.
    

    
      –    Je ne suis pas sûr, Kaly.
    

    
      –    Tu n’as pas envie de boire ?
    

    
      Elle poursuit ses coups de langue sur sa gorge tout en bougeant autour de
      son sexe enfoui en elle.
    

    
      –    Si.
    

    
      En même temps qu’il répond, il lui attrape les cheveux pour tirer sa
      tête en arrière et planter ses crocs dans sa gorge.
    

    
      Elle s’abandonne à la soif de son amant tout en ondulant des
      hanches.
    

    
       
    

    
      Dark, Slash, Camilla et Angel pénètrent dans l’hôpital et vont
      directement à la chambre d’Anna. Dark se rue sur sa femelle pour
      emprisonner ses lèvres.
    

    
      Ça fait sourire Slash. Dark n’a jamais été pour les épanchements d’affection
      en public, mais avec Anna c’est très différent.
    

    
      –    Je t’appelle quand je quitte le temple,
      informe Slash à Camilla.
    

    
      –    Sois prudent.
    

    
      –    Comme toujours.
    

    
      Il dépose un baiser sur ses lèvres. Angel se sent de trop. Pas à sa place.
    

    
      –    Bonsoir, dit Anna quand Dark a bien voulu
      retirer sa langue de sa bouche.
    

    
      –    Bonsoir, répond Angel.
    

    
      –    Anna, je te présente Angel, énonce Dark. Angel,
      voici Anna, ma future compagne.
    

    
      –    Enchantée, murmure Angel à la vampire qui semble
      sympathique.
    

    
      Camilla lui a raconté son histoire alors elle n’ignore rien de ce
      que la jeune femme a traversé et de sa grossesse qui la cloue au lit.
    

    
      –    Angel ? La compagne de Kraler ?
      questionne Anna.
    

    
      –    Oui, répond Dark. Elle a été menacée par Blake
      et a trouvé refuge chez nous.
    

    
      –    Kraler doit être ravi.
    

    
      –    Kraler me déteste, il n’est en rien ravi,
      réplique Angel.
    

    
      –    Bon, les femelles, on vous laisse, déclare
      Slash, on repasse plus tard, en attendant personne ne sort de cette
      chambre.
    

    
      Compte là-dessus ! pense Angel. Puis elle s’assoit sur
      le lit avec Camilla dès que les deux vampires sont partis. De là, elle
      aperçoit la porte des toilettes, la poisse ! Elle ne pourra pas s’en
      servir d’excuse. En plus, elle apprend qu’une vingtaine de
      vampires veillent sur elles.
    

    
      Décidément, rien ne se passe comme prévu !
    

    
       
    

    
      Malgré l’absence de Kraler, l’ordre de mission ne change pas.
      Pendant qu’il engendre son héritier, les membres du Conseil dirigent
      les opérations.
    

    
      Les guerriers vampires quittent le temple après avoir reçu les ordres. Il
      faut localiser les Skull.
    

    
       
    

    
      Après une seconde étreinte pour mettre plus de chance de leur côté, Kaly
      et Kraler sont épuisés. Surtout Kaly.
    

    
      –    Tu me portes jusqu’au lit, je n’arriverai
      pas à y aller. Mes jambes ne me supporteront jamais.
    

    
      –    À ce point-là ! s’amuse-t-il.
    

    
      Elle sourit devant la mine radieuse de son amant. Tout se passe selon ses
      désirs.
    

    
      Kraler la prend dans ses bras et la porte jusqu’au lit où il la
      dépose doucement avant de s’allonger sur elle. Ils échangent un
      baiser comme le vampire s’introduit dans son intimité humide.
      Encore.
    

    
      Kaly n’est pas certaine de survivre à cette étreinte, mais comme
      Kraler en a envie, elle le laisse la faire jouir de nouveau.
    

    
      Elle n’avait jamais connu autant d’heures successives de sexe,
      d’orgasmes, de plaisir… Kraler est un amant divin et elle aime ça.
    

    
      Il ne fait pas dans la rudesse ni dans la tendresse. Il est un peu au
      milieu, hésitant entre la dévaster complètement et la mener aux portes de
      l’orgasme avec affection.
    

    
      Kraler est entre tout, en ce moment. Sa vie est une succession d’hésitations.
    

    
      Finalement, il va se laisser aller à elle et la caresse intimement, lèche
      ses seins, son sexe… il lui fait l’amour. Après tout il est en train
      de concevoir son fils. Il refuse d’hésiter davantage. Il s’unira
      à elle dès que Blake sera mort et qu’il aura rayé Angel de sa vie
      une fois pour toutes.
    

    
      –    Je t’aime Kraler, souffle-t-elle en
      sentant sa langue dans les replis de son intimité.
    

    
      Elle gémit en l’accueillant, se cambre pour mieux le sentir.
    

    
      Et lui ressent tellement de plaisir rien qu’en la dévorant
      intimement.
    

    
      –    Je vais t’aimer, Kaly, murmure-t-il en
      léchant son ventre tout en remontant jusqu’à ses seins qu’il
      emprisonne entre ses dents.
    

    
      Il mord ses tétons l’un après l’autre en s’enfonçant de
      nouveau en elle avec vigueur.
    

    
      Quand il en a fini avec elle, elle ne peut plus bouger. Elle se blottit
      contre lui en souriant, profondément heureuse.
    

    
      Il la serre contre lui.
    

    
      –    Je briserai mon union quand Blake sera mort et
      on s’unira ensuite.
    

    
      –    Je t’aime tellement, murmure-t-elle avant
      de l’embrasser.
    

    
      Il se sent à peu près serein et s’endort plutôt rapidement, fatigué.
      Il n’a pas fermé l’œil longtemps la nuit dernière, perdu dans
      ses réflexions. Encore.
    

    
      Kalypso caresse le visage radieux de son amant, priant pour être enceinte
      de lui. Réaliser son rêve de régner, de devenir intouchable aux yeux de
      tous et de Kraler.
    

    
      Elle s’insinue dans son esprit pour vérifier qu’il dort
      profondément. C’est le cas. Elle n’use donc pas de sa magie,
      préférant l’authenticité pour eux.
    

    
      Elle sort du lit sans engendrer le moindre mouvement de Kraler qui ne s’aperçoit
      de rien et va directement dans le salon. Elle attrape son téléphone sur la
      table basse et appuie sur Blake dans son répertoire.
    

    
      Ça sonne trois coups avant que le vampire réponde.
    

    
      –    Psony, enfin !
    

    
      –    Je ne pouvais pas te contacter plus tôt.
    

    
      –    Comment ça se passe ?
    

    
      –    J’ai fait ce qu’il fallait.
    

    
      La voix de Kaly réveille Kraler qui la discerne parfaitement du lit,
      néanmoins il se lève et se poste contre le chambranle de la porte. Elle ne
      peut pas le voir.
    

    
      –    C'est-à-dire ?
    

    
      –    Je pense être enceinte. Je vais devenir
      intouchable aux yeux de Kraler. Nous nous unirons dès que possible.
    

    
      –    Pardon ?
    

    
      –    Il a retrouvé sa confiance en moi. Dans quelque
      temps je pourrai retourner au manoir et là je rencontrerai Angel. Je l’envoûterai
      pour qu’elle me suive jusqu’à toi.
    

    
      –    Et l’héritier de Kraler ?
    

    
      –    Il deviendra le tien. Nous régnerons tous les
      deux, Blake.
    

    
      –    Il te mange dans la main malgré tout ce qu’il
      a découvert hier. Tu es forte, me amor.
    

    
      –    Ton frère est un crétin perdu, c’est une
      proie tellement facile ! ricane-t-elle.
    

    
      Kraler serre les poings, il n’en croit pas ses oreilles. La garce !
      La foutue garce ! Elle se sert de lui.
    

    
      Aucune rédemption, ma salope !
    

    
      –    Je t’aime Psony, reviens-moi vite.
    

    
      –    Je t’aime Blake, je ferai tout pour toi.
    

    
      Elle raccroche.
    

    
      Kraler a envie de vomir, mais il ne doit pas se laisser démonter. Il doit
      jouer l’amoureux transi qui ne sait rien. C’est vital. Il
      parcourt le couloir en souriant, jusqu’à tomber sur Kaly qui
      sursaute.
    

    
      –    Je vois que tu marches. Je croyais vraiment que
      tu ne pourrais pas te lever avant un long moment.
    

    
      –    Je suis allée boire.
    

    
      Il caresse son visage d’ange à qui on donnerait le Bon Dieu sans
      confession.
    

    
      Sale pute ! Je vais te crever !
    

    
      –    Je suis épuisée.
    

    
      –    Je ne te crois pas en te voyant sur tes jambes.
    

    
      Il la soulève avec facilité et la porte jusqu’au salon où il la
      repose sur ses jambes.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu fais ?
      questionne-t-elle.
    

    
      –    Je n’aime pas qu’une femelle puisse
      marcher en quittant mes bras.
    

    
      –    Kraler, je suis fatiguée.
    

    
      –    Juste quelques minutes.
    

    
      Ils sont nus, ce qui facilite les choses. Il se met derrière elle, contre
      son dos et embrasse son épaule droite tout en caressant ses seins. Il s’enfonce
      en elle en retenant son envie de lui vomir dessus. Ça n’a plus rien
      de bon et il n’arrive pas à avoir une érection. Tant pis. Il fera
      sans.
    

    
      Il va et vient en elle tel un supplice, l’écoutant jouir, la sentant
      se presser contre lui, enfoncer ses ongles dans ses fesses. Il augmente la
      cadence, il n’y a rien à faire, il n’arrive pas à éprouver du
      plaisir.
    

    
      Il lui penche la tête puis embrasse sa gorge, la lèche, avant d’y
      enfoncer ses crocs pour aspirer son liquide de vie, pas trop néanmoins où
      elle pourrait s’interroger. Il ne lèche pas les orifices pour
      cicatriser les trous, caresse son ventre, ses seins, puis remonte encore
      ses mains sur sa nuque qu’il tord en une seconde. Il se retire d’elle
      et la laisse tomber au sol tel une poupée de chiffon.
    

    
      Elle est morte.
    

    
      Il lui crache dessus avant d’attraper son téléphone dans son manteau
      posé sur le canapé. Il choisit Slash.
    

    
      –    Oui, chef.
    

    
      –    Il s’avère que finalement elle se jouait
      encore de moi.
    

    
      –    Merde. Je suis désolé.
    

    
      –    Venez tous.
    

    
      –    On arrive.
    

    
      Kraler coupe la communication et enfile ses vêtements au moment où on
      frappe à sa porte.
    

    
      La dématérialisation, à tous les coups.
    

    
      –    C’est ouvert, articule-t-il en refermant
      son pantalon.
    

    
      Les vampires entrent et s’étonnent d’abord du torse nu de
      Kraler, puis leurs yeux se posent naturellement sur le cadavre de Kalypso.
    

    
      –    Je l’ai entendue appeler Blake pour lui
      compter sa réussite. Apparemment je suis un crétin perdu ce qui fait de
      moi une proie facile.
    

    
      –    En tout cas tu ne lui as laissé aucune chance,
      constate Viper en reluquant le corps nu et parfait de la sorcière.
    

    
      –    Je n’en aurais eu aucune si je lui avais
      dit que je savais, autant jouer l’amoureux transi et réclamer des
      prolongations. Elle n’a rien vu venir.
    

    
      –    Tu penses qu’elle va se réveiller ?
      questionne Friz.
    

    
      –    Je n’en sais rien. Elle était la compagne
      d’un vampire peut-être qu’ils échangeaient leur sang. En tout
      cas elle le faisait avec moi. Alors on ne va prendre aucun risque et la
      conduire au temple.
    

    
      Les vampires hochent la tête.
    

    
      Dark entreprend de la rhabiller comme il peut avant de la soulever avec l’aide
      de Viper. Ils la mettent dans l’Infinity que Kraler conduit jusqu’au
      temple.
    

    
      Fini les réflexions. La sorcière est morte. Blake suivra.
    

    
      Quand il pense que la garce avait poussé le vice jusqu’à essayer d’avoir
      un enfant de lui. Heureusement qu’il n’a pas été stupide au
      point d’exiger une explication. Plus jamais il n’aurait eu une
      occasion comme celle-ci.
    

    
       
    

    
      La sorcière est attachée sur le poteau au milieu de la cour du temple. Le
      poteau des condamnés.
    

    
      Elle ne semble pas reprendre vie, néanmoins Kraler ne souhaite pas
      attendre, il déverse de l’essence sur son corps avant d’y
      jeter une allumette.
    

    
      Elle s’enflamme de suite et c’est aussi à cet instant qu’elle
      prend une grosse inspiration.
    

    
      Elle crie.
    

    
      Kraler esquisse un sourire. Il n’aime pas les traîtres, encore plus
      quand il a donné une seconde chance.
    

    
      –    Tu payeras pour ça, peste-t-elle.
    

    
      –    J’en salive déjà.
    

    
      Elle crie et se débat. Kraler n’en oublie pas ses pouvoirs qui
      pourraient être redoutables à condition qu’elle les ait encore. Il
      ne souhaite pas le savoir néanmoins. Il attrape le pieu des mains de Friz
      et l’enfonce dans le cœur de la sorcière.
    

    
      Elle se décompose aussitôt. D’elle, il ne reste plus que de la
      poussière.
    

    
      –    Éteignez ce feu ! ordonne-t-il.
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 12
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      Angel apprend à connaître Anna, c’est une fille délicieuse et elle a
      de la peine pour ce qui lui est arrivé. Cela lui fait prendre conscience
      que finalement, elle a bien fait de demander sa protection à Kraler. Blake
      ne se serait jamais contenté de la tuer, il l’aurait transformée en
      vampire.
    

    
      –    C’est bien que tu aies Dark, dit-elle.
    

    
      –    Il a été adorable avec moi. Sans lui, je me
      serais enfoncée un pieu dans le cœur.
    

    
      Angel veut bien admettre que vivre dans un corps mort n’est pas
      agréable pour une jeune femme, néanmoins elle va avoir un bébé et aura l’éternité
      auprès de Dark et leur enfant. Elle a l’homme qu’elle aime à
      jamais.
    

    
      –    Kraler veut un bébé avec l’autre salope,
      apprend-elle à Anna.
    

    
      La jeune vampire écarquille des yeux alors que Camilla le confirme d’un
      hochement de tête.
    

    
      –    Ils le font en ce moment, ajoute Angel.
    

    
      –    Je suis désolée… enfin, je dois l’être ?
    

    
      Anna ignore tout des sentiments d’Angel envers son compagnon, ainsi
      que les raisons de son départ. Elle ne sait que ce que Dark lui a
      rapporté.
    

    
      –    Je ne voulais pas revenir, confie Angel. Jamais.
      À cause de Blake j’ai pris peur et je ne savais pas vers qui me
      tourner. Qui est assez puissant pour me protéger de ce malade ?
      Kraler. Quelle erreur !
    

    
      –    Pourquoi es-tu partie ?
    

    
      –    Il me rendait responsable de la perte de notre
      bébé.
    

    
      –    J’en ai entendu parler. Je suis désolée.
    

    
      C’est tellement dur pour Angel de reparler de cette histoire. Ce le
      sera davantage quand elle devra s’expliquer avec Kraler. Il ne se
      contentera pas de cette raison. Il hurlera. Elle s’y voit déjà.
      Comme un peu plus tôt dans la soirée en puissance mille.
    

    
      Jamais elle n’y arrivera.
    

    
      –    Je vais partir, annonce-t-elle.
    

    
      –    Ne fais pas ça, conseille Camilla.
    

    
      –    Qu’est-ce que je peux faire d’autre ?
      Je n’aurais jamais dû venir.
    

    
      –    Si Blake te met la main dessus, il fera de ta
      vie un enfer, assure Anna. Prends sur toi encore quelques jours.
    

    
      Pour la dissuader de partir, elle lui parle de son enfermement dans le
      château de Blake.
    

    
      Angel a des haut-le-cœur en l’entendant, encore plus quand elle
      apprend que la rousse avec lui – sa compagne – c’est
      Kaly, la femme avec qui Kraler entretient une liaison.
    

    
      Le téléphone de Camilla sonne, elle répond à Slash.
    

    
      –    Je vais venir, ma déesse.
    

    
      –    Si tôt ?
    

    
      –    Il s’est passé un truc important.
      Kraler veut rentrer.
    

    
      –    Vous allez bien ?
    

    
      –    Physiquement oui. Mais Kraler vient de s’en
      prendre plein la gueule. Tu veux être un amour, ma déesse ne lui adresse
      pas la parole et dis-en autant à ta copine.
    

    
      –    D’accord.
    

    
      –    Dis à Anna que Dark vient de partir.
    

    
      –    Je lui dis. À tout de suite.
    

    
      Elle raccroche ensuite en disant à Anna que Dark vient de partir du
      temple, elle l’imagine.
    

    
      –    Slash va arriver, on va rentrer, informe-t-elle
      Angel ensuite.
    

    
      –    Si tôt ? s’étonne Anna. Qu’est-ce
      qui s’est passé ?
    

    
      –    Slash dit que Kraler vient de s’en prendre
      plein la gueule et qu’il veut rentrer.
    

    
      –    Pourquoi ? s’intéresse Angel.
    

    
      –    Je ne sais pas. Il veut que toi et moi on ne lui
      parle pas.
    

    
      –    Je n’en ai pas la moindre envie, soupire
      Angel.
    

    
      –    Par contre, il y a quelque chose qu’il
      faut que tu saches.
    

    
      –    Elle est enceinte.
    

    
      –    Non. Enfin, je n’en sais rien. Ça n’a
      aucun rapport. Ce que je veux te dire c’est que Kraler a eu
      énormément de mal à supporter ton départ. Il buvait à longueur de temps,
      il était continuellement ivre.
    

    
      Angel ne comprend pas pourquoi elle lui dit ça. Kraler s’est rendu
      malade à cause de la perte de leur enfant. Elle aussi. Et alors ?
    

    
      –    Ce n’est pas mon départ, Camilla, c’est
      ma fausse couche.
    

    
      –    Je n’ai pas pu en parler avec lui, on n’avait
      pas les mêmes points de vue à ce sujet, mais je sais qu’il pense que
      tu te fichais de lui.
    

    
      –    Comment ça ? s’ahurit Angel.
    

    
      –    Il croit que tu étais avec lui pour survivre à
      ta grossesse. Ton départ après la fausse couche confirme ce qu’il
      pense. Tu crois qu’il te déteste, c’est un euphémisme.
    

    
      Angel en a les larmes aux yeux. Kraler n’a rien compris. Ça lui fait
      infiniment mal au cœur. Ses organes lui donnent l’impression de
      brûler dans son corps. C’est une sensation de déchirement atroce qui
      l’envahit.
    

    
      –    Pourquoi tu ne m’as rien dit plutôt ?
    

    
      –    Slash dit que ce ne sont pas mes affaires et
      refuse que je m’emmêle.
    

    
      –    J’avais le droit de savoir !
      peste-t-elle.
    

    
      –    Écoute Angel, Kraler et moi on ne s’entend
      plus depuis ton départ. Je te défends et ça le rend dingue. Slash ne
      voulait pas que j’envenime encore les choses.
    

    
      –    Je suis désolée.
    

    
      Les vampires entrent dans la chambre à cet instant. Dark se précipite sur
      Anna alors que Slash enlace Camilla.
    

    
      Angel tente de sécher ses larmes, mais c’est difficile.
    

    
      –    Que s’est-il passé cette nuit ?
      demande Camilla.
    

    
      Slash brise l’étreinte et regarde Dark, qui est tout aussi mal à l’aise
      que son acolyte.
    

    
      –    Je ne sais pas trop, réplique Slash.
    

    
      –    Comment ça ? Kraler n’a rien dit ?
    

    
      –    Je ne sais pas si on peut vous le dire.
    

    
      –    Pourquoi ? C’est grave ?
    

    
      –    Assez. Écoutez les femelles, je vais vous
      ramener et essayer de parler à Kral ensuite.
    

    
      Camilla n’insiste pas, si Slash a des réticences à parler c’est
      peut-être à cause d’Angel. Lui n’est pas comme Viper et ne
      prend aucun plaisir à lui jeter de mauvaises choses à la figure.
    

    
      –    À plus tard, Dark, le salue Slash. À la
      prochaine, Anna.
    

    
      Il prend Camilla par la main en même temps qu’Anna et Dark lui
      répondent et que les femelles les saluent.
    

    
      –    Qu’est-ce qui se passe avec Kraler ?
      demande Anna à Dark quand les trois autres sont partis.
    

    
      –    Il a tué Kalypso. Elle se foutait encore de sa
      gueule et il n’a rien vu venir.
    

    
      –    Comment va-t-il ?
    

    
      –    Ça avait l’air d’aller, mais ça
      pouvait n’être qu’un masque. Friz et Viper sont allés au Byzance,
      et Slash a dit qu’il parlerait avec Kral.
    

    
       
    

    
      Camilla, Slash et Angel passent la porte du manoir. Apparemment ils sont
      seuls, c’est calme.
    

    
      –    Va te coucher, ma déesse, je te rejoins dès que
      j’ai vu Kral, exprime Slash.
    

    
      Elle l’embrasse tendrement avant de monter avec Angel.
    

    
      Slash part alors en quête de son ami, mais il ne semble pas être ici, en
      même temps sa voiture n’est pas garée dans l’allée.
    

    
      Où est-il donc ?
    

    
       
    

    
      Malgré les mots de Slash, Angel refuse de rester en dehors de cette
      histoire. Elle veut savoir ce qui s’est passé ce soir et surtout
      rétablir la vérité. Elle ne s’est jamais moquée de son compagnon !
    

    
      Elle prend son téléphone et le fait défiler jusqu’à Kraler.
      Il lui faut bien cinq minutes avant d’appuyer dessus, son cœur
      battant la chamade.
    

    
      Ça sonne.
    

    
      Elle se demande si l’idée est bonne. Que va-t-elle lui dire ?
      Elle n’a même pas prévu de texte !
    

    
      –    Qu’est-ce que tu veux ?
    

    
      Il ne hurle pas. Quelle première ! Cela la met un peu plus en
      confiance.
    

    
      –    On peut se parler ?
    

    
      –    Je ne crois pas, non.
    

    
      –    Qu’est-ce qui t’arrive, Kral ?
    

    
      –    Je ne suis pas fait pour le bonheur, mais je
      m’en remettrai.
    

    
      –    Où es-tu ?
    

    
      –    Je ne te le dirai pas. Je n’ai aucune
      envie de te voir rappliquer.
    

    
      –    Comme tu veux. Je voudrais juste rétablir la
      vérité.
    

    
      –    Je n’ai pas envie de t’écouter.
    

    
      –    D’accord. Alors…
    

    
      Elle s’apprête à lui dire de passer une bonne nuit, mais elle ne se
      résout pas à lâcher le téléphone. Il ne faut pas qu’elle coupe cette
      communication sans qu’il sache.
    

    
      –    Je ne me suis jamais servie de toi, Kral. Si je
      suis partie ce n’était sûrement pas parce que je ne pouvais plus
      mourir de la distance entre nous.
    

    
      –    Comment sais-tu que je le pense ?
    

    
      –    Camilla me l’a dit.
    

    
      Silence.
    

    
      Ces mots auront-ils assez d’impact sur lui pour lui donner envie de
      la voir ?
    

    
      –    Je n’ai jamais cessé de t’aimer. J’avais
      peur, Kral. J’étais terrifiée à l’idée de t’affronter.
    

    
      Elle pleure en lui faisant cette confidence, incapable de se contenir.
    

    
      –    Tu es où ?
    

    
      –    Au manoir.
    

    
      –    Je vais venir et tu vas finir ce que tu as
      commencé.
    

    
      –    Tout ce que tu veux.
    

    
      Il coupe la communication.
    

    
      Elle renifle. Elle se laisse aller à son chagrin, espérant de toutes ses
      forces que ses explications suffiront. Et puis elle se traite d’idiote !
      Il est en couple avec une sorcière. Elle l’avait oublié, cette
      satanée garce !
    

    
      Arrivera-t-elle à ouvrir son cœur à un homme qui en aime une autre ?
      Ce n’est pas gagné !
    

    
       
    

    
      Slash s’est heurté au répondeur les trois fois où il a tenté d’appeler
      son ami. Il s’imagine qu’il ne souhaite pas parler. Il ignore
      où il est, mais il le pense anéanti. Il avait décidé de faire un bébé à la
      sorcière ! Quand il y pense, il n’aurait pas dû lui accorder
      son aval. Il doit en souffrir maintenant.
    

    
      Mais bon. C’est mieux comme ça. Kraler sait. La sorcière est morte.
      Blake va aller la rejoindre. Tout le monde s’en portera mieux
      ensuite.
    

    
      À moins que… Comment réagira Blake quand il apprendra la mort de Kalypso ?
      Ils n’ont peut-être aucun intérêt à ce qu’il l’apprenne.
      Il la croit en train d’amadouer Kraler pour parvenir à revenir au
      manoir et en extirper Angel. Elle avait un sacré plan, la femelle !
      Et ils ont tous pensé qu’elle pouvait être réellement tombée
      amoureuse de Kraler. Aucune méfiance, sauf du côté de Friz.
    

    
      Slash entend la porte d’entrée, il va regarder qui est là. Kraler.
    

    
      –    Tu étais où ?
    

    
      –    Chez moi.
    

    
      –    Ça va ?
    

    
      –    J’ai nettoyé le sang qu’elle avait
      laissé sur mon tapis.
    

    
      –    Tu veux un verre ?
    

    
      –    Non. Je… je suis venu pour parler avec Angel.
    

    
      –    Je ne suis pas sûr que tu aies besoin d’une
      discussion avec des étincelles maintenant.
    

    
      –    Y aura pas d’étincelles. Elle m’a
      appelé. Qu’est-ce qu’elle sait ?
    

    
      –    Rien. Je n’ai rien dit.
    

    
      Kraler hoche la tête. C’est mieux comme ça.
    

    
      –    Elle sait ce que je pense, je veux dire… sur la
      raison de son départ. Elle dit que c’est faux.
    

    
      –    T’es vulnérable, Kral. Je ne suis pas sûr
      que tu devrais parler avec elle dans ton état.
    

    
      –    Viper a dépassé les bornes avec elle plus tôt
      dans la soirée et je n’ai rien dit. Je voulais qu’elle croie
      qu’elle n’avait plus aucune importance à mes yeux.
    

    
      –    Elle l’a giflé devant les autres, Dark m’a
      rapporté.
    

    
      –    Il avait largement dépassé les bornes. Je ne
      veux pas que l’un de vous s’en prenne à elle. Malgré ce que je
      lui ai dit, je ne tolérerai plus aucun écart.
    

    
      –    Je ferai passer le message à Viper.
    

    
      –    Va retrouver Camilla.
    

    
      Slash hoche la tête et monte à l’étage retrouver sa compagne à qui
      il raconte la soirée pourrie de Kraler.
    

    
      Elle était loin de se douter que ce serait si grave, néanmoins le sort de
      Kalypso la réjouit.
    

    
      Tout va rentrer dans l’ordre maintenant, elle en est convaincue.
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 13
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      Angel sort de la salle de bains où elle s’est passée de l’eau
      sur le visage quand Kraler entre dans sa chambre sans frapper. Elle est
      surprise, mais bien contente, même si sa mine triste lui fend le cœur.
    

    
      –    Tu vas bien ? questionne-t-elle.
    

    
      –    Nuit de merde !
    

    
      Il garde un ton calme et s’assoit sur le lit. Il semble épuisé et
      Angel s’en veut presque de lui imposer une discussion alors qu’il
      paraît clair qu’il a besoin de dormir.
    

    
      –    Parle-moi, je t’écoute.
    

    
      Elle s’adosse à la commode, juste à quelques mètres de lui. Elle est
      mal à l’aise, car elle sait qu’il peut ne pas comprendre, mais
      aussi, car il a déjà une femme dans sa vie et que ce qu’elle dira ne
      changera rien à leur avenir. Ils n’en ont plus aucun.
    

    
      –    Je reconnais avoir ma part de responsabilité
      dans notre accident. Mais pour ma défense, ce n’était pas la
      première fois et je n’ai jamais pensé que tu puisses perdre le
      contrôle de la voiture.
    

    
      –    Tu as toujours eu tendance à me surestimer. Je
      ne suis qu’un homme. Comment croyais-tu que je réagirais en sentant
      ta bouche sur… bref. Ce sont les raisons de ton départ qui m’intéressent.
    

    
      –    À l’hôpital, j’ai d’abord cru
      qu’on traverserait cette épreuve ensemble, puis tu t’es
      éloigné.
    

    
      –    Lawson disait que je devais te laisser du temps.
    

    
      –    C’est quelques jours après l’accident
      que je t’ai entendu dire à je ne sais pas qui que tout était de ma
      faute.
    

    
      –    À Viper.
    

    
      Ceci expliquerait sans doute la rage du vampire à son encontre.
    

    
      –    Tu le penses alors.
    

    
      –    Ouais, je l’ai pensé. On avait tout et on
      a tout perdu. Ton départ sans la moindre explication n’a pas arrangé
      les choses pour moi. J’ai vraiment cru que tu étais partie parce que
      tu n’avais aucune raison de rester maintenant que tu étais libre.
    

    
      –    Je suis partie parce que je ne pouvais pas t’affronter,
      faire face à ta colère envers moi. J’étais anéantie et te savoir
      fâché contre moi m’a fait terriblement peur.
    

    
      Il réalise qu’il a eu tout faux. Mais bon sang, pourquoi le
      craignait-elle autant ? Il ne lui a jamais fait de mal ! Tout
      aurait pu être si différent.
    

    
      –    Je n’ai jamais cessé de t’aimer,
      murmure-t-elle. J’en suis incapable.
    

    
      –    Je t’en ai beaucoup voulu. J’étais
      devenu une vraie loque après ton départ. Je picolais non-stop. Bon à rien.
    

    
      Il esquisse un sourire. Ça semble si loin tout ça, alors que c’est
      très récent.
    

    
      –    Jusqu’à ce que je rencontre Kaly. Elle m’a
      sauvé.
    

    
      –    Je sais que… que tu as tourné la page et que tu
      veux un enfant avec elle.
    

    
      –    Je sais que tu sais.
    

    
      Il ne remet rien en question, c’est mauvais signe. Elle ignore quoi
      ajouter. Elle ne peut tout de même pas se jeter à ses pieds et le supplier
      de la reprendre.
    

    
      –    En temps normal, jamais je ne me serais laissé
      avoir aussi facilement. Mais ton départ m’avait affaibli. Ton
      retour, davantage. Sinon j’aurais compris, j’aurais vu ce qu’elle
      manigançait.
    

    
      Il serre des poings sur le lit, se reprochant son manque de lucidité, il
      ne se laissera plus jamais avoir.
    

    
      –    Si tu ne m’avais pas rendu responsable de
      l’accident, je ne serais pas partie.
    

    
      –    J’entends bien. Tout est de ma faute. Tu
      as brisé nos vies, mais c’est de ma faute ! colère-t-il en se
      levant.
    

    
      Il s’est montré calme et conciliant jusque-là, mais l’entendre
      lui balancer en plein visage que si elle est partie c’est à cause de
      lui, ça, non !
    

    
      –    Je ne t’aurais jamais fait le moindre mal,
      alors pourquoi t’as préféré t’enfuir plutôt que de t’expliquer
      avec moi ? s’écrie-t-il.
    

    
      Elle sait bien qu’il ne l’aurait pas blessée, mais il ignore
      le pouvoir des mots et c’est ce mal qu’elle redoutait. Elle a
      préféré tout quitter et elle a eu tort, elle en est consciente, mais elle
      ne pourra pas revenir en arrière.
    

    
      –    Je suis désolée, bafouille-t-elle au bord des
      larmes.
    

    
      Il parcourt l’espace les séparant en une seconde, se plaquant
      presque contre son corps et lève sa main pour caresser son visage. Sa peau
      est douce. Il avait oublié. Elle sent bon. La rose épicée. Le jasmin. Son
      gel douche sans doute. Ses cheveux sont d’un noir profond, lisses,
      lui tombant en bas du dos. Elle est belle, magnifique, désirable. Elle
      était à lui.
    

    
      Il laisse tomber sa main. À quoi ça lui servirait de céder à sa pulsion ?
      À rien. Il souffre déjà bien assez sans encore en rajouter.
    

    
      –    Pas autant que moi, marmonne-t-il.
    

    
      Il se dirige vers la porte, inutile d’essayer de sauver ce qui ne
      peut l’être.
    

    
      –    C’est tout ? demande-t-elle en
      essuyant ses larmes. Tu t’en vas.
    

    
      Il pivote pour la regarder tout en posant sa main sur la clenche.
    

    
      –    Tu veux ajouter autre chose ?
    

    
      Trouve un truc pour le retenir.
    

    
      S’il part, elle n’est pas certaine de pouvoir à nouveau
      discuter calmement avec lui.
    

    
      –    Qu’est-ce qui s’est passé cette nuit ?
    

    
      Il lâche la clenche et fait deux pas vers elle.
    

    
      –    Blake a utilisé une sorcière pour m’amadouer,
      je suis tombé dans le panneau. Quand je l’ai découvert, j’avais
      déjà une relation avec elle. Blake te voulait pour m’attirer.
    

    
      Silence.
    

    
      Il fait quelques pas.
    

    
      –    Il veut ma place.
    

    
      –    Je sais.
    

    
      –    Elle est revenue bien que j’aie tout
      découvert, et m’a embobiné. J’ai tout gobé comme un crétin
      fini.
    

    
      Silence.
    

    
      Il serre les poings.
    

    
      –    Cette nuit j’avais décidé de passer ma vie
      avec elle, de lui faire un enfant et de régner avec une sorcière à mes
      côtés.
    

    
      Angel a terriblement mal en l’entendant dans sa bouche. Elle croise
      ses bras sur sa poitrine pour atténuer la douleur qui ne disparaît pas.
    

    
      –    Heureusement pour l’abruti que je suis, j’ai
      entendu une conversation entre elle et ce mécréant de Blake. Tout ça n’était
      que du vent. Elle était ravie que je morde si bien à l’hameçon et
      attendait avec impatience que je la conduise au manoir. Elle voulait te
      rencontrer, t’hypnotiser pour te forcer à la suivre jusqu’à
      Blake.
    

    
      –    Oh !
    

    
      Elle étouffe un cri en posant sa main sur sa bouche.
    

    
      –    Tu ne risques plus rien.
    

    
      –    Tu as rompu, comprend-elle. Je suis désolée.
    

    
      –    Vraiment ? demande-t-il en esquissant un
      sourire.
    

    
      –    Non, je ne le suis pas. Je disais ça pour être
      gentille.
    

    
      –    Je n’ai pas rompu.
    

    
      –    Quoi ? s’écrie-t-elle. Tu restes avec
      elle malgré tout !
    

    
      Elle est abasourdie et ne comprend pas. Il n’est pourtant pas bête !
    

    
      –    Si j’avais rompu, ça n’aurait rien
      changé. Elle protège Blake et le château. Comment aurais-je terrassé mon
      ennemi ?
    

    
      –    Alors ?
    

    
      –    J’ai feint de n’avoir rien entendu
      et je l’ai tuée.
    

    
      –    Ah…
    

    
      Kraler assassinant une femme. Elle ignorait que cela était possible.
      Néanmoins, elle ne s’en offusque pas. Elle est débarrassée de sa
      rivale.
    

    
      –    Elle m’a trahi deux fois et je ne supporte
      pas la trahison, de plus, elle m’aurait nui. Elle aurait atteint ses
      objectifs, elle était très dangereuse pour nous.
    

    
      –    Tout va bien alors.
    

    
      –    On s’occupera de Blake et des Skull
      assez rapidement, ensuite tout rentrera dans l’ordre et tu pourras t’en
      aller.
    

    
      –    T’as rien écouté de ce que je t’ai
      dit !
    

    
      Elle tente de cacher sa colère, ça ne sert à rien de hurler, ça ne ferait
      qu’empirer les choses.
    

    
      –    Si. J’ai écouté, mais t’es revenue
      pour ma protection… à moins que…
    

    
      –    Oui, le coupe-t-elle, mais je t’aime
      toujours, Kral.
    

    
      –    Ça change quoi ?
    

    
      Il lui fait si mal avec ces mots.
    

    
      –    Tu l’aimais ?
    

    
      –    Qui ? La sorcière ?
    

    
      Il rit.
    

    
      –    Non. Je n’ai jamais réussi à tomber
      amoureux d’elle, pourtant j’en avais envie. Elle me faisait un
      bien fou.
    

    
      –    C’était réel ?
    

    
      –    Elle disait que oui.
    

    
      –    Tu regrettes la façon dont les choses se sont
      passées.
    

    
      –    Je regrette d’avoir été pris pour un con
      par deux femelles importantes à mes yeux.
    

    
      –    C’est nul ! Je ne t’ai jamais
      pris pour un con et tu le sais très bien ! peste-t-elle.
    

    
      –    Tout dépend de quel point de vue on se place.
    

    
      –    Je t’ai tout expliqué, Kral, se
      radoucit-elle. Que veux-tu de plus ?
    

    
      –    Rien. On ne peut de toute façon pas changer les
      choses.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu ressens en ce moment ?
    

    
      –    Je ne sais pas trop. Il m’arrive que des
      crasses depuis l’accident, soupire-t-il en s’asseyant sur le
      bord du lit.
    

    
      –    Là, tout de suite, souffle-t-elle en s’approchant
      de lui.
    

    
      Elle s’arrête entre ses jambes écartées, pose ses mains sur ses
      épaules et l’attire contre elle.
    

    
      Il se retrouve avec la tête nichée entre ses seins. Cela ne semble pas
      inconvenant. Il y est même bien. Il l’enlace tout en la pressant
      contre lui.
    

    
      Elle peut sentir les battements accélérés de son cœur.
    

    
      –    Là, tout de suite, articule-t-il pour reprendre
      ses mots en s’écartant d’elle. Je me sens trop faible,
      confie-t-il en s’allongeant sur le matelas. Je suis fatigué et
      épuisé nerveusement. T’en profites, je le vois bien. Je pourrais
      céder à tes avances, mais ça changerait quoi ?
    

    
      –    T’es borné, réplique-t-elle en le
      chevauchant.
    

    
      Il pose ses mains sur ses hanches. Bon sang qu’elle est sexy !
    

    
      Elle approche son visage du sien, à quatre pattes au-dessus de lui.
    

    
      –    Il est vrai que je suis revenue pour que tu me
      protèges, mais… tu veux une confidence ? Je n’aurais jamais dû
      partir. Je le regrette et je veux tout réparer.
    

    
      –    Carrément.
    

    
      –    Dis que c’est possible.
    

    
      –    Je ne suis pas près de retomber dans les filets
      d’une femelle.
    

    
      –    Je ne suis pas n’importe quelle femelle.
    

    
      –    C’est vrai.
    

    
      –    Je t’aime Kraler.
    

    
      –    Si tu m’aimais vraiment, jamais tu ne
      serais partie en me laissant dans un tel état.
    

    
      Il l’enlève de sur lui facilement avant de se lever.
    

    
      Sans qu’elle prononce le moindre mot, trop choquée par ses paroles,
      il quitte la chambre.
    

    
      Comment peut-il penser une chose pareille ?
    

    
      Elle est totalement abasourdie.
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      Il est encore tôt dans l’après-midi quand Angel descend à la cuisine
      dans son jean moulant et son top dévoilant le serpent tatoué dans son dos.
      Elle appréhende en entrant dans la pièce.
    

    
      Il n’y a que Friz, si bien qu’elle se sent soulagée.
    

    
      –    Salut.
    

    
      –    Salut. Tu veux un café ?
    

    
      –    Merci.
    

    
      Elle s’assoit en face de lui alors qu’il lui remplit une tasse
      et y ajoute du sucre. Il n’a pas oublié.
    

    
      –    Camilla n’est pas levée ?
    

    
      –    Camilla et Slash ne sortent de la chambre qu’à
      la tombée de la nuit.
    

    
      Youpi ! Elle est ravie d’apprendre qu’elle va devoir
      rester cloîtrée dans sa chambre en attendant que son amie se montre.
    

    
      –    Dark est avec Anna, j’imagine.
    

    
      –    Effectivement. Il ne vient qu’à la tombée
      de la nuit.
    

    
      –    Elle est gentille.
    

    
      –    C’est la seule des humaines que Blake a
      transformées que Kraler a laissée en vie.
    

    
      –    Tu veux dire que…
    

    
      Elle s’arrête. Blake en aurait transformé d’autres et Kraler
      les aurait fait éliminer.
    

    
      –    Kraler a donné l’ordre de les supprimer.
      Anna a été sauvée grâce à Dark qui la connaissait quand elle était
      humaine.
    

    
      –    Je suppose qu’il me réserve le même sort.
    

    
      –    Je ne sais pas exactement ce qu’il avait
      en tête pour toi, mais ce que je crois maintenant que sa compagne a été
      assassinée, c’est que tu dois redoubler de vigilance. Il n’hésitera
      pas à prendre des risques pour t’avoir. Tu es la meilleure vengeance
      contre Kraler.
    

    
      La meilleure vengeance ? Cela impliquerait que Kral tienne encore à
      elle. Elle en doute.
    

    
      Elle porte sa tasse fumante à la bouche.
    

    
      Friz est gentil, il a toujours été adorable avec elle. Elle est contente
      de voir que les évènements passés ne l’ont pas rendu coléreux envers
      elle, comme peut l’être Viper.
    

    
      –    Je n’ai pas l’intention de sortir du
      manoir. Je ne veux surtout pas me retrouver avec ce vampire.
    

    
      –    C’est plus sage. Puis tu sais, ce ne sera
      pas très long. On veut frapper avant qu’il sache pour Kalypso.
      Kraler lui annoncera la nouvelle avant le coup de grâce, sourit-il. Ce
      sera mieux pour tout le monde.
    

    
      –    Je ne me suis pas unie à Kral à cause des
      risques liés à ma grossesse. Et je ne suis pas partie parce que je n’étais
      plus en danger.
    

    
      –    Ce n’est pas à moi que tu dois le dire.
    

    
      –    Je l’ai dit à Kral.
    

    
      –    Tu as pu lui parler ?
    

    
      –    Cette nuit après tout ce qui s’est passé
      pour vous.
    

    
      –    C’est bien.
    

    
      Elle aimerait en être convaincue, mais c’est impossible. Cela ne s’est
      pas bien terminé. Il lui a fait beaucoup de mal avec ses mots. Néanmoins,
      elle ne peut qu’en déduire qu’il a souffert.
    

    
      Friz lui raconte dans les détails comment était Kraler après son départ.
      Déprimé. Anéanti. Ivre. Un zombie.
    

    
      Angel en a mal au cœur en réalisant ce qu’il a souffert. Kraler lui
      en avait parlé bien sûr, mais pas dans les détails. Pas avec autant de
      réalité.
    

    
      –    J’ignore si ton retour est bénéfique ou
      non pour Kral. Ce que je sais, c’est que tu ne devrais pas t’enfuir
      une seconde fois. En tout cas, pas avant d’avoir réglé les choses
      avec lui.
    

    
      –    J’ai l’intention d’aller nulle
      part. Quand Blake ne sera plus qu’un mauvais souvenir, je m’installerai
      en ville.
    

    
      –    Où étais-tu avant de revenir ?
    

    
      –    À Salt Lake City.
    

    
      –    Pourquoi là-bas ?
    

    
      –    Ma tante y vit. J’étais chez elle ces
      derniers jours.
    

    
      Elle termine son café quand elle sent une présence dans la pièce. Elle est
      tout de suite mal à l’aise. Viper.
    

    
      –    T’es encore là, toi ! constate-t-il
      avec dédain.
    

    
      Il se remplit un bol de café et attrape un morceau de pizza dans le
      réfrigérateur.
    

    
      –    Tu sais que tu nous rendrais service à tous si
      tu quittais le manoir.
    

    
      Elle garde le silence, ne voulant surtout pas se frotter de nouveau à lui
      qui peut être terrifiant s’il le décide.
    

    
      –    J’aurais pu t’étrangler… et je te
      jure que si tu me manques de respect je ne te louperai pas. Essaye ne
      serait-ce que d’élever le ton avec moi, et tu verras ce dont je suis
      capable avec les traîtres.
    

    
      Les traîtres ? Il y va fort. Elle n’a pas trahi, elle a juste
      fui. Et pas lui, Kraler. Il n’a pas à se mêler de ses histoires.
    

    
      –    Reste en dehors de mes affaires, peste-t-elle.
    

    
      En une demi-fraction de seconde, le vampire se retrouve devant elle, à la
      toiser. Ses yeux terrifiants lui glacent le sang.
    

    
      –    Arrête ça, Viper ! intervient Friz.
    

    
      –    Reste loin… loin de moi. Et encore plus loin de
      Kraler. Tu as sa protection face à Blake. Rien d’autre.
    

    
      Il lui fait bien comprendre que s’il décide de s’en prendre à
      elle, le chef ne dira rien. C’était inutile, elle l’a bien vu
      la veille quand il l’étranglait à moitié.
    

    
      Elle sent les larmes monter, mais pas à cause de sa menace, parce qu’elle
      réalise que justement il a raison, Kraler ne la défendra pas. Elle baisse
      les yeux et quitte la pièce.
    

    
      –    C’est ça, casse-toi, pétasse !
    

    
      Le vampire satisfait s’assoit devant son bol et sa part de pizza.
    

    
      –    Qu’est-ce qui te prend ? l’interroge
      Friz.
    

    
      –    Tu étais là hier quand mademoiselle a décidé de
      m’en coller une. Elle a commis une erreur et elle la payera, je te
      le garantis.
    

    
      –    Elle a un peu raison, tu n’as pas à
      intervenir dans ses affaires.
    

    
      –    Je n’interviendrai nulle part, Kraler la
      foutra dehors à coups de pied au cul quand Blake sera mort.
    

    
      Friz ne répond pas, il ignore ce que fera son ami en ce qui concerne
      Angel.
    

    
       
    

    
      Angel ignore si elle réussira à surmonter la rage de Viper, injustifiée d’ailleurs.
      C’est vrai qu’elle l’a giflé, mais il l’avait
      mérité.
    

    
      Elle monte les escaliers puis fait quelques pas dans le couloir. Dark est
      à l’hôpital, Camilla et Slash dans leur chambre, Friz et Viper en
      bas. Et elle ? Elle refuse de s’ennuyer toute la journée. Elle
      se sent mal à cause de Viper qui la terrifie et aurait bien besoin de
      réconfort. Kraler semble dormir encore, elle décide d’aller le voir.
    

    
      Il lui faut cinq minutes devant la porte avant de poser sa main sur la
      clenche, puis deux autres avant de l’ouvrir et d’entrer. Il
      fait noir. Une vision vampirique lui aurait été bien utile. Elle s’approche
      du lit, n’ayant pas oublié où sont la table de chevet et l’interrupteur
      pour une lumière tamisée.
    

    
      Elle ne s’est pas trompée, le vampire est endormi. Il est beau,
      incroyablement beau. Il semble paisible. Pourtant, elle sait bien qu’il
      ne l’est pas. Pas après toutes les épreuves qu’il a dû
      traverser ces derniers temps. Il s’est sans doute montré fort devant
      les autres, mais avec elle, il pourrait faire tomber le masque. Elle
      aimerait tellement qu’il lui refasse confiance.
    

    
      Elle lève la couette en même temps qu’elle retire ses talons puis se
      glisse dans le lit. Elle avait dans l’idée de le regarder dormir
      – peut-être même de caresser son visage à plusieurs reprises –,
      mais elle est prise au dépourvu quand Kraler ouvre les yeux. Elle a peur
      qu’il crie et la jette hors de la chambre. Mais non. Il tend son
      bras où elle se blottit avant qu’il l’enlace.
    

    
      Ce qu’elle est bien dans les bras de l’homme qu’elle
      aime !
    

    
      –    Qu’est-ce que tu fais là ?
    

    
      Elle sent sa peau contre ses bras nus. Comment se contrôler ? Il crée
      un désir intense en elle. Elle a tant envie de lui que cela en devient
      difficile de respirer calmement. En même temps, il est torse nu et en
      caleçon. Qu’est-ce qu’elle espérait ? Être de glace ?
    

    
      –    Besoin de réconfort.
    

    
      –    Ça ne va pas ?
    

    
      –    Pas trop depuis que tu es sorti de ma chambre,
      et c’est pire depuis que j’ai croisé Viper.
    

    
      –    Je lui parlerai.
    

    
      Mon Dieu ce qu’il sent bon ! Comment faire pour ne pas
      succomber ?
    

    
      Elle a sa tête nichée dans son cou, un besoin latent de l’embrasser…
      voire plus. Elle ne va pas pouvoir survivre à cette étreinte. En tout cas,
      elle n’en sortira pas indemne.
    

    
      –    Tu comptes passer tout ton temps au manoir ?
      demande-t-elle.
    

    
      –    Jusqu’au terrassement des Skull,
      après je compte déménager.
    

    
      –    En face du Byzance.
    

    
      –    Non. Je vais vendre. J’ai envie d’autre
      chose, trop de mauvais souvenirs là-bas.
    

    
      –    Tu dis ça pour moi ?
    

    
      –    Non. Bien sûr que non. J’ai passé du temps
      avec la sorcière chez moi, et puis il y a aussi le souvenir de nos
      projets. Je ne veux plus de tout ça.
    

    
      –    Je compte m’installer en ville aussi, mais
      il me faudra un travail avant. J’ai plus un rond.
    

    
      –    L’argent de ta maison ? Tu l’as
      bien vendue ?
    

    
      –    Je pourrai vivre quelques mois, pas plus.
    

    
      Il retire ses bras d’elle tout en se levant.
    

    
      –    Je vais me doucher.
    

    
      Elle admire l’homme viril qui traverse la pièce. Son caleçon
      épousant à la perfection les formes de son anatomie masculine. Comment une
      femme saine d’esprit ferait-elle pour quitter ce vampire ?
      Maintenant qu’elle est là, avec lui, elle se demande comment elle a
      pu. Elle le regrette, même si les regrets ne font rien avancer.
    

    
      –    Dis-moi, réclame-t-il en la regardant. Pourquoi
      t’es-tu fait passer pour morte ?
    

    
      –    Pour morte ? De quoi tu me parles ?
    

    
      –    Viper a infiltré les dossiers du bureau de
      recensement. Tu y étais marquée décédée.
    

    
      –    Tu as cru que j’étais morte ?
    

    
      –    Un moment, oui. Après je me suis adressé au
      Colonel des militaires, et c’est lui qui m’a dit que c’était
      du pipo. Quelqu’un s’était introduit dans la base de données
      pour modifier ton dossier. L’adresse IP correspondait à l’ordinateur
      d’un Cybercafé à Salt Lake City. Alors je te demande pourquoi tu as
      fait ça.
    

    
      –    Je l’ignorais.
    

    
      –    Oh ! Je t’en prie ! Quelqu’un
      a payé un pirate informatique pour te faire disparaître. Ne me fais pas
      croire que tu n’y es pour rien.
    

    
      Il ne la croit pas. En même temps, qui d’autre aurait pu le faire ?
      Elle seule avait des intérêts là-dedans !
    

    
      –    Je ne savais rien, je peux te le jurer.
    

    
      –    De toute façon, je m’en fous.
    

    
      L’instant suivant, il est dans la salle de bains.
    

    
      Angel ne comprend pas qui aurait eu intérêt à la faire croire décédée aux
      yeux de Kraler. Blake ? Elle n’y croit pas. Alors qui ? Si
      elle ne trouve pas la réponse à sa question, Kral n’acceptera jamais
      de croire en son innocence.
    

    
      Elle reste dans le lit bien chaud, celui-là même qu’elle partageait
      avec l’homme qui se douche, il n’y a pas si longtemps. Comment
      a-t-elle pu être stupide au point de s’en aller ?
    

    
      Elle avait peur de l’affronter, elle était anéantie et terrorisée.
      Son rêve venait de s’envoler en fumée, son bonheur aussi. À cause de
      sa stupide envie de lui, elle a tué le bébé qu’elle portait. Comment
      pouvait-elle faire face à Kraler ensuite ? Le père de cet enfant qu’elle
      venait de tuer.
    

    
      Peu importe qu’elle ait pu souffrir du fait que son compagnon la
      rendait responsable de l’accident, elle était bien consciente de sa
      responsabilité, même si c’était plus apaisant de penser qu’il
      n’y était pas étranger. Il avait perdu le contrôle.
    

    
      Les larmes roulent sur ses joues. C’est elle qui a mis fin à leur
      vie. Elle ne se le pardonnera jamais.
    

    
      –    Tu comptes squatter mon lit tout l’après-midi ?
      interroge Kral en souriant.
    

    
      Il ne porte qu’une serviette autour de la taille, mais les yeux
      embués d’Angel l’empêchent de savourer pleinement le
      spectacle.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu as ? questionne-t-il
      en voyant ses larmes.
    

    
      –    Ce n’est rien.
    

    
      Elle sort du lit et passe à côté de lui pour regagner la porte afin de
      sortir d’ici au plus vite avant de se vider complètement et de
      dessécher, mais quand elle est à sa hauteur, il l’arrête et l’enlace
      tendrement.
    

    
      Elle ne peut que se blottir contre lui. Néanmoins l’étreinte, bien
      que réconfortante, est à double tranchant, elle ne peut pas retenir ses
      larmes et pleure durant de longues minutes.
    

    
      Kraler passe sa main dans son dos, caressant sa peau douce dénudée. Il est
      certain qu’on voit son tatouage, le tissu ne couvre pas grand-chose.
    

    
      –    Je suis désolée, dit-elle en brisant l’étreinte.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu as ?
    

    
      –    Tu as raison, tout est de ma faute. L’accident.
      J’ai tout gâché.
    

    
      Elle se précipite vers la porte, il lui faut absolument sortir d’ici,
      respirer autre chose que sa culpabilité.
    

    
      Quand elle referme la porte, les larmes aux yeux, elle constate que Viper
      est dans le couloir.
    

    
      C’est pas vrai !
    

    
      Elle baisse la tête et se dirige vers sa chambre. Ça semble tellement loin !
    

    
      –    Tu perds ton temps avec lui ! T’as
      donc rien compris ? s’écrie Viper.
    

    
      Incapable de répondre, elle pénètre dans ses quartiers et se laisse
      glisser contre le mur à côté de la porte, pleurant à n’en plus
      finir.
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      –    Viper ! Ferme-la ! ordonne Kraler en
      sortant de sa chambre, tout de noir vêtu.
    

    
      –    Ne la défends pas, elle n’a que ce qu’elle
      mérite.
    

    
      –    Je voulais te dire une chose concernant hier
      soir.
    

    
      –    Et bien ?
    

    
      –    Tout ce que je t’ai dit devant elle était
      calculé et les raisons ne regardent que moi. Maintenant, entre nous c’est
      différent. Je t’interdis de lever la main sur elle, de lui manquer
      de respect ou de lui parler méchamment.
    

    
      –    Tu plaisantes ?
    

    
      –    Je suis sérieux. Laisse-la tranquille. Je ne te
      le redirai pas.
    

    
      –    T’es pitoyable ! peste-t-il avant de
      se dématérialiser.
    

    
      Kraler aurait bien aimé en découdre avec lui, mais Viper vient de
      démontrer son courage, ou plutôt sa colère.
    

    
      Le vampire décide de laisser un moment à Angel et va prendre son
      petit-déjeuner. Il est affamé.
    

    
      Il retrouve Friz à la cuisine.
    

    
      –    J’ai discuté avec Angel un peu plus tôt,
      avant que Viper la fasse fuir, informe son ami.
    

    
      –    J’ai mis les choses au point avec lui, je
      lui interdis le moindre débordement.
    

    
      –    Il n’est pas méchant.
    

    
      –    Que se serait-il passé hier si je n’étais
      pas arrivé à cet instant ?
    

    
      –    Je serai intervenu, Dark aussi. Viper est en
      colère…
    

    
      –    Ça n’excuse rien. Tout ce qui se passe ne
      concerne qu’Angel et moi, je refuse que vous interveniez.
    

    
      –    Tu comptes te remettre avec elle ?
    

    
      –    Je n’en sais rien, Friz. On a discuté et
      je n’arrive toujours pas à comprendre. Elle m’aime toujours et
      moi aussi je l’aime, mais… qu’est-ce qui me garantit qu’elle
      ne repartira pas quand j’aurai baissé mes défenses ?
    

    
      –    Pose-lui la question.
    

    
      –    On n’en a pas fini. Tout n’est pas
      réglé. Je voulais attendre que Blake soit un souvenir, mais elle a
      commencé cette nuit et j’ai voulu qu’elle continue.
    

    
      –    Perso, Kral. Je suis content qu’elle soit
      là.
    

    
      –    Je ne peux pas oublier que tout ce qui a motivé
      son retour c’est la menace de Blake. S’il ne l’avait pas
      trouvée, je ne l’aurais jamais revue.
    

    
      –    Tu n’en sais rien.
    

    
      –    En effet. Mais j’en suis fort convaincu.
    

    
      Kraler se sert un café.
    

    
      –    Si tu la laisses repartir tu le regretteras.
      Elle est ton âme sœur et quoique tu fasses, jamais tu ne pourras aimer une
      autre femelle.
    

    
      Kraler se souvient de Kaly qu’il désirait aimer de toutes ses
      forces. Il n’a jamais réussi. Heureusement, c’était une
      traîtresse, mais ça ne change rien au fait. Friz a raison. Ce sera
      toujours Angel.
    

    
      –    Ce n’est pas pour autant que je dois
      pardonner.
    

    
      –    Fierté démesurée ! rit Friz.
    

    
      Kraler roule des yeux en s’asseyant en face de son ami.
    

    
      Fierté démesurée ? Sans doute, certain même. Il sait cependant qu’en
      amour il vaut mieux la laisser de côté sa maudite fierté !
    

    
      –    Toi, je ne sais pas, mais moi je ne porte plus
      ça, décide Friz en retirant sa bague ornée du Lapis-lazuli ensorcelé.
    

    
      –    Je n’en sais rien, je n’ai pas
      grillé au soleil et elle n’avait aucun intérêt à nous tromper
      là-dessus. Elle avait trop besoin qu’on croie en elle.
    

    
      –    On a toujours évolué la nuit, je préfère
      continuer ainsi.
    

    
      –    Il est vrai que moi aussi.
    

    
      Kraler retire sa bague. Il n’en revient toujours pas qu’il ait
      pu se faire si facilement avoir par la sorcière. Elle a dû l’envoûter,
      ce n’est pas possible autrement. À moins qu’il ne soit faible.
      Il n’a jamais été faible, mais le départ d’Angel a tout brisé
      en lui, bien plus que sa fausse couche.
    

    
      –    On se voit plus tard, décide Kral en se levant.
    

    
      –    Tu vas faire du sport ?
    

    
      –    Non, je vais parler avec Angel. Je l’ai
      vue avant et elle était en larmes en sortant de ma chambre.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu lui as fait ?
    

    
      –    Elle se sent responsable de tout et je crois qu’elle
      ne supporte plus la distance entre nous.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu attends pour la parcourir ?
    

    
      –    La peur qu’elle reparte m’empêche de
      faire le moindre pas.
    

    
      –    Ça s’arrangera.
    

    
      Kraler l’espère. Il est totalement perdu en ce moment. Il sort de la
      cuisine et monte directement à l’étage.
    

    
      Devant la porte de la chambre, il hésite. Que va-t-il pouvoir lui dire ?
    

    
      Maintenant qu’il sait qu’elle n’est pas partie parce qu’elle
      se fichait de lui et qu’elle en est toujours amoureuse, il s’est
      beaucoup adouci avec elle. Trop parfois. Comme dans son lit un peu plus
      tôt quand il l’a prise dans ses bras.
    

    
      Il frappe un coup et entre, si elle est nue ce n’est pas grave. Il n’a
      pas oublié son corps parfaitement dessiné, sa peau incroyablement douce.
    

    
      Oh ! On se calme Kraler !
    

    
      Elle n’est pas nue.
    

    
      Elle lève les yeux sur lui. Elle a pleuré.
    

    
      Sa première réaction est d’approcher pour l’enlacer. Il se
      rend bien compte que ses gestes ne corroborent pas ses mots, mais tant
      pis. D’ailleurs il est en pleine confusion. Encore ! Son état
      de prédilection ces derniers jours.
    

    
      –    T’as pas tout gâché, dit-il en la serrant
      contre lui, on était deux dans la voiture et c’est moi qui ai perdu
      le contrôle. En même temps, tu m’y as beaucoup aidé, mais ça ne sert
      à rien d’en parler durant des heures, ça ne changera pas les faits,
      ajoute-t-il en brisant l’étreinte.
    

    
      –    Je ne pensais pas, tu sais. C’était pas la
      première fois et…
    

    
      –    Je sais. Qu’est-ce qui m’assure que
      tu ne partiras pas une seconde fois ?
    

    
      Il plonge son regard dans le sien pour entendre la réponse.
    

    
      Angel essuie ses yeux encore remplis de larmes. Elle ne se souvient pas
      avoir déjà autant pleuré devant lui que depuis son retour.
    

    
      –    Tu n’as que ma parole.
    

    
      –    Je t’avoue que je n’arrive pas à
      comprendre. Je sais maintenant que tu m’aimais…
    

    
      –    Que je t’aime, rectifie-t-elle. Depuis que
      j’ai posé les yeux sur toi au Byzance.
    

    
      –    Tout ce que je croyais est faux. Ce qui explique
      que ma colère envers toi soit retombée. On a souffert tous les deux et j’ai
      envie de passer à autre chose.
    

    
      –    Tu veux toujours briser notre union.
    

    
      –    Ce n’est pas ce que je dis. Quand j’ai
      cru que tu étais morte, je n’ai rien ressenti, alors j’en ai
      déduit que tu n’étais pas mon âme sœur, mais Slash m’a fait
      remarquer que si je n’avais rien ressenti c’est parce que mon
      cœur savait que tu étais vivante.
    

    
      –    Où veux-tu en venir, Kral ?
    

    
      –    Tu connais la réalité de l’amour pur qu’éprouve
      un vampire. C’est un seul véritable amour dans toute sa vie. Une
      femelle et une seule, à jamais.
    

    
      –    Il en va de même quand une humaine pose ses yeux
      sur un vampire.
    

    
      –    C’est vrai.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu essayes de me dire ?
    

    
      Elle a tellement peur qu’il tente de lui faire comprendre qu’elle
      n’est pas cet amour pur. Elle sait qu’il n’était pas
      amoureux de la sorcière, mais il pourrait l’avoir oublié, elle.
    

    
      –    Que mes sentiments pour toi n’ont pas
      changé. Je t’aime toujours.
    

    
      Elle ferme les yeux de soulagement. C’est exactement ce qu’elle
      avait besoin d’entendre.
    

    
      –    Néanmoins, je ne veux plus passer par là où je
      suis passé récemment.
    

    
      –    J’ai été stupide de partir. D’ailleurs…
      il n’y a pas une seconde où je n’ai pas pensé à toi.
    

    
      Il caresse son visage. Bon sang ce qu’elle lui a manqué ! Il
      pourrait se laisser aller maintenant, la retrouver. Enfin. Elle est la
      femelle qui lui fait le plus de bien, qu’il aime éperdument, pour
      qui il donnerait sa vie, mais à côté de ça, elle est celle qui lui a fait
      le plus de mal. Elle a malheureusement le pouvoir de briser son cœur en un
      mot ou un geste.
    

    
      Est-il prêt à prendre un tel risque ? À remettre son cœur entre ses
      mains, son bon vouloir ? Il l’aime de tout son être, mais la
      peur de la perdre à nouveau l’en empêche. Elle lui a fait tant de
      mal et pourrait lui en faire encore. Il ignore ce que l’avenir lui
      réserve. La seule chose dont il est conscient, c’est qu’il ne
      supportera pas une autre trahison parce qu’il a vécu sa fuite comme
      telle.
    

    
      Il laisse tomber sa main, il faut qu’il garde les idées claires
      autant que possible. Il s’apprête à sortir de la chambre quand il a
      une idée.
    

    
      –    Angel ? Tu ferais un truc pour moi ?
    

    
      –    Tout ce que tu veux.
    

    
      –    J’ai besoin d’aide pour vider mon
      appart.
    

    
      –    T’es vraiment décidé ? Tu ne
      changeras pas d’avis ?
    

    
      –    Je ne veux plus être là-bas. Trop de mauvais
      souvenirs.
    

    
      –    Bien sûr que je t’aiderai.
    

    
      –    Maintenant, c’est bon ? On a quelques
      heures avant la tombée de la nuit.
    

    
      –    Si tu veux.
    

    
      –    Je veux aussi que tu arrêtes de pleurer.
    

    
      Elle esquisse un sourire en faisant les trois pas qui la séparent de lui.
    

    
      Il embrasse sa tête quand elle se colle contre son corps.
    

    
      –    Viper ne t’ennuiera plus, j’ai été
      très clair avec lui.
    

    
      Elle lève les yeux pour le regarder comme elle le remercie. Elle ne pense
      pas qu’elle aurait supporté sa colère encore longtemps.
    

    
      –    On va prendre les souterrains.
    

    
      Ils sortent de la chambre et vont directement dans la grande pièce.
    

    
      Viper.
    

    
      Angel soupire.
    

    
      –    Je reviendrai à la tombée de la nuit, informe
      Kral à Viper. On va vider mon appart.
    

    
      –    Tu veux dire… des affaires de la sorcière.
    

    
      –    Je veux dire de toutes les affaires. Je vais
      vendre.
    

    
      –    Pourquoi ça ?
    

    
      Kraler recommence son explication. Après tout ce qu’il y a vécu, il
      ne peut plus y rester.
    

    
      –    Tu veux de l’aide ? propose Viper.
    

    
      –    Angel va m’aider. Ça nous permettra de
      nous retrouver.
    

    
      L’humaine sourit aux mots de Kraler alors que Viper roule des yeux.
      Toujours aussi impertinent. S’il n’était pas un ami proche de
      Kraler, il aurait déjà grillé sur le poteau du temple pour son irrespect.
    

    
      Kraler ouvre la porte derrière la bibliothèque dissimulant le passage
      souterrain, il attrape une lampe pour Angel et s’y engouffre avec
      elle.
    

    
      Il fait froid et elle ne porte qu’un dos nu. Elle frotte ses bras
      alors que Kraler l’attire contre lui pour la réchauffer.
    

    
      Ils traversent le passage sans encombre jusqu’à la cave qu’Angel
      découvre. Elle n’aime pas les souterrains, elle a toujours peur que
      Kraler oublie l’un des pièges ou se trompe dans un code.
    

    
      –    Les cartons là, ce sont tes affaires,
      communique-t-il. Je t’avais dit que je ne t’avais pas tout
      ramené.
    

    
      –    Oui.
    

    
      –    On les prendra un de ces jours. On les mettra au
      manoir avant que je vende.
    

    
      Ils montent à l’appartement d’abord par les escaliers puis
      avec l’ascenseur.
    

    
      Rien n’a changé. Angel adorait cet endroit. Elle n’avait qu’une
      hâte, c’était s’y installer et faire la chambre de leur bébé.
      Son rêve semble si loin maintenant.
    

    
      –    Par quoi veux-tu commencer ?
    

    
      –    Je ne sais pas. Y en a partout ! Je vais
      trier ce que je garde et ce que je jette.
    

    
      –    Où sont les sacs-poubelle ?
    

    
      –    J’y vais.
    

    
      Deux minutes plus tard, Kraler revient avec un paquet de sacs-poubelle.
    

    
      Ils commencent par jeter les affaires de la sorcière puis par trier celles
      du vampire.
    

    
      Lorsqu’il s’octroie une pause devant la baie vitrée dévoilant
      la ville, il réalise qu’il perdra cette vue à jamais.
    

    
      –    Tu veux quelque chose ?
    

    
      –    Non.
    

    
       Elle s’approche de lui et pose sa main sur son avant-bras,
      désirant le serrer contre elle, mais une sonnerie de téléphone les fait
      sursauter.
    

    
      –    C’est le tien, dit-il.
    

    
      –    Non.
    

    
      Kraler regarde alors en direction du bruit. C’est celui de Kaly. Il
      le prend en main et voit que c’est Blake qui appelle.
    

    
      –    Tu veux que je réponde ? questionne-t-elle
      en regardant l’écran du téléphone.
    

    
      –    Il ne sera pas dupe.
    

    
      Kraler décroche.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu veux ?
    

    
      –    Je suis dévoilé. Je voulais essayer de faire
      revenir ma compagne.
    

    
      Blake croit toujours que Kalypso tente d’amadouer Kraler afin de
      pénétrer dans le manoir et pouvoir lui amener Angel.
    

    
      –    Elle ne reviendra pas.
    

    
      –    Si tu savais, mon vieux !
    

    
      –    Oh, mais je sais. Elle m’a tout dit. Elle
      t’a fait croire qu’elle tentait de se rapprocher de moi afin
      de pénétrer au manoir pour y envoûter Angel. Elle m’aime, mon vieux.
      Rends-toi à l’évidence. Laisse tomber !
    

    
      –    Tu la veux ? Je te la laisse à une
      condition.
    

    
      –    Ça ne m’intéresse pas. Je l’ai déjà.
    

    
      –    Tu ne sais pas ce dont je suis capable. Jusqu’ici
      j’ai été gentil et patient, mais je pourrais fort bien changer. Il
      me serait si facile de pénétrer dans tes souterrains et de rejoindre ton
      manoir.
    

    
      Il en déduit que Kaly lui a parlé des tunnels. Qu’il essaye !
      Il n’a aucun code, aucune idée des pièges.
    

    
      –    Je te préviens, Kraler. Si Psony ne m’a
      pas appelé avant la tombée de la nuit, tu pourras dire adieu à ta compagne
      et Slash aussi.
    

    
      –    Ne menace pas les femelles, ordure ! peste
      Kraler.
    

    
      –    J’oubliais. Comment c’est l’autre
      déjà ? Celle de qui Dark s’est amouraché ? Anna.
    

    
      –    Je te tuerai, mécréant !
    

    
      –    Quand, mon frère ? Avant ou après que j’ai
      fait de ta compagne une salope ?
    

    
      Kraler jette le téléphone à travers la pièce. Il n’aurait pas dû
      répondre !
    

    
      –    Je suis pieds et poings liés ! peste-t-il.
    

    
      –    Qu’est-ce qui se passe ?
    

    
      –    Il a menacé nos femelles. Je ne peux pas laisser
      faire ça !
    

    
      –    Camilla et Anna ne risquent rien. Tu l’as
      dit toi-même.
    

    
      –    Toi non plus, en théorie. Mais s’il lance
      un assaut ? Je vais devenir fou !
    

    
      –    Arrête, tout ira bien.
    

    
      Elle l’enlace au niveau des hanches, voulant le détendre, mais il
      semble être une véritable bombe à retardement. Il n’aime pas –
      il déteste – qu’on s’en prenne aux femelles.
    

    
      –    Il faut qu’on rentre et que je règle ça,
      décide-t-il en retirant ses bras autour de lui.
    

    
      –    Kraler ?
    

    
      –    Tu ne réalises pas, Angel. S’il n’a
      aucune nouvelle de sa compagne avant la nuit il mettra sa menace à
      exécution. Jusqu’ici il ne faisait que jouer. Il avait un plan, mais
      aucun délai de temps. Maintenant les choses changent. Il se rendra vite
      compte que j’ai tué sa compagne et là, j’aurais vraiment peur
      pour la mienne.
    

    
      Elle devrait être inquiète, mais tout ce qu’elle retient c’est
      qu’il aura peur pour elle. Sa compagne.
    

    
      –    D’accord, on va rentrer, cède-t-elle.
    

    
      –    Promets-moi de ne pas agir sans me consulter.
    

    
      –    De quoi as-tu peur ?
    

    
      –    De tout. Tu pourrais vouloir jouer à l’héroïne
      ou te sacrifier pour moi, ou que sais-je encore ? Je t’en prie,
      ne fais rien.
    

    
      –    C’est juré.
    

    
      Elle caresse son visage inquiet. Sa peau est douce. Ça faisait si
      longtemps.
    

    
      Il saisit sa main dans la sienne avant d’en embrasser la paume. S’il
      ne se retenait pas, il emprisonnerait ses lèvres. D’ailleurs de sa
      main libre il en trace le contour.
    

    
      Le cœur d’Angel n’a pas battu aussi vite depuis la dernière
      fois qu’il l’a touchée ainsi, manquant un battement ici et là.
    

    
      –    Je tiens à toi, Angel. S’il te touche, j’en
      crèverai.
    

    
      –    On s’en sortira, on ne perdra personne.
    

    
      Il laisse tomber ses mains en hochant la tête en signe d’acquiescement.
      Il ne peut pas en être autrement.
    

    
      –    On y va ? réclame-t-elle en lui tendant sa
      main.
    

    
      Il la prend, la serrant dans la sienne avant de se mettre en route avec
      elle.
    

    
      Avant de s’engager dans les souterrains, Kraler appelle Slash lui
      demandant de réunir tout le monde à la grande salle, il arrive.
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      –    Qu’est-ce qui se passe ? demande Dark
      inquiet, après s’être matérialisé dans la grande pièce.
    

    
      Il n’a pas eu peur d’une erreur d’aiguillage, il fait
      confiance au Lapis-lazuli qu’il porte.
    

    
      –    Je ne sais pas, répond Slash. Kral arrive, il
      veut voir tout le monde.
    

    
      –    Il était chez lui avec Angel ; peut-être
      veut-il nous faire part de leur décision d’avenir, suppose Viper.
    

    
      –    Je ne crois pas, réplique Slash, il était très
      sérieux.
    

    
      Friz est silencieux, cela ne sert à rien de spéculer. Camilla aussi ne dit
      rien, le fait que Kraler veuille bien de sa présence ne lui présage rien
      de bon.
    

    
      La bibliothèque se pousse, Angel et Kral apparaissent.
    

    
      –    Super, vous êtes tous là, dit ce dernier. Déjà
      pas de panique avant la nuit.
    

    
      Kraler prend sa place habituelle, mais ne s’assoit pas, et Angel se
      place à côté de lui, comme avant son départ.
    

    
      –    On va faire court, commence Kral avant de leur
      raconter l’appel de Blake pour terminer avec ses menaces.
    

    
      –    Il faut qu’on trouve un lieu sûr pour les
      femelles et maintenant.
    

    
      –    Anna ne peut pas bouger de l’hôpital,
      intervient Dark.
    

    
      –    Je ne sais pas si le lieu est sûr, soupire le
      chef. J’imagine que non, il faut trouver autre chose.
    

    
      –    Le temple ? suggère Viper.
    

    
      –    Grâce à la sorcière, il connaît les emplacements
      de nos locaux.
    

    
      Angel pose sa main dans le dos de l’homme qu’elle aime –
      un geste qui n’échappe à personne. Il la regarde.
    

    
      –    Tu vas détester l’idée, mais je crois que
      pour mener à bien ta guerre contre lui, tu dois confier les femmes aux
      militaires.
    

    
      –    T’as raison. Je déteste.
    

    
      –    Réfléchis, Kral. Blake ne pensera même pas nous
      trouver à la base militaire et on sera en sécurité avec des soldats armés.
    

    
      –    Elle a raison, enchérit Viper.
    

    
      Angel est surprise qu’il prenne sa défense. Peut-être un moyen de se
      rattraper aux yeux de Kraler pour son éclat de la veille.
    

    
      –    Sans doute pour elle et Camilla, répond le chef,
      mais Anna ? Jamais les militaires ne voudront protéger une vampire.
    

    
      –    Ils ne sont pas obligés de savoir, argue Angel.
    

    
      –    Je t’en prie. Elle est sous perfusion,
      Lawson devra l’accompagner…
    

    
      –    Non, elle a raison, Kral, l’interrompt
      Viper. Les militaires n’auront pas à savoir et pour plus de sécurité
      on enverra des guerriers à nous avec elles. Elles seront en sûreté et on
      pourra attaquer Blake en paix.
    

    
      Kraler déteste l’idée. Confier Angel aux militaires ! N’importe
      quoi ! Et puis s’abaisser à demander de l’aide au Colonel !
      N’importe quoi aussi. Mais si les femelles restent ici, elles seront
      en danger.
    

    
      –    J’en ai pour deux minutes, émet Kraler
      avant de quitter la pièce.
    

    
      Il va dans son bureau, il faut qu’il réfléchisse sans entendre ses
      amis intervenir.
    

    
      –    Il n’acceptera jamais, aboie Dark. D’ailleurs
      c’est totalement fou comme idée !
    

    
      –    Justement, rétorque Viper, Blake ne songera
      jamais à une combine pareille.
    

    
      –    Les souterrains feraient l’affaire,
      suggère Slash. Ils sont truffés de piège, personne n’arrivera jamais
      à retrouver quelqu’un là-dedans.
    

    
      Lui aussi n’est pas enchanté à l’idée de confier sa compagne
      aux militaires.
    

    
      –    En même temps, l’idée de Slash n’est
      pas mal, concède Friz. Faut pas oublier que si les militaires savent qui
      sont les femelles des membres du Conseil des Snake, cela peut nous
      nuire par la suite.
    

    
      –    C’est à double tranchant, déclare Viper.
    

    
      Angel commence à croire que si Viper s’est mis de son côté c’est
      dans son propre intérêt. Pour se débarrasser d’elle. Si les
      militaires savent qui elle est, elle deviendra une proie, d’autant
      qu’elle n’a pas l’intention d’accepter que Kraler
      brise leur union.
    

    
      Elle ne veut plus les entendre et décide d’apporter son soutien à
      son compagnon.
    

    
       
    

    
      Angel rejoint Kraler dans son bureau et y entre sans frapper.
    

    
      Il est assis sur son fauteuil, les yeux dans le vide.
    

    
      –    Slash suggère les souterrains.
    

    
      –    Je ne peux pas te confier aux militaires.
    

    
      –    Je sais.
    

    
      Elle s’approche et s’assoit sur ses genoux. Il ne la repousse
      pas et l’enlace même.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu penses des souterrains ?
    

    
      –    J’en pense rien, j’arrive plus à
      réfléchir. Je crois que mon cerveau a trop tourné ces derniers temps.
    

    
      –    Accorde-toi un instant de repos. Ferme les yeux.
    

    
      Il obéit.
    

    
      –    Fais le vide dans ton esprit.
    

    
      Elle caresse son front alors qu’il tente d’oublier ses
      problèmes, de vider sa tête.
    

    
      Elle se rend compte qu’il lui fait toujours confiance. Il ferme les
      yeux quand elle le lui demande. Cela la fait sourire. Elle pourrait
      profiter de la situation, elle en a d’ailleurs très envie. Elle
      caresse encore son front avant de descendre sur ses joues légèrement
      recouvertes d’une barbe de trois jours, puis ses lèvres. Elle en
      dessine le contour, sentant son cœur s’emporter au contact.
    

    
      Elle ne peut tout de même pas se jeter sur lui ! Alors elle retire
      ses doigts.
    

    
      –    C’est déjà fini, se plaint-il en ouvrant
      les yeux.
    

    
      –    Je ne vais plus être raisonnable longtemps.
    

    
      –    Ce serait un problème ?
    

    
      –    J’aimerais que non.
    

    
      –    Alors ne sois pas raisonnable, car pour moi ça
      ne serait pas un problème. En revanche, si c’en est un pour toi, tu
      devrais…
    

    
      Elle ne le laisse pas finir et écrase ses lèvres sur les siennes. C’est
      tellement agréable !
    

    
      Il passe sa main derrière sa tête, la pressant contre lui tout en
      accueillant sa langue contre la sienne. Ils s’embrassent comme
      jamais ils ne pensaient pouvoir le faire à nouveau. Et ça détend Kraler…
      un peu trop.
    

    
      Angel s’attend à avoir une crise cardiaque tant son rythme est
      accéléré et irrégulier. Elle se délecte de la langue de son compagnon
      jusqu’à plus soif, mouillant sa lingerie tant elle le désire.
    

    
      Lui ne la lâche pas d’un pouce, caressant sa langue de la sienne
      aussi longtemps que possible malgré l’érection à l’étroit dans
      son pantalon. Son membre se tend comme s’il voulait sortir du jean
      et s’enfoncer au plus profond d’elle. Il le veut.
    

    
      –    Bon sang, ça me fait mal ! aboie-t-il après
      avoir mis fin au baiser.
    

    
      –    Où ça ? s’inquiète-t-elle en se
      reculant.
    

    
      –    Je suis à l’étroit dans mon fut,
      explique-t-il en esquissant un sourire. Ça craint !
    

    
      –    Je vois que je te fais beaucoup d’effet, s’amuse-t-elle.
    

    
      –    Parce que tu en doutais, peut-être !
    

    
      Il rit. Cela lui fait du bien, même s’il se sent à l’étroit et
      dans l’impossibilité d’y remédier. Il ne couchera pas avec
      elle maintenant. Il n’en a pas le temps et en plus, il ne veut pas.
      Il en a envie, certes, mais il refuse de tout précipiter avant d’avoir
      pris une décision.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu veux faire ?
    

    
      –    Je veux que tu t’enlèves et que tu me
      laisses seul le temps de mettre ce machin au repos.
    

    
      –    T’es sûr ? Je pourrais t’y
      aider.
    

    
      –    Je n’en doute pas un instant, mais on va s’en
      tenir à ce que j’ai dit.
    

    
      Angel est déçue, mais elle doit se rendre à l’évidence et respecter
      sa décision de ne pas aller plus loin.
    

    
      –    On est attendu, tu comprends. Et je ne dispose
      pas d’un temps illimité pour prendre une décision sur la suite des
      évènements.
    

    
      –    Tu n’as pas à te justifier,
      réplique-t-elle en caressant son visage.
    

    
      –    Je te désire au-delà de tout, mais…
    

    
      –    Chut, souffle-t-elle en posant ses doigts sur
      ses lèvres. On aura tout le temps quand Blake ne sera plus qu’un
      mauvais souvenir.
    

    
      Il retire ses doigts de ses lèvres avant de l’embrasser encore un
      moment, mais chastement cette fois.
    

    
      –    J’ai des responsabilités, ma chérie, on
      devrait y aller.
    

    
      Elle lui sourit.
    

    
      –    Je t’aime mon amour, murmure-t-elle en
      glissant ses mains autour de sa nuque.
    

    
      La dernière fois qu’elle le lui a dit, il n’avait pas très
      bien réagi. Lui jetant à la figure que si ça avait été le cas, elle ne
      serait pas partie.
    

    
      –    Je t’aime aussi, Angel, encore plus que je
      ne pourrais te le dire, mais…
    

    
      Elle laisse retomber ses mains.
    

    
      –    Je ne suis pas certain de vouloir reprendre le
      risque de me faire abandonner à nouveau.
    

    
      –    Tu finiras par comprendre que je ne te laisserai
      jamais plus.
    

    
      Elle se lève et lui tend sa main.
    

    
      –    Tu as perdu assez de temps.
    

    
      –    Ce n’était pas du temps perdu,
      réplique-t-il en saisissant sa main. J’aime être avec toi. J’ai
      toujours aimé ça.
    

    
      Il se lève sans lâcher sa main qu’il porte à ses lèvres pour y
      déposer un baiser.
    

    
      Ici avec elle, il est comme dans une bulle, loin de tout, loin de ses
      problèmes et de ses responsabilités. Il n’a pas envie de quitter la
      pièce et de tout recevoir en pleine face.
    

    
       
    

    
      –    C’est pas vrai ! peste Viper. Il nous
      fait bien comprendre qu’on est pressé par le temps et il s’enferme
      dans son bureau avec la traîtresse !
    

    
      –    Angel n’est pas une traîtresse, objecte
      Camilla.
    

    
      –    Quel nom donnes-tu à une femelle qui abandonne
      son compagnon ?
    

    
      –    Aucun. Tout ça ne te regarde pas.
    

    
      –    Tout dépend de quel point de vue on se place !
    

    
      –    Trouve-toi une femelle et laisse tranquille
      Kraler et Angel !
    

    
      –    Impétueuse Camilla, sourit-il. Tu crois encore
      aux contes de fées, je parie.
    

    
      –    Ferme-la, Viper ! intervient Slash. On n’est
      pas là pour débattre de l’histoire d’amour du chef !
    

    
      –    Exactement, confirme Kraler en entrant dans la
      pièce, sa main toujours unie à celle d’Angel, et il s’en
      moque.
    

    
      D’ailleurs en reprenant sa place, il ne la lâche pas. Elle le
      réconforte. Sa présence l’apaise. C’est le même effet que Kaly
      multiplié par un milliard.
    

    
      –    On va oublier les militaires, je vais suivre l’idée
      de Slash et opter pour les souterrains. Blake connaît leur existence et je
      pense qu’il doit même avoir les codes et connaître les pièges de
      chez moi au temple.
    

    
      Kaly l’avait accompagné pour réparer un éboulement, elle a pu tout
      mémoriser, il ne s’était caché de rien.
    

    
      –    Je choisis le passage entre le manoir et le Byzance.
    

    
      –    J’appelle Lawson, décide Dark.
    

    
      –    Non, intervient Kral, tu y vas directement avec
      Friz et Viper, et tu le ramèneras avec Anna.
    

    
      –    D’accord.
    

    
      Les trois vampires s’en vont aussi vite.
    

    
      –    Camilla, tu devrais préparer des provisions pour
      Angel et toi.
    

    
      –    Oui.
    

    
      –    Slash, prépare un sac avec des couvertures.
    

    
      –    Je fais ça.
    

    
      Kraler se retrouve rapidement seul avec Angel.
    

    
      –    Tu prendras mon PC, il sera connecté sur les
      alarmes des souterrains, si une se déclenche, tu m’appelles
      aussitôt.
    

    
      Elle hoche la tête.
    

    
      –    Qu’est-ce que vous allez faire ?
    

    
      –    Je vais appeler Yassin pour que les guerriers se
      préparent. On ira attaquer le château où est installé Blake.
    

    
      –    Tu sais ce qui vous y attend ?
    

    
      –    Non.
    

    
      –    Tu feras attention. Promets-le-moi,
      réclame-t-elle en s’adossant contre la table.
    

    
      –    Bien sûr.
    

    
      Il se colle à elle pour caresser son visage. Il pourrait mourir cette
      nuit, mourir sans avoir fait l’amour à la femelle qu’il aime
      par-dessus tout, sa femelle.
    

    
      –    Aucun acte héroïque, tu me l’as juré.
    

    
      –    Rassure-toi.
    

    
      Il lui vole un baiser avant d’appeler Yassin pour lui demander de
      faire préparer les guerriers à la tombée de la nuit. Ce soir, ils vont
      éradiquer les Skull.
    

    
      Angel sourit en le regardant, puis quand il a remis le téléphone dans sa
      poche, il la plaque contre lui pour l’embrasser. Il se fiche de
      savoir que Camilla est dans la pièce à côté, que Slash est au premier, et
      qu’ils pourraient tous les deux les surprendre.
    

    
      Il la presse contre lui comme il introduit sa langue dans sa bouche, la
      caressant, se délectant d’elle comme si sa vie en dépendait.
    

    
      L’érection disparue un peu plus tôt menace de surgir à nouveau.
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 17
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      –    Je comprends que c’est assez difficile de
      se passer de la femelle de son cœur, mais un peu de retenue, vous deux,
      rit Slash.
    

    
      Kraler met alors fin au baiser, laissant Angel haletante.
    

    
      –    Je plaide coupable, sourit Kraler.
    

    
      –    Content que tu aies compris.
    

    
      –    Ne t’emballe pas ! D’accord !
      Chaque chose en son temps. Les couvertures ?
    

    
      –    Tout est là, réplique-t-il en désignant un sac.
    

    
      –    J’ai de quoi manger durant une semaine, s’enthousiasme
      Camilla.
    

    
      –    Ne compte pas rester là-dessous si longtemps,
      rétorque Slash.
    

    
      –    La nuit au maximum, promet Kraler.
    

    
      Lorsque Dark passe la porte avec Anna, Lawson, Friz et Viper, Kraler
      décide qu’il est temps. La nuit tombera bientôt et il veut être au
      château à ce moment-là.
    

    
      Rapidement, tout le monde s’engouffre dans le passage derrière la
      bibliothèque. Kraler emporte son PC portable avec lui.
    

    
      Après plusieurs portes à codes, quand l’espace est assez grand pour
      accueillir tout le monde, ils s’arrêtent. Le chef demande à Viper de
      ramener vingt guerriers sur place. Il veut en placer dix avec les femelles
      et cinq de l’autre côté de chaque porte à codes.
    

    
      Dark étale des couvertures sur le sol humide et rugueux, Slash et Kral l’imitent.
    

    
      Anna s’installe contre le mur, sa perfusion à son bras, le culot de
      sang maintenu par un dispositif, Lawson à son côté avec une glacière
      servant pour les transplantations d’organes. Il y a mis autant de
      poches de sang que possible.
    

    
      Camilla et Angel s’assoient côte à côte.
    

    
      Alors que chacun des vampires s’occupe de sa femelle, Kraler donne
      son PC portable à Angel lui expliquant comment fonctionne le dispositif
      des pièges souterrains. Il lui montre comment le désactiver et le
      réactiver. Il lui explique comment cela se passe si quelqu’un s’introduit
      dans les souterrains – des lumières vertes s’allumeront sur l’écran
      de l’ordinateur.
    

    
      Il y a mis le plan des souterrains afin qu’elle puisse surveiller le
      tout.
    

    
      –    Si l’un des boutons s’allume, tu m’appelles
      aussitôt, réclame-t-il.
    

    
      Elle a bien pris son téléphone, mais doute qu’elle capte un
      quelconque réseau dans ces souterrains.
    

    
      –    Ne t’inquiète pas, j’ai tout
      compris.
    

    
      –    Sous aucun prétexte vous ne bougez d’ici.
    

    
      Viper revient rapidement avec les guerriers qui prennent place pour la
      nuit.
    

    
      Kraler énonce les consignes avant de bien insister sur l’obligation
      de ne sortir d’ici sous aucun prétexte. Il viendra en personne quand
      tout sera terminé.
    

    
      –    On y va, déclare-t-il ensuite.
    

    
      Dark embrasse Anna sous les yeux de tous, sans se soucier de leur regard.
      Slash en fait autant avec Camilla. Ces deux-là ne se préoccupent plus des
      autres depuis qu’ils sont avec la bonne femelle.
    

    
      Angel pose le PC sur la couverture et se redresse pour s’approcher
      de Kraler. Le vampire qui fait battre son cœur reste un peu trop en
      retrait à son goût.
    

    
      –    Il y en a deux qui ont de la chance.
    

    
      Viper et Friz quittent l’endroit alors que Kral passe ses doigts sur
      le visage d’Angel.
    

    
      –    Je ne voudrais pas te donner de faux espoirs.
    

    
      –    Non évidemment. Mes tentatives de rapprochement
      se soldent par des échecs même quand tu m’embrasses.
    

    
      –    Je n’ai pas le temps de discuter.
    

    
      –    Je sais. Je veux juste un baiser.
    

    
      Il caresse encore son visage puis trace le contour de ses lèvres avant d’y
      apposer un court baiser.
    

    
      –    On se voit à mon retour.
    

    
      –    Fais attention à toi, mon amour.
    

    
      –    Je suis toujours prudent, sourit-il avant de
      poser un autre baiser sur ses lèvres. On y va, les mecs.
    

    
      Une minute plus tard, Dark, Slash et Kraler ont quitté l’endroit.
    

    
      Les femmes se sentent seules et vulnérables malgré la présence de dix
      guerriers vampires armés jusqu’aux dents. S’ils doivent rester
      confinés ici durant de longs jours, que se passera-t-il quand la soif se
      fera ressentir chez ces colosses de deux mètres pour la plupart ?
      Angel repousse cette idée, préférant ne pas penser au pire scénario.
    

    
       
    

    
      Les Snake quittent le manoir après avoir verrouillé toutes les
      issues. Ils font un rapide passage au temple où les attendent les
      guerriers, avant de s’engouffrer dans la montagne.
    

    
      Kraler se doute bien que Blake ne supportera pas l’annonce de la
      mort de Kalypso, et il compte le tuer juste après cette révélation. Il ne
      faudrait surtout pas que le vampire s’évapore dans la nature après
      cet aveu.
    

    
      Ils aperçoivent le château après une trentaine de minutes de marche. Il
      fait nuit et sombre.
    

    
      Ça fait trente minutes que le délai laissé à Kalypso pour un appel est
      dépassé. Kraler doute de trouver le vampire. Il l’imagine déjà à l’assaut
      de ses souterrains, mais il n’ira pas bien loin. Le seul endroit qui
      lui est susceptible de connaître, c’est le passage entre son
      immeuble et la moitié du chemin vers le temple. Rien d’autre. Kaly a
      fort bien pu mémoriser les codes et les lui donner, mais jamais il n’aura
      accès aux autres souterrains, là où sont les femelles. C’est
      impossible et cela le rassure. Il ne supporterait pas d’être
      responsable de la mort d’Anna et Camilla, et encore moins d’Angel.
      Surtout pas d’Angel.
    

    
      –    Déployez-vous autour du château, prenez-le d’assaut
      dès que c’est possible, et tuez tous les vampires. Mais Blake est à
      moi ! déclare Kraler.
    

    
      Aussitôt, les vampires encerclent le château avant de pénétrer à l’intérieur.
      C’est calme. Trop calme.
    

    
      Kraler ouvre le chemin, suivi par Dark, Slash, Viper et Friz. Chacun sur
      ses gardes, à l’affût du moindre bruit, mais rien ne résonne.
    

    
      Les vampires explorent l’endroit joliment décoré sans trouver la
      moindre trace de vie jusqu’à ce qui ressemble à une salle à manger.
      Deux humains en piteux état sont reliés à un mécanisme de pompage de sang.
      Kraler et les autres en avaient entendu parler par Anna, mais le voir rend
      la chose plus réelle et immonde.
    

    
      –    Achevez-les, décide Kraler.
    

    
      Les deux humains sont à l’agonie et souffrent atrocement. Viper et
      Dark abrègent leur souffrance d’un coup d’épée.
    

    
      Ils poursuivent l’exploration, sans succès. Blake n’est pas
      ici. Le château est totalement désert.
    

    
       
    

    
      Les yeux rivés sur l’écran de l’ordinateur de Kraler, Angel
      regarde les points verts clignoter. Quelqu’un s’est introduit
      dans les souterrains et a ouvert des portes. Elle voit sans mal qu’il
      s’agit de celles qui partent de l’immeuble où vit Kraler. Elle
      ignore où l’individu s’arrêtera, ni même s’il s’arrêtera.
      Pour le moment, aucune raison de paniquer. Enfin presque.
    

    
      Elle saisit son téléphone pour en avertir Kraler, mais constate très vite
      qu’elle n’y parviendra pas d’ici. Elle ne capte pas le
      moindre réseau. La poisse !
    

    
      –    On est assez loin, tente de se rassurer Anna.
    

    
      –    Ça ne s’arrête jamais, peste Angel en
      voyant que les points verts ne cessent d’augmenter sur l’écran.
    

    
      Elle sait que si l’un des codes est mauvais ou si un piège n’a
      pas été désactivé, un point rouge clignotera.
    

    
      Bon sang que tout ce vert est angoissant !
    

    
      –    Quelqu’un a du réseau ?
      questionne-t-elle à l’intention de tous.
    

    
      Les réponses sont toutes identiques : non. Qu’est-ce que Kraler
      espérait en lui disant de l’appeler ? Elle soupire. Elle se
      sent condamnée. Et puis ces voyants verts qui ne veulent pas s’arrêter
      d’apparaître !
    

    
      –    Il va vers le temple, comprend Angel.
    

    
      –    On en est loin, rassure Camilla.
    

    
      Il est vrai qu’ils sont à l’opposé du temple, c’est si l’individu
      avait pris le chemin du Byzance qu’ils auraient dû s’inquiéter.
      Angel tente de se rassurer en relativisant. Même s’il arrive à eux,
      il y a trop de guerriers vampires pour qu’il parvienne à elles.
    

    
      À moins qu’il ne soit pas seul, mais à plusieurs. Angel chasse ses
      mauvaises pensées.
    

    
      Néanmoins, elle essaye de rappeler Kraler.
    

    
      Impossible de capter quoi que ce soit !
    

    
       
    

    
      –    Maudit Blake ! peste Kraler. Où es-tu donc ?
    

    
      –    Je vais appeler Camilla pour savoir s’il y
      a du nouveau, informe Slash inquiet pour sa compagne.
    

    
      –    Angel m’aurait déjà averti, assure Kral.
    

    
      –    Comme tu veux.
    

    
      Kraler regarde son téléphone. Il a de la batterie et du réseau. Aucune
      maudite raison pour qu’Angel ne puisse pas le joindre.
    

    
      –    On va attendre, décide le chef en remettant le
      téléphone dans la poche intérieure de sa veste.
    

    
      Les cinq membres de Snake prennent place autour de la table de la
      salle à manger et tentent d’ignorer les deux cadavres au sol. Dark
      pose ses yeux sur un mur où sont encastrées des chaînes. Ça ressemble aux
      descriptions d’Anna. Il imagine sans mal qu’elle était retenue
      captive à cet endroit. Rien qu’imaginer les souffrances qu’elle
      a dû endurer, il a envie d’étriper Blake de ses mains. Il sait
      pourtant que Kraler en rêve. Ils sont nombreux à souhaiter sa mort !
      Mais pas sans atroces souffrances au préalable.
    

    
      –    Tu es sûr que ça va pour les femelles ? s’inquiète
      à nouveau Slash.
    

    
      Kraler soupire en sortant son téléphone de son manteau.
    

    
      –    Je n’ai pas de message, énonce-t-il, tout
      va bien.
    

    
      –    Tu ne voudrais pas appeler ?
    

    
      –    Je ne veux pas lui donner de faux espoirs.
    

    
      –    Quel rapport ? Et puis je croyais que…
      enfin… on aurait dit que ça allait dans le bon sens.
    

    
      –    Laisse tomber, Slash. Elle m’a quitté une
      fois, elle peut très bien recommencer.
    

    
      –    Je suis sûr que non.
    

    
      –    Après la putain de trahison d’Angel et
      celle de Kaly, je ne ferai plus jamais confiance à une femelle. La
      discussion est close.
    

    
      –    Angel est là pour toi, insiste-t-il pourtant.
    

    
      –    Angel est là pour que je la protège. Nuance.
    

    
      –    Tu te trompes sur son compte, Kraler.
    

    
      –    Je ne suis pas fait pour avoir une relation
      sérieuse avec une femelle. Oublie-moi maintenant.
    

    
      Il remet son téléphone dans la veste, mais Slash insiste encore.
    

    
      –    Si tu ne veux pas le faire, alors laisse-moi l’appeler.
    

    
      –    Bordel ! peste-t-il en frappant du poing
      sur la table.
    

    
      La patience de Kral a des limites !
    

    
      –    Tu ne vas réussir qu’à les inquiéter !
      Alors tiens-toi, tu veux !
    

    
      Slash ne rétorque rien, mettant l’humeur de son ami sur sa
      frustration. Il imagine bien que rien n’est évident pour lui. D’autant
      qu’il refuse de s’étendre sur le sujet de sa compagne. Cela
      lui ferait pourtant du bien de parler d’elle, de mettre ses idées au
      clair. Il pensait en les voyant tous les deux qu’il leur serait
      simple de recoller les morceaux. Apparemment il avait tort. Kral est un
      bougre borné par moment, et si Angel ne réussit pas à faire fondre la
      muraille de glace qu’il a dressée autour de son cœur, alors ils n’ont
      pas la moindre chance de se retrouver.
    

    
       
    

    
      –    On dirait que l’individu n’ira pas
      plus loin, constate Angel en voyant que depuis plus de cinq minutes aucun
      autre voyant ne s’est allumé.
    

    
      –    Tant mieux, enchérit Camilla en regardant l’écran.
    

    
      –    Dis, Angel, comment ça se passe avec Kraler ?
      l’interroge Anna.
    

    
      –    Tu crois vraiment que c’est le moment de
      parler de ça ?
    

    
      –    Tu comptes garder tes yeux rivés sur l’écran
      et paniquer au moindre mouvement ?
    

    
      –    Non, soupire-t-elle.
    

    
      Silence.
    

    
      –    Je pense que ça finira par s’arranger avec
      Kral. Il est distant par moment, mais je sens qu’il a envie de
      briser les barrières entre nous.
    

    
      –    Il mérite d’être heureux après ce qui s’est
      passé avec Kalypso.
    

    
      –    La garce de sorcière ! peste Angel.
    

    
      Silence.
    

    
      –    Les points verts allumés clignotent de nouveau,
      constate Angel. Qu’est-ce que ça veut dire ?
    

    
      –    Il rebrousse chemin, suppose Anna.
    

    
      –    Ça me semble plausible, enchérit Camilla.
    

    
      Angel espère que de nouveaux points ne s’allumeront pas à une
      bifurcation, mais l’individu semble vraiment revenir sur ses pas.
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      De retour dans la cave de ce maudit immeuble, Blake jure. Il pensait
      vraiment réussir à arpenter les souterrains grâce aux codes donnés par
      Psony. Mais il doit se rendre à l’évidence, c’est impossible.
      Il ne peut pas aller plus loin même avec la meilleure volonté du monde.
    

    
      Angel.
    

    
      Il a promis à Kraler qu’il s’emparerait d’elle s’il
      n’avait aucune nouvelle de sa compagne. Il doit tenir cette
      promesse. Il y va de sa crédibilité.
    

    
      Il sort de l’immeuble, ne pouvant rien faire d’autre.
    

    
      Non seulement il est rongé par l’envie de se venger de son frère,
      mais en plus il est inquiet pour Psony. Elle s’est toujours arrangée
      pour lui faire parvenir des nouvelles. Ce long silence ne lui dit rien qui
      vaille. Si Kraler lui a fait du mal, il se vengera en tuant sa compagne !
    

    
      Il décide de retourner au château, peut-être que Psony y sera, ou alors un
      signe qu’elle va bien. Il ne peut s’empêcher d’avoir
      peur pour elle, mais il se réconforte : c’est une sorcière,
      puissante qui plus est. Personne ne peut l’atteindre, surtout pas
      son minable de frère !
    

    
      Grâce à la vitesse qui caractérise sa race, Blake se retrouve près du
      château en quelques minutes, mais c’est calme. Trop calme. Certes il
      est habitué à ce que règne un tel calme lorsqu’un prédateur tel que
      lui est dans une forêt.
    

    
      En présence d’un vampire, les petits animaux se cachent, s’assurant
      de ne pas faire le moindre bruit. Il en va de leur vie après tout, même si
      Blake en a davantage après celle des humains.
    

    
      Bref, c’est calme. Mais d’un calme olympien. Blake n’aime
      pas ça.
    

    
      Aucune feuille ne craque, même le vent semble avoir disparu. Pour se
      cacher d’un seul prédateur ? Non. De plusieurs. Les Snake
      sont ici, cela ne fait aucun doute.
    

    
      Il se transforme en corbeau et vole au-dessus de sa demeure pour
      apercevoir des guerriers Snake un peu partout, et les cinq membres
      du Conseil dans sa salle à manger.
    

    
      L’oiseau de mauvais augure disparaît dans la nuit. Si les Snake
      sont ici, c’est bien pour déclarer la guerre. Pour riposter il a
      besoin des siens. Les Skull.
    

    
       
    

    
      –    Tu comptes passer la nuit ici ? demande
      Slash à Kraler.
    

    
      –    T’as mieux à faire ?
    

    
      Le chef lève un sourcil en posant sa question. Il s’imagine très
      bien que Slash a mieux à faire, comme retrouver sa compagne. Mais ce que
      Kraler veut c’est justement protéger les femelles.
    

    
      –    On a tous mieux à faire, réplique Slash.
    

    
      –    Pas moi.
    

    
      –    Tu pourrais discuter avec ta compagne.
    

    
      –    Je sais tout ce qu’il y a à savoir.
    

    
      Slash soupire devant tant d’entêtement et sort son portable de sa
      veste.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu fais ? questionne
      Kraler.
    

    
      –    J’appelle Camilla, explique-t-il en même
      temps qu’il le fait.
    

    
      Il place son téléphone à son oreille pour constater qu’il tombe sur
      le répondeur. Cela l’inquiète.
    

    
      –    Répondeur, dit-il en regardant les autres.
    

    
      Dark l’imite rapidement pour joindre Anna et son appel se solde
      aussi par un échec. Alors Kraler se décide à appeler Angel.
    

    
      Répondeur.
    

    
      Ce n’est pas normal.
    

    
      Il essaye avec Lawson. Le scénario est identique.
    

    
      –    On rentre, décide Kraler en bondissant de sa
      chaise.
    

    
      Il fait quelques pas dans la pièce avant de se retrouver à la fenêtre
      ouverte. Il ordonne aux guerriers vampires de rentrer au temple. Cela ne
      sert plus à rien d’attendre. Blake a dû les repérer et ne viendra
      pas, à moins qu’il soit à la recherche de Kalypso qu’il ne
      retrouvera jamais, ou d’Angel, et là, ce serait plus fâcheux.
    

    
      La meute se dirige vers les escaliers pour quitter le château quand quatre
      corbeaux se posent sur la table. Leur regard se pose alors sur les
      oiseaux.
    

    
      Les corbeaux ne tardent pas à prendre une apparence humaine.
    

    
      Blake et trois vampires. Ce n’est pas véritablement surprenant. Ce
      qui l’est plus, c’est de voir que Blake a finalement décidé de
      venir. Soit il n’a rien trouvé, soit il a…
    

    
      Bon sang ! Le fait de ne pas réussir à joindre les femelles inquiète
      soudain drôlement Kraler qui pense que Blake pourrait y être mêlé.
    

    
      –    Oh ! Mon frère ! se moque Blake. Tu m’attendais ?
    

    
      –    Le fait que mon père ait baisé ta mère ne fait
      pas de toi mon frère, peste Kral.
    

    
      Blake ricane.
    

    
      –    Où est Psony ?
    

    
      Psony ? C’est quoi ça ? Le p’tit nom qu’il
      donnait à Kalypso s’il se souvient bien.
    

    
      Est-ce vraiment le moment de lui dire qu’elle est morte alors qu’il
      ignore le sort des femelles ? Évidemment que non. Kraler opte alors
      pour le silence.
    

    
      Blake hoche la tête et ses trois compagnons prennent la fuite.
    

    
      –    Ne les laissez pas s’échapper, s’écrie
      Kraler aux Snake.
    

    
      Les quatre guerriers partent alors à leur poursuite. Kraler se retrouve
      seul face à Blake. Le moment qu’il attendait depuis tellement
      longtemps.
    

    
      Blake esquisse un sourire qui dévoile ses canines acérées. Est-ce vraiment
      possible que ça soit si simple ? Il pensait le chef de sa race bien
      plus méfiant. Mais sa soif de vengeance le perdra. Cette nuit, il prendra
      sa vie.
    

    
      –    Je vais te crever, déclare Kraler avant de se
      jeter sur le mécréant en face de lui, l’épée à la main.
    

    
      Le combat débute à l’épée.
    

    
       
    

    
      Slash, Dark, Friz et Viper s’attendent à un combat simple et rapide
      contre les trois vampires des Skull, mais ils sont obligés de
      revoir leur jugement quand ils sont hors du château et qu’une
      vingtaine de vampires rebelles leur tombent dessus.
    

    
      Le combat s’avérera bien plus compliqué et avec peu de chance de
      réussite.
    

    
      Aucun ne fuit pourtant.
    

    
       
    

    
      Kraler prend rapidement le dessus sur Blake. Ce dernier est plaqué contre
      le mur, désarmé, la lame de Kraler sur sa glotte. À la merci du chef qui
      jubile.
    

    
      C’est d’ailleurs l’instant que le guerrier choisit pour
      raconter la vérité à Blake. Un petit cadeau avant sa mort.
    

    
      –    La sorcière est morte.
    

    
      –    Je ne te crois pas !
    

    
      –    Je lui ai brisé le cou.
    

    
      Blake a vraiment du mal à avaler que sa compagne ait pu se laisser si
      facilement piéger par Kraler.
    

    
      –    Je l’ai ensuite conduite au temple où je l’ai
      attachée au poteau. Elle a repris son souffle avant de mourir d’un
      pieu dans le cœur.
    

    
      Aucun doute possible. Blake réalise que son frère détesté lui a pris la
      seule femme qu’il a aimée. Il va payer pour cela.
    

    
      Kraler ricane. Il s’apprête à enfoncer la lame brillante de son épée
      dans la gorge de son ennemi juré quand il se sent tirer en arrière.
    

    
      Tout se passe très vite. Blake le désarme alors qu’on lui attrape
      les bras, l’empêchant de bouger, et lui envoie son poing dans la
      figure.
    

    
      –    Tu vas payer pour sa mort. C’est une
      promesse que je te fais.
    

    
      Kraler tente de se débattre, mais il n’y parvient pas. Ils sont plus
      de quatre à le maintenir. Ils le forcent à s’asseoir sur une chaise,
      non sans mal, avant de l’enchaîner à celle-ci. Le torse, les bras,
      les pieds, les jambes. Il est ensuite impossible à Kral d’effectuer
      le moindre mouvement. À la merci de son ennemi.
    

    
      Il regrette soudain d’avoir pris le temps de lui parler de la
      sorcière.
    

    
      Blake lui envoie une autre droite en plein visage avant de s’emparer
      d’un poignard. Il joue avec un instant puis le plante dans la cuisse
      gauche de son demi-frère.
    

    
      Kraler retient le cri de douleur. Il n’en mourra pas. La plaie se
      guérira même toute seule quand Blake aura retiré le couteau, mais il n’en
      fait rien. Il en prend un second.
    

    
       
    

    
      Les membres du Conseil des Snake sont étonnés de voir que les Skull
      abandonnent la bataille. Ce n’est pas digne d’un guerrier.
    

    
      La meute se regroupe devant la porte du château empêchant quiconque d’y
      pénétrer. C’est alors que les Snake comprennent qu’ils se sont
      fait piéger. Kraler est à l’intérieur avec Blake et eux ne peuvent
      pas aller à sa rescousse sans se faire tuer.
    

    
      –    Putain ! s’écrie Viper. On s’est
      fait mettre !
    

    
      –    Allons chercher les guerriers au temple. Ces
      bâtards de Skull vont comprendre à qui ils ont affaire !
      crache Dark en serrant des poings.
    

    
      –    Il faut d’abord aller au manoir pour s’assurer
      que les femelles vont bien, décide Slash qui est toujours inquiet.
    

    
      Friz hoche la tête en signe d’acquiescement. Les quatre guerriers
      décident de faire au plus vite, imaginant que Blake doit savoir que la
      sorcière est morte et qu’il préfère se venger que de tuer Kraler si
      vite.
    

    
      Les guerriers pourraient revenir et trouver un château désert, Kraler
      baignant dans son propre sang.
    

    
      C’est impossible !
    

    
      Ils se dématérialisent et gagnent le manoir.
    

    
       
    

    
      Blake plante le second couteau dans la cuisse droite de Kraler.
    

    
      Le vampire réprime son cri, il ne lui donnera pas la moindre satisfaction.
    

    
      –    Je ne vais pas te tuer rapidement, sois en bien
      certain, dit Blake. On va s’amuser un peu tous les deux. Ou tous les
      trois.
    

    
      Il ricane.
    

    
      Kral se demande de qui il parle. Qui Blake veut-il convier à la fête ?
    

    
        
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 19
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      Dès que les vampires pénètrent dans le manoir, ils accourent aux
      souterrains, le cœur serré.
    

    
      Si Blake a pris les femelles, ils se sentent tous capables de lui arracher
      le cœur malgré les gardes devant la porte du château.
    

    
      Après quelques portes à codes et des pièges, ils se retrouvent face aux
      cinq guerriers qu’ils avaient placés devant la dernière porte.
    

    
      –    Comment ça se passe ? demande d’emblée
      Slash.
    

    
      –    Aucun souci, répond l’un des vampires.
    

    
      –    Tu as vérifié ?
    

    
      –    Euh… non, mais…
    

    
      Slash le pousse afin d’ouvrir la dernière porte. Il pousse un
      immense soulagement en voyant que les femelles vont bien.
    

    
      –    Slash, s’exclame Camilla avant de se jeter
      à son cou.
    

    
      Dark a le droit au même accueil par Anna, alors qu’Angel cherche
      Kraler.
    

    
      –    Où est Kral ?
    

    
      –    On a eu un problème, explique Slash. On va
      remonter et en parler.
    

    
      –    Où est Kraler ? insiste Angel qui perd
      patience.
    

    
      –    Aux mains de Blake.
    

    
      Elle retient les larmes qui menacent de noyer ses yeux. Elle se doit d’être
      forte et courageuse.
    

    
      –    Qu’est-ce que vous faites là si Kraler est
      en danger ?
    

    
      –    On va y aller, rassure-toi. On voulait juste s’assurer
      que Blake ne s’en était pas pris à vous avant.
    

    
      Rapidement, ils quittent les souterrains pour se retrouver autour de la
      grande table en chêne.
    

    
      Angel veut tout savoir et Slash lui raconte le déroulement de la nuit,
      dans les grandes lignes, car ils sont pressés.
    

    
      –    Que veut Blake ? cherche-t-elle à
      comprendre.
    

    
      –    On ne le sait pas avec certitude, répond Viper,
      mais on peut en parler ici durant des heures et laisser Kraler se faire
      tuer si tu veux, ou alors tu la fermes avec tes questions et tu nous
      laisses aller le sauver.
    

    
      Angel se sent vexée, mais ne riposte pas. Au final, Viper a raison.
    

    
      –    C’est parti, décide-t-il rapidement devant
      le silence d’Angel.
    

    
      Alors que les guerriers n’ont pas encore quitté le manoir, le
      portable d’Angel sonne.
    

    
      –    C’est Kral, avise-t-elle les autres en
      décrochant. Kraler, bon sang ! J’étais si inquiète !
    

    
      –    Je suis désolée, très chère, c’est son
      frère.
    

    
      Blake.
    

    
      Son visage devient livide et elle n’arrive plus à respirer.
    

    
      –    On dirait que je vais finalement réussir à t’avoir.
      Je te donne une demi-heure pour venir au château, sans quoi je tue ton
      compagnon.
    

    
      –    Non ! crie Kraler derrière. Ne viens pas !
    

    
      Angel ferme les yeux, tentant de ne pas laisser perler ses larmes, mais
      elle n’y parvient pas.
    

    
      –    Où ? demande-t-elle.
    

    
      Il lui explique comment se rendre au château alors que Kraler ne cesse de
      lui hurler de ne pas venir.
    

    
      –    Une demi-heure. Ou c’est mort dans son
      propre sang que tu retrouveras la carcasse de ton compagnon.
    

    
      Blake coupe la communication.
    

    
      Angel ne parvient pas davantage à retenir ses larmes. Tout ça n’est
      qu’un piège visé à l’atteindre. C’est elle qu’il
      veut.
    

    
      –    Qu’est-ce qui se passe ? panique
      Slash.
    

    
      Elle raconte alors les exigences de Blake.
    

    
      –    Tu n’iras pas, c’est bien trop
      dangereux, décide Dark.
    

    
      –    Il tuera Kraler, larmoie-t-elle.
    

    
      –    On y sera avant ! Tu ne bouges pas de là. Y
      aller, c’est la pire des conneries !
    

    
      –    Je ne resterai pas là les bras croisés ! Je
      refuse de jouer avec la vie de Kral !
    

    
      –    On s’en charge ! assure Viper.
    

    
      Angel serre des poings. Ils ne veulent rien comprendre.
    

    
      –    Si tu y vas, il te tuera et Kraler avec,
      explique Slash. On s’en sortira mieux si on n’a qu’une
      personne à sauver. Crois-moi.
    

    
      Angel ne répond rien. Tout ce qu’elle voit c’est que l’homme
      qu’elle aime est en danger et que sa présence pourrait lui sauver la
      vie. Ou pas.
    

    
      –    As-tu confiance en moi ? demande Slash.
    

    
      –    Oui.
    

    
      –    Alors ne bouge pas d’ici. On te le ramène.
    

    
      Il lui sourit avant de donner l’ordre aux guerriers Snake de
      ne pas quitter les femelles des yeux jusqu’à leur retour.
    

    
       
    

    
      –    Je te tuerai ! peste Kraler quand Blake
      pose son téléphone sur la table.
    

    
      –    Ça, c’est mon privilège, frangin ! Ta
      compagne va venir.
    

    
      –    Elle ne viendra pas. Elle n’est pas
      stupide ! lui crache-t-il au visage.
    

    
      –    C’est là où tu fais erreur, mon frère.
      Elle fera tout ce qu’elle peut pour toi. Pathétique !
    

    
      Kraler sait bien qu’il a raison. Angel n’est pas stupide, c’est
      un fait, mais elle ne le laissera pas dans cette situation. Il se demande
      même si elle a parlé de l’appel aux autres. Si elle n’a rien
      dit, alors ils mourront tous les deux cette nuit, c’est une
      évidence.
    

    
      Blake jubile devant la mine désemparée que Kraler n’arrive pas à
      cacher. Il ignore ce que Blake fera, mais il sait déjà qu’il ne sera
      qu’un spectateur impuissant et qu’il ne supportera pas ce qu’il
      verra.
    

    
      Il a tué Kalypso. Blake lui rendra sans doute la pareille.
    

    
      Comment pourra-t-il supporter de voir Angel se faire assassiner sans
      pouvoir agir ?
    

    
      Je t’en supplie, Angel... ne viens pas.
    

    
       
    

    
      –    Ils vont le ramener, promet Camilla à sa sœur en
      la serrant dans ses bras.
    

    
      –    J’ai tellement peur.
    

    
      –    Je sais. Mais ça va s’arranger.
    

    
      Lawson conduit Anna dans le salon, Camilla et Angel les suivent.
    

    
      Les guerriers sont partout, semble-t-il, alors qu’ils ne sont que
      dix. Les dix autres sont à l’extérieur du manoir.
    

    
      Angel ne peut pas se résoudre à laisser Kraler aux mains de Blake. Elle
      doit trouver un moyen. Et vite. L’heure tourne.
    

    
      Si les Snake ne peuvent pas arriver à temps et qu’à cause d’elle,
      Blake tue son compagnon, elle ne se le pardonnera jamais.
    

    
      –    Je vais aux toilettes, informe-t-elle son amie.
      Je vais aussi me prendre de l’eau. Tu veux quelque chose ?
    

    
      –    De l’eau aussi.
    

    
      –    Anna ?
    

    
      –    Rien, merci.
    

    
      –    Docteur ?
    

    
      –    Non, merci, Angel.
    

    
      Elle sort du salon et va directement dans la grande pièce où elle s’empare
      de l’ordinateur de Kraler.
    

    
      Son temps est compté.
    

    
      Elle désactive les pièges des souterrains. Elle ne pourra que s’enfuir
      par là. Jamais elle ne passera les grilles du manoir. Kraler lui a montré
      comment faire, pour elle c’est un jeu d’enfant.
    

    
      Elle s’engouffre rapidement dans le tunnel, le PC à la main. Elle
      choisit le Byzance comme destination. De là, elle pourra sortir et
      prendre un taxi pour se rendre au lieu du rendez-vous.
    

    
       
    

    
      Après plusieurs minutes, Camilla va à la cuisine en pensant y trouver
      Angel, mais elle n’est pas là.
    

    
      –    Angel ?
    

    
      Elle monte au premier, dans la chambre qu’occupe sa sœur, mais elle
      n’est pas là non plus.
    

    
      –    Angel ?
    

    
      Aucune réponse.
    

    
      –    Merde ! C’est pas vrai !
    

    
      Elle prend son téléphone et appelle son compagnon qui répond aussi vite,
      fou d’inquiétude.
    

    
      –    Que se passe-t-il, ma déesse ?
    

    
      –    Angel est introuvable.
    

    
      –    Merde !
    

    
      –    Je suis désolée. Je crois… je suis sûre qu’elle
      est allée au château.
    

    
      –    Ça fait longtemps ?
    

    
      –    Quelques minutes.
    

    
      –    On est au temple. On va y aller aussi. Ne t’inquiète
      pas.
    

    
      Ça, c’est plus facile à dire qu’à faire.
    

    
      Elle raccroche et retourne dans le salon pour annoncer la terrible
      nouvelle aux autres.
    

    
       
    

    
      Angel laisse l’ordinateur de Kraler sur son bureau au Byzance
      après avoir réactivé les pièges souterrains. Elle ne veut pas mettre
      en danger les autres dans le manoir.
    

    
      Rapidement elle quitte le lieu bondé et bruyant afin de pouvoir respirer l’air
      frais de la nuit.
    

    
      Elle arrête un taxi et le guide jusqu’à son lieu de rendez-vous, en
      espérant ne pas y être trop tard. Elle ignore combien de temps il faut
      pour se rendre à ce fameux château.
    

    
      Elle se sent ronger par la peur et envahir par le désespoir. Elle ne
      survivra pas dans un monde où Kraler n’est plus. Elle serre ses
      poings, priant de toutes ses forces pour réussir à lui sauver la vie, lui
      prouver qu’elle l’aime plus que sa propre vie et que jamais
      plus elle ne le quittera. Elle a là, une chance en or de lui prouver l’immensité
      de son amour pour lui. Elle ne peut pas échouer. Elle n’a pas le
      droit.
    

    
      Le taxi emprunte un chemin de terre avant de déboucher dans un cul-de-sac.
    

    
      Le château.
    

    
      Angel se sent incroyablement soulagée, même si le pire reste à passer.
      Elle paye le conducteur avant de sortir du véhicule qui repart aussitôt.
    

    
      La jeune femme se tient debout devant cette immensité, une horde de
      vampires devant la porte.
    

    
      Elle ne s’attarde pas sur l’endroit lugubre, voire morbide, et
      respire un bon coup avant de s’avancer vers les vampires.
    

    
      –    Blake m’attend, décroche-t-elle
      simplement.
    

    
      Ils la regardent de haut en bas. Dans son jean et son top moulants, elle
      fait un effet qu’elle aurait préféré ne pas engendrer. Elle s'en
      veut de ne pas avoir pensé à changer de tenue. En même temps, seul Kraler
      compte !
    

    
      –    Vous comptez m’annoncer ou m’escorter ?
      demande-t-elle sans se laisser démonter face à ces colosses de deux mètres
      voire plus.
    

    
      L’un d’eux fait un pas. Il semble vraiment menaçant et son
      regard de prédateur lui glace le sang. Il n’a rien de comparable aux
      guerriers Snake, à moins que si. Mais lui, elle le craint bien
      plus.
    

    
      –    Nous allons vous escorter, madame Davers-Snake.
    

    
      Le vampire esquisse un sourire.
    

    
      Ainsi donc, ils savaient sa venue. Une petite voix lui souffle de prendre
      ses jambes à son cou et de s’en aller au plus vite sans se
      retourner.
    

    
      Elle n’en fait rien et se laisse conduire à Blake.
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 20
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      –    Mon Seigneur, s’enquiert le vampire en
      faisant la révérence à Blake, madame Davers-Snake.
    

    
      Blake esquisse un sourire satisfait alors que le vampire laisse passer
      deux de ses acolytes maintenant fermement Angel aux bras.
    

    
      Kraler ferme les yeux en soupirant. Il le savait. Elle vient de signer
      leur arrêt de mort à tous les deux.
    

    
      Blake fait signe à ses guerriers de lâcher la femelle. Ils s’exécutent
      avant de regagner leur poste devant la porte du château.
    

    
      Angel se précipite sur Kraler enchaîné à la chaise. Spectacle qu’il
      aurait tout donné pour qu’elle ne voie pas.
    

    
      –    Dis-moi que ça va, réclame-t-elle, inquiète.
    

    
      –    Pourquoi t’es venue ? peste-t-il.
    

    
      Elle perçoit la colère dans ses yeux, mais elle ne pouvait pas le laisser
      ainsi à la merci de ce dangereux prédateur sans intervenir.
    

    
      Elle baisse les yeux pour voir les poignards dans ses cuisses, alors qu’elle
      veut les retirer, Blake la tire en arrière par les cheveux.
    

    
      –    Lâche-moi, espèce de salopard !
    

    
      –    C’est ça. Fais ta maline !
    

    
      Elle ne répond rien. Elle ne tentait pas de faire sa maline. Elle est
      juste terrifiée en se rendant compte que Kraler n’a aucun moyen de
      se détacher et qu’elle ne lui sera pas d’un grand secours.
      Mais qu’espérait-elle donc ? Dans quel pétrin s’est-elle
      mise ?
    

    
      –    Passons aux choses sérieuses, déclare Blake.
    

    
      Il ne lâche pas Angel en prononçant ces mots, et fixe Kraler qui sent son
      sang pulser dans ses veines. Il est en train de bouillir.
    

    
      Blake projette la jeune femme contre le bord de la table. Elle se cogne,
      mais ne lui donne pas la satisfaction de crier.
    

    
      –    Je vais faire à ta compagne tout ce que tu as
      fait à la mienne. La seule différence, frangin, c’est que tu pourras
      jouir du spectacle.
    

    
      –    Laisse-la partir ! peste Kraler. Cette
      histoire est entre toi et moi !
    

    
      –    Je ne suis pas d’accord, déclare-t-il en
      arrachant d’un mouvement le top d’Angel.
    

    
      Elle croise ses bras sur sa poitrine cachée sous son soutien-gorge,
      comprenant facilement où il veut en venir. Kraler a couché avec Kalypso,
      il en fera de même avec elle.
    

    
      Jamais elle ne supportera de se laisser toucher par ce porc, surtout pas
      devant Kraler impuissant.
    

    
      –    Tu as le choix, s’adresse-t-il à elle,
      soit tu te laisses faire, soit ce poignard, dit-il en le désignant sur une
      étagère, se plantera dans l’épaule de ton compagnon.
    

    
      Elle sait bien qu’il ne peut pas en mourir et qu’il guérira
      très vite… enfin, dans le cas où Blake le retire ensuite, mais il n’en
      fera rien. Elle a bien vu les deux autres plantés dans ses cuisses. Kraler
      perd du sang, beaucoup de sang, et c’est dangereux pour lui.
    

    
      Elle tente de ne pas croiser le regard de l’homme qu’elle aime
      alors qu’elle cesse de se débattre. Elle se sent terriblement
      humiliée et ce n’est rien en comparaison à ce qui va lui arriver
      ensuite.
    

    
      –    Voilà une sage décision, constate Blake en
      ricanant bêtement.
    

    
      Angel tente d’avaler la boule qui se forme dans sa gorge quand le
      prédateur sans scrupule passe sa main sur son bras. Elle voudrait sortir
      de son corps et ne rien ressentir de ses répugnantes caresses.
    

    
      Satisfait, Blake lui écarte les bras, dévoilant ainsi sa poitrine
      généreuse à travers son soutien-gorge en dentelles noires. Il passe sa
      main sur ses formes avant de poser ses yeux sur Kraler qui se jure de le
      tuer pour ce qu’il ose faire subir à sa compagne.
    

    
      Il est vrai qu’ils sont plus ou moins en froid, et qu’il lui
      en veut de l’avoir abandonné au moment où il avait terriblement
      besoin d’elle, mais il ne l’en aime pas moins. Au contraire,
      elle est ancrée en lui à jamais.
    

    
      Il ne supporte pas la vue, d’autant qu’il est impuissant face
      à cela. Il sait bien où veut en venir Blake, il va la violer. Sous ses
      yeux.
    

    
      Bon sang ! Jamais il ne pourra se pardonner ça. Elle est en danger à
      cause de lui. La femelle qu’il aime malgré tout est en train de se
      sacrifier pour sauver sa vie. Il ne peut pas accepter cette idée.
    

    
      –    Retire tes sales pattes d’elle, espèce de
      porc ! C’est entre toi et moi ! s’égosille Kraler,
      furieux.
    

    
      La tension qui l’habite en cet instant a atteint son paroxysme. S’il
      parvient à se libérer, ce répugnant prédateur sera mort en moins de temps
      qu’il faut pour le dire.
    

    
      –    Ton petit ami est jaloux, s’amuse Blake
      sans retirer sa main de sa poitrine. Imagine un peu ma douleur en sachant
      ce que tu faisais subir à ma femelle ! peste-t-il à Kraler.
    

    
      –    Elle était consentante !
    

    
      –    C’est ce qu’elle te faisait croire,
      mais elle en était malade rien que d’y penser.
    

    
      –    Je peux t’assurer que non ! Elle en
      redemandait toujours !
    

    
      Aussitôt que les mots sortent de sa bouche, il les regrette. Il ne faut
      surtout pas qu’il provoque son ennemi ainsi. C’est une très
      mauvaise idée.
    

    
      D’ailleurs cela se vérifie quand le chef des Snake se prend
      une droite en plein visage. La puissance du coup fait exploser sa lèvre
      supérieure qui saigne aussitôt.
    

    
      Angel a mal au cœur en se précipitant sur lui pour s’assurer qu’il
      va bien.
    

    
      Blake la retire en arrière avant de la projeter de nouveau contre la
      table.
    

    
      Elle se cogne et laisse échapper un cri qui glace encore plus le sang de
      Kraler.
    

    
      Blake s’empare du poignard posé sur l’étagère comme Angel le
      supplie de ne pas faire de mal à Kraler. Elle est en larmes alors que la
      lame se plante dans l’épaule gauche du chef qui offre un pitoyable
      spectacle de lui-même. Il n’a jamais été aussi mal en point. Le fait
      que Blake ne retire pas les couteaux ne fait que rendre la situation plus
      dangereuse pour lui. Il n’est plus immortel en cet instant et quand
      le sang aura quitté son corps, il mourra.
    

    
      –    Il l’a bien cherché, explique Blake à
      Angel. Mais j’en ai d’autres.
    

    
      Il en sort un de l’arrière de son pantalon noir. Angel le supplie de
      ne pas s’en servir.
    

    
      –    Cela ne va dépendre que de toi.
    

    
      –    Je ferai tout ce que vous voudrez, se
      résigne-t-elle.
    

    
      Pourquoi est-elle venue ? Qu’espérait-elle ? Elle aurait
      dû écouter Slash. À cause d’elle, Kraler va mourir, et elle aussi.
    

    
      –    Retire ton pantalon ! ordonne Blake en
      jubilant.
    

    
      Elle ravale la boule qui se forme dans sa gorge et lentement elle obéit.
      Comme si elle espérait gagner du temps. Mais pourquoi ? Son seul
      espoir est de voir débarquer les autres, mais ce sera sans doute trop tard
      pour elle.
    

    
      Blake la force à s’adosser à la table en même temps qu’il lui
      écarte les cuisses.
    

    
      –    Ne la touche pas ! peste Kraler.
    

    
      Blake fait abstraction de son maudit frère pour se concentrer sur l’humaine
      qu’il compte violer et boire ensuite avant de la tuer. Le tout sous
      les yeux de son compagnon. Ensuite, c’est lui qu’il tuera. Les
      guerriers Snake n’auront plus qu’à se prosterner devant
      lui quand il arborera fièrement la tête de l’ancien leader. Il
      jubile en repensant à son plan diabolique pour prendre le pouvoir.
    

    
      Son pouvoir.
    

    
      Le royaume des sangs froids lui revient de plein droit. Kraler n’est
      qu’un usurpateur !
    

    
      D’un geste rapide il pousse Angel à s’allonger sur la table
      alors qu’il déboutonne son pantalon malgré les cris et les menaces
      de Kraler.
    

    
      Elle s’attend à le sentir en elle d’un moment à l’autre,
      retenant les haut-le-cœur qui la révulsent. Elle réclame intérieurement à
      mourir, voulant en finir au plus vite. Elle ne veut pas subir tout ça.
      Elle n’a jamais laissé aucun homme la toucher depuis qu’elle a
      rencontré Kraler, même lorsqu’elle est partie à Salt Lake City.
    

    
      Elle ferme les yeux de toutes ses forces, espérant faire disparaître l’homme
      en face d’elle.
    

    
      –    À ta place je ne ferais pas ça.
    

    
      Angel reconnaît cette voix. C’est celle de Slash. Un immense
      soulagement l’habite soudainement.
    

    
      Tout n’est peut-être pas perdu.
    

    
      Elle ouvre ses yeux pour constater la présence des quatre guerriers. Quel
      soulagement ! À moins que cela ne change rien. Blake pourrait prendre
      l’une des lames dans sa poche et lui trancher la gorge.
    

    
      Mon Dieu !
    

    
      Blake se redresse sans lâcher Angel et toise les quatre vampires.
    

    
      –    On dirait qu’il va y avoir un peu plus d’action
      que ce que je pensais. Tant mieux.
    

    
      Il ne semble même pas apeuré alors Angel s’inquiète. Est-ce vraiment
      la délivrance qui l’attend avec la présence des autres ? Elle
      refuse de laisser le sort décider de sa destinée. Elle va agir.
    

    
      Elle repousse Blake de toutes ses forces, tant pis pour sa presque nudité,
      avant de se jeter sur Kraler. Le poids de l’impact fait se retourner
      la chaise.
    

    
      Slash choisit cet instant pour ouvrir le feu sur Blake. Il ne risque plus
      de blesser Angel ni de faire du mal à son ami.
    

    
      Blake s’extirpe du champ de justesse, évitant la balle qui menaçait
      de lui trouer la poitrine. Il perd son sourire narquois avant de se
      transformer en corbeau et de s’élancer à travers la fenêtre.
    

    
      Quel courage !
    

    
      Quand le danger est écarté, Angel se redresse. Les vampires se précipitent
      pour remettre la chaise correctement.
    

    
      –    Tu vas bien ? s’assure Angel auprès
      de Kraler en même temps qu’elle retire les trois poignards enfoncés
      dans son corps.
    

    
      –    Ça ira mieux quand je serai loin d’ici.
    

    
      Dark regarde sur l’étagère si quelque chose peut les aider à briser
      les chaînes retenant Kraler captif. Mieux que ce qu’il espérait, il
      trouve les clés des cadenas bloquant les attaches et libère son ami.
    

    
      Kraler se met sur ses jambes et tente de se dénouer les membres engourdis.
      Les blessures ont déjà cicatrisé, mais il a perdu beaucoup de sang.
    

    
      –    Remets ton pantalon, décide-t-il en regardant
      Angel.
    

    
      Elle obéit, ayant complètement oublié son état. Seul Kraler compte.
    

    
      –    Mais enfin qu’est-ce qui t’a pris ?
      Bon sang ! Je t’avais demandé de ne pas venir ! peste-t-il
      dès qu’elle est un peu plus couverte.
    

    
      –    Je ne pouvais pas attendre sans rien faire.
    

    
      Il veut bien le comprendre, mais ça aurait pu très mal tourner. Il la
      voyait déjà se faire violer et tuer sous ses yeux. Il en était malade !
    

    
      Il retire sa chemise avant de la mettre sur le dos d’Angel. Il est
      torse nu sous son manteau, mais qu’importe. Il préfère la voir
      couverte. Ensuite il l’attire contre lui et la serre dans ses bras.
    

    
      Il a eu tellement peur pour elle.
    

    
      –    Ne me refais plus jamais ça ! souffle-t-il
      en nichant sa tête dans ses cheveux.
    

    
      –    Je ne regrette rien. Je voulais sauver ta vie.
    

    
      –    Il nous aurait tué tous les deux, s’attriste-t-il
      en s’écartant d’elle.
    

    
      Elle le sait, elle l’a bien compris.
    

    
      Kraler perd l’équilibre, se rattrapant de justesse à la table.
    

    
      –    Ça ne va pas ? s’inquiète Slash en
      bondissant à son côté.
    

    
      –    Assieds-toi, conseille Friz en tirant une chaise
      derrière lui.
    

    
      Kraler pose sa main sur sa tête. Il se sent tourner. Ça ne lui était
      jamais arrivé.
    

    
      –    Tu as perdu énormément de sang, constate Viper.
      Tu dois te nourrir.
    

    
      –    Ça va aller, assure-t-il en essayant de se
      relever.
    

    
      –    Ne bouge pas ! ordonne Angel avant de s’asseoir
      à califourchon sur lui.
    

    
      –    Qu’est-ce…
    

    
      –    Bois ! décide-t-elle en penchant sa tête
      pour lui dévoiler son cou.
    

    
      Cela lui semble être une éternité qu’il ne s’est pas nourri
      sur elle. Malheureusement, s’il le fait, cela engendrera des choses
      auxquelles il n’est pas prêt à faire face. Avec elle, ça ne sera
      jamais sans conséquence.
    

    
      –    Je ne peux pas.
    

    
      –    Tu en as besoin.
    

    
      Elle passe sa main derrière sa tête pour l’attirer à sa veine.
    

    
      Il hésite encore un instant avant de la mordre. Il aspire son liquide de
      vie alors qu’elle glisse ses mains sous son manteau, d’abord
      sur son torse, puis dans son dos.
    

    
      C’est tellement bon de pouvoir caresser sa peau. Ça la fait
      frissonner de désir. Elle le désire. D’autant plus qu’ils
      partagent un moment intime. S’ils n’étaient pas dans le
      château de Blake, elle tenterait d’aller plus loin avec lui.
    

    
      Néanmoins, elle ne peut pas oublier l’endroit et les quatre vampires
      qui les attendent. Il leur faut partir au plus vite.
    

    
      Kraler lèche les deux trous qu’il a laissés dans sa gorge avant de l’aider
      à se lever.
    

    
      Il se met sur ses jambes ensuite et ne ressent plus le moindre
      étourdissement. Par contre, Angel tourne de l’œil. Elle est toujours
      restée allongée après avoir donné son sang à Kraler. Cette fois c’est
      différent et elle se sent vulnérable.
    

    
      Kraler le remarque très bien, d’ailleurs il se doutait d’une
      telle réaction de la part de son corps. Il ne compte pas en parler. Il
      faut partir rapidement. Il la prend dans ses bras et la porte jusqu’à
      l’extérieur du château où les Snake les attendaient.
    

    
      Cette fois, ils n’ont pris aucun risque. Les guerriers n’ont
      pas été renvoyés au temple.
    

    
        
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 21
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      Angel noue ses bras autour du cou de Kraler et se laisse porter jusqu’au
      manoir.
    

    
      Ce soir, elle a mis sa vie en jeu pour sauver celle de l'homme qu'elle
      aime. Elle croyait vraiment que Blake le laisserait partir si elle venait.
      Une fois sur place, elle s’est rendu compte que non. Il voulait
      juste la tuer sous les yeux de son compagnon. Elle ne sait pas ce qui va
      se passer maintenant.
    

    
      Blake est sans doute hors de lui et va trouver un moyen de riposter au
      plus tôt. En ce qui concerne son union, elle ignore tout. Kraler veut
      déménager, il ne la compte pas parmi ses projets. Mais elle le sent
      terriblement proche d’elle à certains moments.
    

    
      Elle ne baissera pas les bras pour le reconquérir. Jamais.
    

    
      –    Nous sommes arrivés, informe Kraler en passant
      la porte du manoir. Je vais te monter à ta chambre.
    

    
      Il n’attend pas la réponse pour l’y conduire et gravit les
      marches avec rapidité avant d’ouvrir la porte d’un coup de
      pied et de déposer Angel sur son lit.
    

    
      –    C’est bon, je ne suis pas malade !
      peste-t-elle.
    

    
      –    Je le sais. Mais tu as besoin de te reposer.
    

    
      –    Kral ?
    

    
      Elle s’appuie sur son coude pour se redresser alors qu’il ne
      détache pas ses yeux d’elle.
    

    
      –    Je voudrais qu’on discute tous les deux.
    

    
      –    Si tu veux. Mais je dois d’abord tenir une
      réunion. Je viendrai te voir après.
    

    
      –    Tu te sens bien ?
    

    
      Elle a eu tellement peur pour lui. Pour sa vie. Elle aimerait passer la
      nuit dans ses bras pour l’apaiser.
    

    
      –    Je n’en sais trop rien, répond-il avec
      franchise.
    

    
      –    Viens près de moi.
    

    
      Elle tend sa main vers lui alors il fait deux pas et la saisit comme il s’assoit
      sur le lit. De son autre main, elle caresse son visage.
    

    
      –    Tu peux me parler, Kral. Tu peux tout me dire.
    

    
      –    Mon devoir m’appelle. Mais je te promets
      que je vais revenir après une douche.
    

    
      Elle hoche la tête en même temps qu’elle laisse tomber sa main. Elle
      aurait aimé ne pas avoir à le laisser partir. Elle a tellement besoin de
      lui. Maintenant. Et à jamais.
    

    
      –    Je vais en prendre une aussi.
    

    
      –    Attends que je revienne pour ça. Je ne suis pas
      certain que tu puisses tenir sur tes jambes.
    

    
      Il caresse le dos de sa main avant de la lâcher en même temps qu’il
      se lève. Trois secondes plus tard, elle est seule dans la chambre et se
      rallonge sur le lit.
    

    
      Kraler semble abattu et affecté. Elle imagine bien qu’il ne se
      confiera pas à elle, ni à l’un de ses amis, mais elle compte bien le
      détendre quand il reviendra la voir.
    

    
      Même si elle a envie de lui, elle ne profitera pas de la situation. Cela
      pourrait lui nuire et elle ne veut pas risquer de commettre une erreur
      dans sa reconquête.
    

    
       
    

    
      Kraler rejoint les autres dans la grande pièce. Camilla est là aussi,
      collée à Slash. Mais dès qu’elle le voit arriver, elle pose ses yeux
      sur lui et son regard change.
    

    
      –    Tu es blessé !
    

    
      Il se dit qu’il aurait dû prendre sa douche avant de redescendre.
      Son pantalon est déchiré au niveau des deux cuisses et maculé de sang. En
      plus, il ne porte rien sous son manteau et dévoile son torse à la femelle
      de son meilleur ami. Il s’empresse de le boutonner.
    

    
      –    Je vais bien.
    

    
      –    C’est quoi ce sang ?
    

    
      –    Des blessures. Mais ça va, maintenant.
    

    
      –    Tant mieux. Slash dit qu’Angel se repose.
    

    
      –    Oui.
    

    
      Elle hoche la tête avant de se diriger vers les escaliers. Kraler les
      regarde l’un après l’autre.
    

    
      –    Merci d’être venu à temps.
    

    
      –    Désolé pour Angel, émet Slash. Je lui avais
      pourtant fait promettre de ne pas aller au château.
    

    
      –    J’en aurais fait autant pour elle, peu
      importe ce qui m’attendait. Je ne t’en veux pas.
    

    
      –    Tu vas aller la retrouver ?
    

    
      –    Elle veut qu’on discute.
    

    
      –    Tu devrais te laisser aller.
    

    
      Kraler garde le silence.
    

    
      Se laisser aller. Cela implique tant de choses. Il n’est pas sûr d’être
      prêt.
    

    
      –    Je vais faire renforcer la sécurité pour cette
      nuit, décide Viper.
    

    
      –    Merci, répond simplement Kraler.
    

    
      –    Et moi je vais retrouver Anna, annonce Dark.
    

    
      Il va de ce pas au salon pour retrouver celle qu’il aime.
    

    
      –    Je vous laisse gérer au mieux pour cette nuit,
      décide Kraler avant de remonter au premier.
    

    
      Il pense qu’il n’aurait pas dû descendre et leur parler. Il se
      sent affaibli, accablé, anéanti, bon à rien. Il a besoin de repos.
    

    
      Il va directement dans sa chambre où il prend une douche afin de nettoyer
      le sang collé sur sa peau.
    

    
       
    

    
      Ça fait quelques minutes que Camilla enlace Angel. Elle a eu tellement
      peur pour elle. Son amie – sa sœur de cœur – est une idiote !
      Elle aurait pu se faire tuer.
    

    
      Camilla a eu droit à quelques détails sur ce qui s’est passé au
      château. Elle a détesté ! Elle aurait pu la perdre. Heureusement que
      les autres sont arrivés à temps.
    

    
      –    Je vais te laisser, Kraler va arriver, exprime
      Camilla.
    

    
      –    Merci d’être venue. Et désolée d’être
      partie comme ça.
    

    
      Elle sourit. Elle était morte d’inquiétude.
    

    
      On frappe à la porte. Camilla va ouvrir et se retrouve devant Kraler,
      douché et changé. Il sent bon et il est beau, malgré sa mine triste.
    

    
      Camilla sort de la chambre sans un mot alors que Kraler y entre. Il trouve
      Angel adossée sur des coussins. Elle semble moins pâle qu’après qu’il
      ait bu sur elle, au château.
    

    
      –    Tu es changée, constate-t-il.
    

    
      –    Camilla m’a aidée à me doucher et me
      changer.
    

    
      Il hoche la tête avant de s’asseoir sur le bord du lit.
    

    
      –    Comment as-tu fait pour sortir du manoir sans te
      faire voir ?
    

    
      –    Les souterrains.
    

    
      –    Mais tu ne…
    

    
      Il s’apprêtait à lui dire qu’elle ne connaît rien des codes,
      mais il se rappelle lui avoir montré comment les désactiver.
    

    
      –    Les pièges ? Ne me dis pas que tu as tout
      désactivé ?
    

    
      Il bondit sur ses pieds en même temps qu’il énonce cette phrase.
    

    
      –    Si. Mais rassure-toi, je les ai réactivés
      ensuite. Il n’y a eu aucune intrusion.
    

    
      –    Où as-tu mis mon PC ?
    

    
      –    Dans ton bureau au Byzance.
    

    
      Il comprend alors qu’elle s’est échappée par son club. Il
      attrape son téléphone dans la poche de son jean et appelle Friz pour lui
      demander d’aller récupérer son ordinateur au Byzance.
    

    
      Ensuite il se rassoit au bord du lit.
    

    
      –    C’était une folie de venir. Je n’aurais
      jamais supporté ce qu’il voulait te faire.
    

    
      –    Je sais.
    

    
      Elle s’approche et pose sa tête sur son dos en même temps qu’elle
      enlace son torse.
    

    
      –    Mais je ne regrette rien. Je ne pouvais pas te
      laisser.
    

    
      Il attrape ses mains dans les siennes, les caressant sans relâche.
    

    
      –    Je remercie Dieu que les Snake soient
      arrivés à temps. Je te jure que je le tuerai pour ce qu’il allait te
      faire.
    

    
      Il lâche ses mains, comme elle brise l’étreinte, pour se tourner
      vers elle.
    

    
      –    Ne me refais plus jamais ça, murmure-t-il,
      attristé.
    

    
      –    Comment veux-tu que je te promette de ne pas
      voler à ton secours ?
    

    
      Elle caresse son visage.
    

    
      –    Promets-le-moi, parce qu’il ne s’arrêtera
      pas avant d’être mort.
    

    
      Il a besoin de cette promesse, elle le sent. Mais si elle le lui promet,
      elle ne pourra jamais revenir sur sa décision sans le décevoir. Néanmoins
      il est inquiet, elle ne peut pas l’en blâmer. Sa place n’était
      pas au château, un peu plus tôt. Il a raison, elle aurait pu se faire
      tuer. Elle se serait fait violer et tuer si les Snake n’étaient
      pas arrivés. La prochaine fois, ils pourraient arriver trop tard et elle a
      bien conscience que Kral n’y survivrait pas.
    

    
      –    Je te le promets.
    

    
      Il esquisse un sourire, semblant tellement soulagé.
    

    
      –    Laisse-moi te détendre maintenant,
      déclare-t-elle en posant ses mains sur ses épaules.
    

    
      Elle le masse malgré le tissu qui la gêne. Elle voudrait faire glisser ses
      mains sur son corps de rêve. Le caresser.
    

    
      Elle s’égare !
    

    
      Et puis, pourquoi pas ?
    

    
      –    Retire ton tee-shirt.
    

    
      Il obéit.
    

    
      Elle n’y croyait pas. Elle pose de nouveau ses mains sur ses épaules
      nouées et le masse jusqu’à l’apaiser totalement.
    

    
      Cela prend plus d’une demi-heure, mais le temps semble arrêté. Elle
      est si bien avec lui. Peut-être trop. Elle en profite pour embrasser sa
      nuque, entraînant des gémissements de son compagnon. Il aime ça, c’est
      certain. Alors elle poursuit encore un moment avant de le masser de
      nouveau.
    

    
      –    Comment tu te sens ?
    

    
      –    Tu me fais un bien fou.
    

    
      –    Tu veux me parler ?
    

    
      –    Je me sens tellement honteux pour ce qui est
      arrivé, confie-t-il.
    

    
      –    Pourquoi ?
    

    
      Elle poursuit son massage, lentement, tendrement alors que lui se laisse
      aller à elle.
    

    
      –    Je suis le chef des vampires et je me suis
      retrouvé à la merci de mon ennemi, devant ma compagne. C’est… bien
      trop dégradant à mon goût.
    

    
      Silence.
    

    
      –    Enchaîné comme un chien, peste-t-il.
    

    
      Elle embrasse de nouveau sa nuque. Elle aimerait l’apaiser.
    

    
      –    Ne te sens pas honteux, tu n’y es pour
      rien.
    

    
      –    Je me suis fait avoir comme un débutant. Ce
      mécréant m’a piégé et je n’ai rien vu venir.
    

    
      –    Tu avais tellement envie d’en finir, c’est
      compréhensible.
    

    
      Il jure. Elle a raison, mais il s’en veut tellement.
    

    
      –    Allonge-toi, décide-t-elle.
    

    
      –    Pourquoi ça ?
    

    
      –    Tu seras bien mieux allongé pour que je
      poursuive le massage.
    

    
      Après plus d’une demi-heure, elle ne faiblit pas. Il sourit, mais
      elle ne le voit pas. Il s’allonge sur le ventre. C’est vrai qu’il
      est bien mieux.
    

    
      Elle s’assoit à califourchon sur ses fesses et recommence à masser
      ses épaules, son dos. Elle sent qu’il s’abandonne à elle, elle
      aimerait qu’il soit bien. Qu’il lui revienne.
    

    
      Elle laisse le silence s’installer alors qu’elle le caresse
      plus qu’elle le masse. Sa peau hâlée est délicieusement douce. Elle
      doit se faire violence pour ne pas se laisser aller à lui. Elle en est
      tellement amoureuse.
    

    
      Maintenant qu’elle a pu parler avec lui, elle se rend compte que
      jamais elle n’aurait dû craindre sa réaction quant à l’accident.
      Il avait besoin d’elle. Sincèrement besoin d’elle. Et elle est
      partie. Encore une chose qu’elle n’arrivera pas à se
      pardonner, mais qu’elle espère que lui pourra. Pour eux deux.
    

    
      Elle donnerait tout pour revenir en arrière et effacer tous les instants
      où elle n’a pas été digne de lui.
    

    
      –    Pardonne-moi d’être partie,
      murmure-t-elle. Je n’aurais jamais dû t’abandonner.
    

    
      Silence.
    

    
      Elle n’aime pas quand il ne dit rien. Elle préférait même qu’il
      crie plutôt qu’il garde le silence.
    

    
      –    Kral ?
    

    
      Elle obtient pour seule réponse, un ronflement. Le vampire s’est
      endormi. Elle sourit. Il a besoin de sommeil pour se remettre de sa
      maudite soirée.
    

    
      Elle se lève et retire les baskets qu’il a aux pieds avant de le
      couvrir d’une couverture. Il semble paisible quand il dort, mais
      elle sait bien que c’est faux. Trop de choses lui sont tombées
      dessus dernièrement. Il a besoin de les surmonter, et elle compte bien l’y
      aider.
    

    
      Elle va dans la salle de bains où elle troque son jogging contre une
      nuisette avant de se glisser dans le lit, auprès de son compagnon.
    

    
      Elle admire son doux visage un moment avant d’éteindre la lumière
      comme elle s’allonge près de lui. Elle caresse son bras un instant
      avant d’y déposer un baiser.
    

    
      –    Bonne nuit, mon amour.
    

    
      Silence.
    

    
      –    Je t’aime.
    

    
      –    Je t’aime, souffle-t-il.
    

    
      Elle sourit. Il ne dormait pas si profondément que ça. À moins que ce soit
      son inconscient qui lui réponde. Quoi qu'il en soit, ça la remplit de
      joie.
    

    
      Elle ne tarde pas à s’endormir. Et c’est la plus belle nuit
      depuis bien longtemps.
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 22
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      Tiré de son sommeil par une faim tenace, Kraler décide de se lever. Il
      remarque d’abord qu’il a une couverture sur lui, puis qu’il
      n’est pas dans son lit. Il se souvient rapidement du moment qu’il
      a passé avec Angel – sa compagne.
    

    
      Il tourne la tête pour apercevoir la jeune femme profondément endormie. Il
      dépose un baiser sur son front avant de se lever. Il ne remet ni son
      tee-shirt ni ses chaussures, et descend directement à la cuisine, encore
      fatigué.
    

    
      Le manoir semble désert. Il n’y a pas le moindre bruit.
    

    
      Il se fait rapidement un casse-croûte, n’ayant qu’une envie :
      retourner se coucher et retrouver la sérénité que lui apporte le sommeil.
    

    
      Il n’a vraiment pas été chanceux ces derniers temps. D’abord l’accident
      qui a engendré la perte de son bébé, puis le départ d’Angel, ensuite
      Kaly, Blake. Il se demande si cela finira un jour par s’arrêter.
    

    
      Il a besoin de calme, d’une vie sans heurt… mais il doute vraiment d’y
      parvenir un jour. Quand Blake ne sera plus qu’un affreux souvenir,
      un autre danger rôdera. Il en a toujours été ainsi. Pourquoi ça changerait ?
      Pourquoi la vie lui laisserait-elle le droit d’être heureux avec sa
      compagne et une probable progéniture ?
    

    
      Il s’assoit et mord dans son sandwich.
    

    
      Il ignore encore quelle décision prendre par rapport à son avenir
      sentimental. Par moment, il pense qu’il vaut mieux renvoyer Angel d’où
      elle vient quand Blake sera mort, mais à d'autres, il veut la garder
      auprès de lui et lui accorder une seconde chance.
    

    
      Il l’aime, c’est irrévocable. Slash avait raison, elle est la
      seule et l’unique. La femelle de son cœur. Son âme sœur. Mais il ne
      survivra pas deux fois à un abandon.
    

    
      Est-il prêt à prendre un tel risque ?
    

    
      Si seulement il avait la réponse.
    

    
      Pour le moment, il va se débarrasser de son appartement et s’activer
      à se trouver une maison. Le reste attendra.
    

    
      Le sandwich ne l’a pas rassasié. Ce n’est pas ce genre de faim
      qui le consume. Il veut du sang. Il a besoin de sang.
    

    
      Ses canines lui font mal à force d’y penser. Ça ne lui était jamais
      arrivé. Il a toujours réussi à contrôler sa soif, mais pas cette nuit. Il
      va falloir qu’il sorte pour l’étancher.
    

    
      Il tourne la tête rapidement en entendant un bruit émanant de la pièce
      voisine quand Friz pénètre dans la cuisine.
    

    
      –    Tiens, Kral. J’ai ramené ton PC.
    

    
      –    Il t’en a fallu du temps !
    

    
      –    Ça fait un moment qu’il est là, en fait.
      Je suis sorti ensuite.
    

    
      –    Ah bon.
    

    
      Friz n’en dit pas plus et va à son tour se faire un casse-croûte. Il
      a passé une partie de la nuit à son lieu de prédilection. Sur un banc dans
      le parc face à une maison contemporaine. Il n’a pas vu la femelle
      qui fait battre son cœur, mais il a senti sa présence et ça lui suffit.
    

    
      –    Je vais aller chasser, informe Kraler.
    

    
      –    Un besoin de décompresser ?
    

    
      –    Juste de sang.
    

    
      –    Qu’est-ce qui se passe ?
    

    
      –    J’en sais rien, j’ai les canines qui
      me démangent.
    

    
      Friz s’inquiète pour son ami, car une telle chose est plutôt rare
      chez un vampire. Généralement, cela survient quand il ne s’est pas
      nourri depuis des jours – ce qui n’est pas le cas de Kraler
      – ou quand il se trouve en présence d’une femelle qui sent
      infiniment bon – ce qui n’est pas le cas non plus.
    

    
      –    Est-ce que tu as bu le sang de la sorcière ?
    

    
      –    Oui. Pourquoi tu me demandes ça ?
    

    
      –    Je ne sais pas. Elle aurait pu l’empoisonner
      ou y jeter un sort. Tu devrais consulter Lawson.
    

    
      –    J’en peux plus de toute cette merde qui me
      tombe dessus, peste-t-il en serrant des poings.
    

    
      –    Je suis là pour toi, mec. Tu veux que je t’y
      accompagne ?
    

    
      Lui qui avait hâte de pouvoir se remettre au lit avec Angel voit son désir
      s’envoler. En même temps, Friz a raison, il faut savoir ce qui
      cloche chez lui.
    

    
      –    D’accord. Je vais prendre mes affaires
      dans la chambre d’Angel.
    

    
      –    Tu étais avec elle ?
    

    
      Friz est étonné, mais il fait partie de ceux qui aimeraient bien voir
      Kraler de nouveau avec sa compagne. Elle lui faisait tellement de bien
      quand ils étaient ensemble. Kalypso aussi, il doit le reconnaître, mais
      avec elle ce n’était que factice. Elle a dû l’envoûter, il en
      est convaincu.
    

    
      –    Je me suis endormi alors qu’elle me
      faisait un massage, explique-t-il simplement avant de sortir de la pièce.
    

    
      Il monte au premier et entre discrètement dans la chambre. Il enfile son
      tee-shirt et ses chaussures avant de poser son regard sur elle. Elle
      pensera qu’il a quitté le lit en pleine nuit et sera sûrement fâchée
      ou déçue. Il lui expliquera à son retour, il refuse de la réveiller, elle
      dort si bien.
    

    
      Il s’appuie sur le lit pour déposer un baiser sur la joue d’Angel
      qui ne bouge pas d’un poil. Il savoure encore sa vision quelques
      minutes avant de quitter la pièce.
    

    
      Qu’est-ce qui l’attend chez Lawson ?
    

    
      De la merde. Ça ne peut pas être autre chose.
    

    
      Il retrouve Friz dans la grande pièce, celui-ci l’informe avoir
      prévenu le médecin de leur arrivée.
    

    
      –    J’imagine qu’il est temps.
    

    
      –    T’inquiète pas, Kraler.
    

    
      Il hausse les sourcils. Lui pense le contraire.
    

    
       
    

    
      Angel se réveille de bonne humeur, mais ça change rapidement quand elle
      constate que Kraler n’est plus auprès d’elle.
    

    
      Elle soupire.
    

    
      Qu’est-ce qu’elle espérait ? Elle se maudit d’être
      aussi stupide ! Tout le monde ici a compris qu’elle n’a
      plus l’ombre d’une chance avec lui. Elle est la seule à
      attendre bêtement. Inutilement.
    

    
      Elle se lève de mauvaise humeur. Gare à celui qui la cherchera aujourd’hui.
      Maintenant, elle a compris. Kraler et elle, c’est vraiment fini !
    

    
      Elle se vêt rapidement, d’un jean et d’un top. Rien à fiche
      que la marque dans le creux de ses reins soit visible. Elle compte l’effacer.
      Voilà. C’est ça. Elle prendra rendez-vous chez un tatoueur pour
      faire effacer le serpent.
    

    
      Une dizaine de minutes plus tard, elle descend à la cuisine, coiffée et
      maquillée.
    

    
      Elle s’attendait à voir Kraler, mais il n’est pas là. Par
      contre, Viper est installé sur une chaise, une tasse de café fumant à la
      main.
    

    
      La journée s’annonce vraiment pourrie !
    

    
      Elle fait mine de ne pas le voir et prépare son petit-déjeuner, ne voulant
      pas encore se disputer avec lui.
    

    
      Tout semble aller pour le mieux jusqu’à ce qu’elle morde dans
      un petit pain au chocolat.
    

    
      –    Il a fallu que tu joues à l’héroïne cette
      nuit.
    

    
      Elle soupire. Pourquoi ne peut-il pas simplement l’oublier ?
    

    
      –    T’as la moindre idée de ce qui se serait
      passé si on était intervenu dix minutes plus tard !
    

    
      Il hausse le ton. Qu’il arrête de jouer à l’ami inquiet !
      Il la déteste, elle le sait bien.
    

    
      –    Je me serais fait violer, répond-elle.
    

    
      –    Et tuer, ajoute-t-il.
    

    
      Elle roule des yeux, mais elle le sait très bien. Elle a agi comme une
      idiote. Elle aurait dû écouter Slash, mais elle ne pouvait pas s’y
      résoudre. Elle craignait pour la vie de Kraler.
    

    
      –    Tu dois être ravie qu’on n’en ait
      pas encore fini avec Blake.
    

    
      –    Ah oui, et pourquoi ?
    

    
      Au contraire. Elle aurait voulu qu’il meure la nuit dernière.
    

    
      –    Tu as encore la protection et tu peux rester
      ici.
    

    
      Il devrait arrêter de la chercher, ou il va finir par la trouver !
    

    
      Elle roule des yeux sans répondre.
    

    
      –    Tu n’aurais jamais dû revenir.
    

    
      –    Et accepter de me faire tuer par Blake ?
      peste-t-elle.
    

    
      –    C’est comme ça que ça finira de toute
      façon. Il est enragé parce qu’il sait que Kral a supprimé sa
      compagne. Qu’est-ce que tu crois qu’il va faire ?
    

    
      Il tonne en la questionnant.
    

    
      –    Il s’en prendra à moi et à Kraler, parce
      qu’il veut gouverner les vampires. Je ne suis qu’un bonus pour
      lui. Tu as tendance à l’oublier.
    

    
      –    Je le reconnais.
    

    
      Ouah ! Elle n’en revient pas.
    

    
      –    De toute façon tu peux être rassuré, je partirai
      dès que Blake ne sera plus un danger. Je rendrai sa liberté à Kraler et
      reprendrai ma vie.
    

    
      –    Pourquoi ce revirement ? Tu semblais
      pourtant attachée à lui telle une sangsue.
    

    
      –    Pourquoi me détestes-tu autant ?
    

    
      –    Je ne te déteste pas. C’est ton
      comportement que je ne supporte pas. Tu t’es unie à un vampire, le
      chef de la race. Tu n’as jamais compris ce que cela signifiait
      réellement. À la première contrariété, tu t’es enfuie.
    

    
      Il ricane.
    

    
      –    Si Blake n’avait pas essayé de te
      retrouver pour t’entraîner dans sa guerre contre Kraler, tu ne
      serais jamais revenue.
    

    
      Alors c’est son départ qu’il ne cautionne pas. Personne ne l’a
      compris. C’est peut-être le moment d’enterrer la hache de
      guerre avec Viper.
    

    
      –    Je l’ai entendu te dire que tout était de
      ma faute, s’attriste-t-elle. J’étais anéantie à cause de l’accident
      et lui me rendait responsable. J’avais peur de l’affronter.
    

    
      –    Il l’a dit, c’est vrai. Mais il ne
      le pensait pas, il était anéanti. Par contre, ce qui est vrai c’est
      que c’est de ta faute si votre vie a été brisée. Tu es partie.
    

    
      –    Je sais.
    

    
      Elle passe sa main sur son visage et pose le petit pain sur la table. Elle
      n’a plus faim.
    

    
      –    Tu réussiras peut-être à remettre le grappin sur
      Kraler, mais entre nous, ce serait une mauvaise chose. Tu n’es pas
      digne de lui. Tu n’as pas la trempe pour être l’épouse du chef
      des vampires.
    

    
      Ces mots lui font infiniment mal, d’autant qu’elle l’a
      souvent pensé. Viper ne le lui dit pas pour être méchant, il est sincère.
      C’est pire que tout.
    

    
      –    Blake ne pourra jamais plus te localiser. Je
      pense que tu peux avancer ton départ sans crainte.
    

    
      Elle ferme les yeux et laisse s’échapper des larmes alors que le
      vampire quitte la pièce. Elle sait qu’il a raison, sur toute la
      ligne. C’est tellement douloureux de se prendre la vérité en pleine
      figure !
    

    
      Elle ne reste pas longtemps à la cuisine et monte directement dans la
      chambre qu’elle occupe. Elle se résigne à faire ses valises. Elle n’a
      pas le choix.
    

    
      Rester ne la fera que souffrir davantage puisque Kraler ne veut plus d’elle.
      Le fait qu’il ait quitté son lit en pleine nuit en témoigne. Et puis
      Viper a raison, Blake ne pourra rien contre elle. Il l’a localisée
      grâce à la sorcière, maintenant qu’elle est morte, il ne pourra pas
      la retrouver.
    

    
      Elle saisit son téléphone et appuie sur le numéro de sa tante dans son
      répertoire.
    

    
      –    Allo.
    

    
      –    C’est Angel. Je rentre.
    

    
      –    C’est une sage décision.
    

    
      Elle le sait, bien qu’elle n’arrive pas à en être satisfaite.
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 23
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      Kraler fait quelques pas dans son appartement jusqu’à la baie vitrée
      devant laquelle il se poste.
    

    
      Il a passé une horrible nuit !
    

    
      Cela va un peu mieux maintenant qu’il s’est nourri, mais il
      ignore pendant combien de temps.
    

    
      –    Par où veux-tu commencer ? l’interroge
      Friz.
    

    
      –    Je vais juste prendre mes fringues et quelques
      affaires perso. Après j’irai à l’agence.
    

    
      –    Tu as ta bague ?
    

    
      –    J’ai pris une seringue du produit du doc.
    

    
      –    Faudrait penser à corrompre un nouveau
      généticien.
    

    
      –    Je ne vais plus accorder ma confiance
      facilement, si tu veux mon avis.
    

    
      –    Tout s’arrangera, Kraler. Tu verras.
    

    
      Friz va dans la chambre de son ami et commence à remplir les cartons avec
      ses vêtements.
    

    
      Kraler ne croit pas aux mots de Friz. Tout va de pire en pire. Il est
      forcé dans sa décision d’avenir. Pieds et poings liés. Il ne le
      supporte pas.
    

    
      Friz pense que c’est une bonne chose, mais pas lui. Il déteste être
      mis au pied du mur. Il déteste qu’on le force à prendre ses
      décisions.
    

    
      Bon d’accord, il exagère. Tout n’est pas aussi horrible que
      ça. Cela pourrait même être la réponse à ses prières, mais il a toutefois
      du mal à l’admettre.
    

    
      Une demi-heure plus tard, Friz revient dans le salon en informant Kraler
      qu’il a emballé toutes ses affaires.
    

    
      –    Merci pour ton soutien.
    

    
      –    Veux-tu que je fasse autre chose pour toi ?
    

    
      –    Je vais aller à l’agence, j’aimerais
      qu’Angel soit là à mon retour.
    

    
      –    Je vais te la chercher.
    

    
      –    Merci.
    

    
      –    À ton service.
    

    
      Friz quitte l’appartement aussi vite alors que son ami y reste
      encore un moment avant de se rendre à l’agence immobilière.
    

    
       
    

    
      Friz se sert des souterrains pour regagner le manoir. Le Lapis-lazuli est
      fort utile, mais il n’arrive plus à lui faire confiance. Il ne
      connaît rien à la magie de Kalypso et ne souhaite pas l’apprendre à
      ses dépens.
    

    
      Il commence par jeter un œil dans la cuisine.
    

    
      Vide.
    

    
      Il monte alors au premier et va frapper à la porte de la chambre qu’occupe
      Angel.
    

    
      Il n’obtient aucune réponse.
    

    
      –    Angel ? C’est Friz. Ouvre-moi.
    

    
      Rien.
    

    
      Il ouvre alors la porte et constate que la pièce est vide. Vraiment vide.
      Trop vide.
    

    
      Il regarde dans la salle de bains. Tout aussi vide.
    

    
      Un coup d’œil dans l’armoire confirme ses craintes, elle est
      partie.
    

    
      Il soupire. Ce n’est pas possible ! Qu’est-ce qu’elle
      a dans la tête cette femelle ?
    

    
      Il sort de la chambre en se demandant comment il va la retrouver. Il
      descend à la grande pièce quand il croise Viper qui sort de la salle de
      sport.
    

    
      –    T’as pas vu Angel ?
    

    
      –    Un peu plus tôt. Pourquoi ?
    

    
      –    Elle n’est pas dans sa chambre.
    

    
      –    Elle est partie ?
    

    
      –    Il n’y a plus rien à elle.
    

    
      Friz semble véritablement ennuyé alors que Viper ricane.
    

    
      –    Je dois la trouver, déclare Friz, paniqué.
    

    
      –    Elle est repartie d’où elle venait.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu en sais ?
    

    
      –    J’ai eu une discussion avec elle un peu
      plus tôt. Elle a fini par comprendre.
    

    
      –    Mais comprendre quoi ?
    

    
      –    Que Blake n’est pas une menace pour elle
      sans la sorcière.
    

    
      –    Non ! Non ! Non !
    

    
      En mettant les choses bout à bout, cela voudrait dire que maintenant qu’elle
      n’est plus en danger, elle repart loin de Kraler et des belles
      promesses qu’elle lui a faites.
    

    
      C’est impossible ! Friz ne peut pas croire ça.
    

    
      –    Kraler est mieux sans elle, ajoute Viper.
    

    
      –    Kraler a besoin d’elle.
    

    
      La voix grave qu’utilise Friz communique à Viper que c’est
      sérieux.
    

    
      –    J’avoue que j’en ai rajouté un peu.
      Je lui ai dit qu’elle n’était pas à la hauteur pour Kraler.
    

    
      Friz se doutait bien qu’il y avait plus que Blake. Viper lui a
      bourré le crâne, sans quoi elle n’aurait jamais fui.
    

    
      Il sait qu’elle est venue directement de Salt Lake City, il imagine
      qu’elle y est repartie. Sauf que cette fois, elle n’est pas
      habitée par la panique, mais peut-être par le chagrin. Elle n’a pas
      dû opter pour le taxi, mais bien pour le bus.
    

    
      –    J’espère pour toi que je vais la
      retrouver, énonce Friz avant d’aller dans le bureau de Kraler.
    

    
      Le vampire se fait une injection pour que son corps supporte le soleil
      avant de quitter le manoir au volant de sa Lexus.
    

    
      Il roule en direction de la gare routière la plus proche du manoir. Si
      Angel est triste comme il le pense, elle n’aura pas cherché à se
      cacher.
    

    
       
    

    
      Viper peste le départ de son ami. Pourquoi Kraler aurait-il besoin d’Angel ?
      Elle n’est qu’un boulet ! Pourtant ça semblait très
      sérieux, voire vital.
    

    
      Il monte au premier et va frapper à la porte de la chambre de Slash. Il le
      sait au lit avec sa compagne et il en a encore pour un bon moment, mais c’est
      urgent.
    

    
      Il doit s’y reprendre à trois fois avant que Camilla ouvre la porte.
    

    
      –    Viper. Qu’est-ce que tu veux ?
    

    
      –    Le numéro de ta copine. Je dois lui parler.
    

    
      –    Elle n’est pas ici ?
    

    
      –    Non. Tu veux bien te dépêcher ?
    

    
      Camilla commence à s’inquiéter. Où peut-elle bien être ? Elle
      pense tout de suite à Blake qui l’aurait enlevée.
    

    
      –    Oh mon Dieu ! C’est Blake !
    

    
      –    Mais non. Je veux juste lui parler.
    

    
      Il tente de feindre un détachement en lui cachant l’importance de la
      chose. Importance qu’il ne saisit pas néanmoins.
    

    
      Camilla finit par le lui donner. Il l’entre dans son téléphone en
      même temps.
    

    
      –    Désolé pour le dérangement, dit-il avant de
      retourner à la grande pièce.
    

    
      Sans perdre de temps, il appelle Angel. Ça sonne, mais elle ne décroche
      pas.
    

    
      Il la maudit.
    

    
      C’est à sa quatrième tentative qu’elle finit par répondre. Il
      n’y croyait plus.
    

    
      –    Oui ?
    

    
      –    C’est Viper. Où tu es ?
    

    
      –    J’ai suivi ton conseil.
    

    
      –    T’as pris un taxi ?
    

    
      –    Non. J’attends le bus. Pourquoi tu
      appelles ? Tu voulais t’assurer de mon départ ?
    

    
      –    J’ai repensé à notre discussion et j’ai
      une question à te poser.
    

    
      Elle soupire.
    

    
      Ne peut-il donc pas lui ficher la paix ?
    

    
      –    Pourquoi pars-tu ?
    

    
      –    Tu te moques de moi !
    

    
      –    C’est parce que Blake n’est plus une
      menace ? Tu peux enfin retrouver ta liberté.
    

    
      –    N’importe quoi ! C’est… c’est
      à cause de ce que tu m’as dit. Je ne suis pas à la hauteur pour
      Kraler. Et puis…
    

    
      –    Quoi ?
    

    
      Elle n’a pas très envie de lui expliquer que c’est aussi parce
      qu’il a quitté son lit cette nuit. Cela lui a fait l’effet d’un
      électrochoc. Elle a compris que ça ne servait à rien de s’accrocher
      à lui. C’est perdu d’avance malgré leurs sentiments l’un
      pour l’autre.
    

    
      –    Laisse tomber. Mon bus est là. Adieu Viper.
    

    
      Elle coupe la communication.
    

    
      Le vampire la rappelle de nouveau, mais elle ne décroche pas. Il se heurte
      au répondeur. Encore et encore.
    

    
      Il jure.
    

    
      Elle part parce qu’elle est déçue, il en est convaincu. Tout cela ne
      concerne en rien Blake et la menace, il en est bien content.
    

    
       
    

    
      Blake arpente la salle à manger du château depuis plus d’une heure.
      Le soleil éclaire la pièce, caressant sa peau ici et là. Il pose ses yeux
      sur le pendentif accroché à son collier. Un Lapis-lazuli. Psony. Kraler
      payera pour sa mort.
    

    
      Il a toujours cette envie d’étriper Angel sous ses yeux. Sauf que
      cette fois, il ne se contentera pas de la violer avant de la tuer. Il la
      fera souffrir sous le regard de son pitoyable frère impuissant.
    

    
      Il n’est pas pressé quant à sa vengeance, il veut juste qu’elle
      soit réussie. Pour se faire, il a besoin d’augmenter
      considérablement les effectifs des Skull. Ensuite, il lancera une
      attaque sur le temple pour exterminer une bonne partie des Snake.
      Il sait que Kraler viendra rapidement à la suite de ça. Il piègera sa
      compagne de la même façon, à moins qu’il arrive à la capturer avant.
    

    
      Pour le moment, il va se faire discret. Les Snake finiront par
      penser qu’il est parti et qu’il n’existe plus aucun
      danger. C’est là qu’il frappera.
    

    
      Il a hâte de voir la tête de son frère quand il agitera Angel sous son
      nez. Il la violera bien évidemment, mais pas seulement, il compte la
      torturer et la vider de son sang avant de s’en prendre à Kraler. Ce
      maudit vampire doit apprendre à souffrir.
    

    
      Jusqu’à présent, il lui en voulait d’avoir hérité du trône de
      chef des vampires. Il tenait seulement à le récupérer.
    

    
      Mais maintenant, c’est devenu personnel. Il lui a pris sa
      compagne après l’avoir salie. Pour ça, il payera le prix élevé.
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 24
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      Friz gare sa Lexus un peu au hasard, étant bien plus inquiet pour Angel
      que pour cette dernière. Il court en direction des bus, c’est alors
      qu’il la voit, devant celui partant pour Salt Lake City. Il est
      soulagé de ne pas s’être trompé et la tire en arrière quand elle s’apprête
      à gravir les trois marches pour monter dans le car.
    

    
      Elle se débat, pensant tout de suite à Blake, quand elle voit Friz.
    

    
      –    Je suis en plein rêve là ! Qu’est-ce
      que tu fais ?
    

    
      –    Ce qui est le mieux pour Kraler. Je pars.
    

    
      –    Le mieux pour Kraler, c’est que tu restes.
      Il a besoin de toi.
    

    
      Elle aimerait y croire pour l’avoir tant espéré, mais elle sait bien
      que c’est faux. Il a quitté le lit cette nuit. Quand elle y pense
      heureusement qu’ils n’avaient pas couché ensemble, elle se
      serait sentie encore plus mal.
    

    
      –    Je sais ce que t’a dit Viper…
    

    
      –    Il m’a appelée, l’interrompt-elle.
    

    
      –    Pour dire des méchancetés ?
    

    
      –    Juste pour savoir si je partais parce que Blake
      n’était plus une vraie menace.
    

    
      –    À cause de la mort de la sorcière ?
    

    
      Elle hoche la tête en signe d’acquiescement.
    

    
      –    Il ne pourra pas te localiser, c’est un
      fait, mais il est plus en colère que jamais. Il sait que Kral a tué sa
      compagne et il compte lui rendre la pareille.
    

    
      –    Je ne compte pas pour Kraler, alors je ne crains
      rien.
    

    
      –    Qu’est-ce qui te fait penser un truc
      pareil ? J’avais plutôt l’impression que tu voulais une
      seconde chance avec lui.
    

    
      –    Mon bus va partir, réplique-t-elle en allant
      pour monter.
    

    
      Il l’en empêche de nouveau.
    

    
      –    Réponds à ma question, exige-t-il.
    

    
      –    Il s’est endormi avec moi, mais il… il a
      quitté la chambre cette nuit.
    

    
      –    Quoi ? C’est tout ? Tu en déduis
      n’importe quoi à cause d’un acte dont tu ne connais même pas l’explication !
    

    
      –    Il ne voulait pas que j’interprète mal le
      fait qu’il a passé un moment avec moi, c’est tout.
    

    
      –    Eh bien, tu as tout faux. Il est descendu à la
      cuisine pour manger. Il voulait te rejoindre, mais il a été obligé de
      partir.
    

    
      Elle roule des yeux, imaginant que Friz invente n’importe quoi pour
      qu’elle ne parte pas.
    

    
      –    Je te jure que c’est vrai. J’étais
      avec lui cette nuit.
    

    
      –    Où ça ? demande-t-elle à tout hasard.
    

    
      –    Chez Lawson.
    

    
      –    Pourquoi ? s’inquiète-t-elle soudain.
    

    
      –    Il est à son appartement, il t’attend. Il
      veut te parler.
    

    
      –    Qu’est-ce qui se passe ?
      panique-t-elle.
    

    
      –    Kraler a besoin de toi, Angel. Que décides-tu ?
      Tu viens avec moi ou tu prends ce bus et fuis une fois de plus.
    

    
      Friz pourrait tout avoir inventé uniquement pour la faire rester. Elle n’a
      que peu de temps pour se décider et déteste être sous pression.
    

    
      –    Je dois y aller, madame. Vous montez ou pas ?
      questionne le chauffeur à Angel qui ne sait plus quoi penser.
    

    
      Elle le regarde avant de plonger ses yeux dans ceux de Friz, espérant y
      trouver une réponse. Est-il possible que Kraler ait eu envie de la
      rejoindre ? Que faisait-il chez Lawson avec Friz cette nuit ?
    

    
      Elle se sent totalement perdue.
    

    
       
    

    
      Kraler entre dans son appartement en espérant y trouver Angel, et
      peut-être même Friz, mais il n’y a personne.
    

    
      Il sort tout juste de l’agence immobilière où il a donné un double
      des clés à la femme qui passera dans la journée pour regarder l’appartement.
      Il a hâte de le vendre. Il en a profité pour regarder les petites annonces
      et a trouvé une maison parfaite. Elle n’est pas chère parce qu’elle
      se situe dans le quartier sud. Elle appartient à un couple d’humains
      qui a décidé de déménager à cause de la présence des vampires. Il est à
      quelques pas entre le Byzance et l’appartement de Slash.
      Kraler pense qu’il sera possible d’y rattacher des
      souterrains. Il a mis une option sur la maison. Lui reste juste à savoir s’il
      veut s’y installer seul ou non.
    

    
      En même temps, il ne peut pas se remettre avec Angel pour de mauvaises
      raisons.
    

    
      Bon sang ! Quelle merde !
    

    
      Il a remonté le dernier carton de vêtements appartenant à sa compagne et
      compte le ramener au manoir un peu plus tard.
    

    
      Après, il n’aura plus aucune raison de revenir ici.
    

    
      Son téléphone sonne. Il décroche rapidement.
    

    
      –    Oui, Viper.
    

    
      –    Où tu es ? Il faut qu’on cause
      tous les deux.
    

    
      D’après le ton employé par son acolyte ça semble important.
      Néanmoins il ne peut pas le voir maintenant, il attend Angel.
    

    
      –    J’attends Angel. Je ne peux pas te parler.
    

    
      –    Je doute qu’elle vienne.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu veux dire ?
    

    
      –    Elle a foutu le camp.
    

    
      Kraler n’arrive pas à croire ce qu’il entend. Elle n’aurait
      quand même pas décidé de partir ? Et puis, à cause de quoi ? Ils
      étaient bien cette nuit. À moins que... il croit comprendre. C’est
      parce qu’il a quitté le lit. Elle n’a pas apprécié et en a
      déduit des choses complètement fausses.
    

    
      –    Je lui ai parlé avant qu’elle mette les
      voiles.
    

    
      –    Tu t’en es pris à elle ?
    

    
      –    Non. Elle savait déjà ce que je lui disais.
      Et puis on a abordé la question de Blake et le fait qu’il ne peut
      plus la localiser.
    

    
      Kraler reçoit comme un coup de poignard en plein cœur.
    

    
      –    Ne me dis pas ça, Viper, réclame-t-il, attristé.
    

    
      –    Le fait est qu’elle est partie. Je suis
      désolé.
    

    
      Kraler ne peut pas croire qu’elle se soit enfuie en réalisant que
      Blake ne peut plus la localiser. Serait-elle finalement uniquement là pour
      qu’il la protège ? Ses belles paroles n’étaient-elles que
      du vent ?
    

    
      –    Merci pour l’info.
    

    
      Kraler raccroche aussi vite avant de s’asseoir. C’est
      impossible ! Elle s’est moquée de lui à deux reprises !
    

    
      Si un jour il a le malheur de croiser son chemin, il commettra un meurtre !
      Puis il pense à son problème. Elle était la seule capable de l’aider.
    

    
      Son âme sœur ! Pff !
    

    
      Lawson dit vraiment n’importe quoi ! Cette femelle n’est
      pas plus amoureuse de lui que l’était Kaly.
    

    
       
    

    
      Viper est vraiment peiné pour Kraler. Il aurait voulu savoir ce qui se
      passe pour lui, mais l’annonce de la nouvelle lui a fait un choc, il
      l’a bien compris.
    

    
      Il décide d’en informer Friz et de le questionner sur l’état
      de leur chef.
    

    
      –    Allo.
    

    
      –    Je viens d’appeler Kral. Qu’est-ce
      qui se passe ?
    

    
      –    De quoi tu parles ?
    

    
      –    Pas de cachotteries, Friz. J’ai bien
      compris qu’il se trame un truc.
    

    
      –    Kraler en parlera quand il le décidera.
    

    
      Alors il se passe bien quelque chose. Viper avait vu juste.
    

    
      –    Je lui ai dit que sa garce de femelle s’est
      encore enfuie.
    

    
      –    Quoi ? Mais pourquoi t’as eu
      besoin de faire ça ?
    

    
      Friz tonne. Viper n’est pas possible ! Il ne peut décidément
      pas s’occuper de ses affaires.
    

    
      –    Tout doux, l’ami. Il m’a fait de la
      peine à me dire qu’il l’attendait.
    

    
      –    T’aurais pas dû t’en mêler,
      Viper.
    

    
      Friz soupire avant de raccrocher.
    

    
      Viper ne comprend pas vraiment où est le problème. Angel est partie,
      Kraler avait le droit de le savoir. Il ne peut pas compter sur elle, il
      doit en être conscient.
    

    
       
    

    
      Kraler décide de retourner au manoir avec les affaires d’Angel qu’il
      brûlera.
    

    
      Quelle déception ! Cette femelle n’est à la hauteur de rien.
    

    
      Il devra se débrouiller seul dans la nouvelle épreuve qui lui tombe
      dessus. Pourquoi faut-il toujours qu’il croise le chemin de foutue
      femelle ?
    

    
      Il regarde une dernière fois la vue qu’il chérit avant de pivoter et
      de s’abaisser pour ramasser le carton quand la porte de son
      appartement s’ouvre.
    

    
      Angel.
    

    
      Il se redresse comme elle ferme la porte.
    

    
      Elle sait par Friz que Viper s’est fait une joie d’annoncer sa
      fuite à Kraler. Elle l’imagine en colère, ou déçu. Quoi qu'il en
      soit, elle doit le calmer.
    

    
      –    Je te croyais partie.
    

    
      –    J’avais mal interprété ton départ de cette
      nuit.
    

    
      Il esquisse un sourire.
    

    
      –    Je dois m’attendre à ce que tu prennes la
      poudre d’escampette à chaque contrariété ?
    

    
      Elle est bien consciente qu’il a raison. Elle n’est qu’une
      femme instable.
    

    
      –    Viper dit que t’es partie en te rendant
      compte que Blake ne pourra pas te traquer.
    

    
      –    Viper dit n’importe quoi. Viper me déteste !
    

    
      –    Alors quoi ? C’est uniquement lié à
      cette nuit ?
    

    
      –    Je te le jure.
    

    
      –    Ça me rend dingue de savoir que t’es prête
      à tout plaquer sur un coup de tête ! colère-t-il.
    

    
      Une fois de plus, il a raison.
    

    
      –    Je suis désolée.
    

    
      Il soupire en secouant la tête. Décidément, il ne la comprend pas.
    

    
      –    J’ai quitté le lit parce que j’avais
      la dalle, et pour rien d’autre.
    

    
      –    Je sais. Friz me l’a dit.
    

    
      –    Tu te rends compte de l’absurdité de ta
      connerie ? Merde ! Je ne peux même pas me fier à toi, ma
      compagne.
    

    
      –    Écoute, pour ma défense, Viper n’a pas été
      très sympa avec moi.
    

    
      –    Je sais. Mais tu ne peux pas rejeter la faute
      sur lui. Tu n’as même pas le droit de t’en servir pour excuser
      ton comportement.
    

    
      Kraler est en colère.
    

    
      À quoi s’attendait-elle ? Pas à ça en tout cas. Maudit Viper !
      Il jubile là où il est, elle en est certaine. Mais Kral a raison, elle a
      pris seule la décision de partir.
    

    
      Elle aurait préféré qu’il ne sache rien.
    

    
      –    Je t’ai déçue et j’en suis vraiment
      navrée.
    

    
      –    Ah ça, tu peux !
    

    
      –    Qu’est-ce que je peux faire pour réparer
      mon erreur ?
    

    
      Il soupire avant d’aller se placer devant la baie vitrée. La maison
      qu’il a trouvée en possède une aussi. Elle offre une vue sur le
      jardin : terrasse et piscine.
    

    
      Ses canines recommencent à lui faire mal.
    

    
      Bon sang !
    

    
      Il s’est nourri il y a à peine deux heures. Jamais ça ne lui avait
      fait ça et la présence d’Angel ne risque pas d’atténuer son
      mal. Au contraire.
    

    
      Il passe sa main sur sa mâchoire, mais rien n’y fait.
    

    
      Maudite soif !
    

    
      –    Je veux que tu t’en ailles.
    

    
      Il le faut afin qu’il ne fasse pas d’elle son déjeuner. Sa
      soif d’elle n’a jamais été aussi intense. Et ça ne va pas
      aller en s’améliorant !
    

    
      –    Kraler, s’attriste-t-elle, il faut qu’on
      en discute.
    

    
      Elle ne peut pas se résoudre à partir. C’est tout bonnement
      impossible. Elle doit lui faire comprendre son point de vue et s’avance
      de quelques pas avant qu’il lui interdise d’en faire un autre.
    

    
      –    N’approche pas et va-t’en !
    

    
      Il tonne alors que ses mâchoires se crispent. Si elle n’est pas hors
      de l’appartement d’ici cinq secondes, il ne répondra plus de
      rien.
    

    
      Devant sa colère, Angel cède et quitte les lieux. En larmes, néanmoins.
      Elle est loin d’imaginer de quel mal souffre Kraler et la soif qui
      le ronge en cet instant même.
    

    
      Dès qu’elle a quitté son appartement, Kraler se rue dans le
      réfrigérateur de la cuisine pour s’abreuver d’une poche de
      sang. Cela réussit à l’apaiser, mais pas pour longtemps, il le sait.
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      Angel va se réfugier au Byzance, ne sachant pas où aller.
    

    
      Elle s’installe au comptoir comme Stefan s’approche.
    

    
      –    Salut Angel, ça fait longtemps.
    

    
      –    Salut. Donne-moi ce que tu as de plus fort.
    

    
      –    Dure journée ! constate-t-il en lui servant
      un verre de Whisky.
    

    
      –    Encore pire !
    

    
      Elle saisit le verre et le vide avant de grimacer. Ce Whisky est bon, mais
      super fort !
    

    
      –    Combien je te dois ?
    

    
      –    C’est pour moi.
    

    
      –    Merci.
    

    
      La dernière fois qu’elle a mis les pieds dans ce club c’était
      en coup de vent pour rejoindre le château de Blake. C’était la nuit
      dernière.
    

    
      Horrible souvenir que les heures auprès de Kraler avaient presque effacé.
      Mais c’était pour mieux la rattraper ensuite. Elle n’a
      vraiment pas de chance ces derniers temps. Elle n’arrive à rien.
    

    
      Elle se demande si elle doit appeler sa tante afin de l’informer qu’elle
      viendra plus tard ou qu’elle ne rentrera pas. Elle ne sait pas
      encore quoi faire. Friz a réussi à la convaincre de ne pas partir parce
      que Kraler a besoin d’elle, mais une fois en face de lui, elle s’est
      fait engueuler avant de se faire jeter.
    

    
      Que faire ?
    

    
      –    À quel membre du Conseil des Snake
      êtes-vous unie ?
    

    
      Angel tourne la tête pour voir qui s’adresse à elle. Un vampire mâle
      qu’elle ne connaît pas.
    

    
      Il a dû la reconnaître à cause de sa négligence. Kraler va hurler quand il
      entendra parler de cette histoire !
    

    
      Elle ne sait pas comment se sortir de cette situation, alors elle choisit
      la fuite en quittant le comptoir pour se réfugier dans le bureau de
      Kraler.
    

    
      Elle panique de suite en pensant au pire : c’est un Skull.
      Peut-être est-elle en danger ? Il faut qu’elle parte d’ici,
      mais pas avant de l’avoir montré à quelqu’un. Cela peut être
      important.
    

    
      Elle prend son téléphone dans la poche de son jean et décide d’appeler…
      elle n’a pas beaucoup de choix. Soit Kraler, soit Viper. L’un
      comme l’autre, il la déteste.
    

    
      Elle soupire.
    

    
      Ce sera plus facile avec Viper.
    

    
      –    Ouais.
    

    
      –    J’ai besoin de toi, Viper.
    

    
      C’est à la limite dégradant de prononcer cette phrase à l’attention
      de ce vampire qui la méprise.
    

    
      –    Dis toujours.
    

    
      –    Il y a un vampire qui vient de me demander à
      quel membre du Conseil des Snake je suis unie.
    

    
      –    Ah ! 
    

    
      Silence.
    

    
      –    Où tu es ?
    

    
      –    Au Byzance. Dans le bureau de Kraler.
    

    
      –    Je te croyais partie.
    

    
      –    Friz m’a trouvée.
    

    
      –    Bien. J’arrive.
    

    
      Il coupe la communication.
    

    
      En remettant son téléphone dans sa poche, elle se demande s’il pense
      que c’est une bonne chose qu’elle ne soit pas partie, ou si ce
      bien était une manière de conclure. En tout cas, il ne lui a pas
      hurlé dessus.
    

    
      Elle fait les cent pas dans la pièce, s’attendant à ce que Viper
      mette du temps à arriver, mais elle sursaute quand il apparaît devant
      elle.
    

    
      –    Me voilà. Où est le vampire ?
    

    
      –    Ce n’est pas un peu dangereux de se
      dématérialiser en plein jour.
    

    
      –    Pas avec ça.
    

    
      Il lui montre la bague ornée du Lapis-lazuli qu’il porte en lui
      expliquant qu’il a été ensorcelé par la sorcière. Puis, ils sortent
      du bureau.
    

    
      Angel jette un rapide coup d’œil au comptoir où elle ne voit pas l’homme
      en question.
    

    
      –    Pourquoi tu ne caches pas ta marque ?
    

    
      –    Je n’étais pas censée venir ici.
    

    
      –    Tu étais pourtant sur le point de quitter la
      ville. Pas de marque visible dans les lieux publics, tu as déjà oublié ?
    

    
      Non. Néanmoins, elle n’y pense pas à tous les coups.
    

    
      –    C’est lui. Là-bas, avec le tee-shirt vert.
    

    
       Viper le repère de suite et se rue sur le type, l’attrapant au
      colbac avant de le plaquer contre le mur.
    

    
      Impressionnant.
    

    
      Angel se place derrière Viper.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu lui veux à la dame ?
      tonne Viper.
    

    
      –    Elle arbore son tatouage. Je me renseigne, c’est
      tout.
    

    
      Viper desserre la prise.
    

    
      –    C’est ta compagne, je ne savais pas.
      Excuse-moi, émet le vampire.
    

    
      Angel s’apprête à réfuter quand Viper lâche le type et lui saisit la
      main pour l’entraîner dans le bureau de Kraler.
    

    
      –    Pourquoi tu le laisses croire que je suis ta
      compagne ? demande-t-elle quand il la lâche.
    

    
      –    C’est mieux ça que celle de Kraler.
      Crois-moi.
    

    
      Elle acquiesce d’un hochement de tête, le comprenant tout à fait.
    

    
      –    On va aller au manoir par les souterrains,
      décide-t-il avant de taper le code derrière l’étagère.
    

    
      Quand la porte s’ouvre, elle lui emboîte le pas.
    

    
       
    

    
      Friz pénètre dans la grande salle quand la bibliothèque s’ouvre pour
      laisser sortir Viper et Angel.
    

    
      Spectacle inédit !
    

    
      –    Je te laisse avec Kraler et je te retrouve avec
      Viper !
    

    
      –    Kraler m’a mise à la porte.
    

    
      –    Pourquoi ça ?
    

    
      –    Il était en colère.
    

    
      Friz s’en doute. Il aurait préféré que Viper ne s’en mêle pas.
      Kraler n’avait pas à savoir que sa compagne avait décidé – une
      fois de plus – de fuir. Il imagine qu’il ne lui a rien dit de
      son problème. Il va falloir qu’Angel le calme sans quoi ce sera
      désastreux pour le chef.
    

    
      –    J’imagine que tu n’as rien pu en
      tirer, suppose Friz.
    

    
      –    Rien, soupire Angel.
    

    
      Viper interrompt la discussion assez inutile à son goût pour parler du
      vampire ayant vu la marque dans le dos d’Angel. Il trouve le sujet
      bien plus important et compte en informer Kraler.
    

    
      –    Ce n’est peut-être rien, suppose Friz.
    

    
      –    Possible, néanmoins, je veux l’en aviser.
    

    
      –    Évidemment.
    

    
      L’instant suivant, Kraler entre dans la pièce après avoir posé un
      carton au pied de l’escalier.
    

    
      –    Voici tes affaires, informe-t-il à Angel. Tu
      devrais aller faire une lessive.
    

    
      –    J’aimerais plutôt qu’on discute.
    

    
      –    Ouais ! Ben tes histoires de cœur
      attendront, intervient Viper. Faut qu’on parle, Kral.
    

    
      –    Va dans mon bureau, je te rejoins.
    

    
      Viper obéit alors que Kraler réclame quelques minutes à Friz.
    

    
      –    Je t’écoute, réplique Friz.
    

    
      –    Ta lessive, ordonne Kraler à Angel.
    

    
      Elle soupire avant de quitter la pièce avec le carton de vêtements lui
      appartenant, dans les bras, ayant bien compris qu’elle est de trop.
    

    
      –    Tu n’as rien dit à Angel, commence d’emblée
      Friz.
    

    
      –    Non. Et je ne lui dirai rien. Je… j’aimerais
      que tu la prennes chez toi durant quelques jours afin de l’éloigner
      de moi.
    

    
      –    Ce n’est pas la bonne solution. Ni pour
      toi, ni pour sa sécurité.
    

    
      –    Je ne lui dirai rien. Et que ce soit bien clair :
      toi non plus. Blake crèvera dans quelques jours et elle repartira d’où
      elle vient. Point final.
    

    
      Kraler est déterminé.
    

    
      Friz perçoit cette détermination, néanmoins c’est plus la colère qui
      parle qu’autre chose.
    

    
      –    Si c’est ce que tu veux, Angel peut venir
      chez moi, cède Friz.
    

    
      Il trouve l’idée totalement stupide, mais il veut bien comprendre
      que sa présence n’est pas bonne pour son ami qui ne souhaite pas se
      remettre avec elle.
    

    
      Le chef hoche la tête avant de partir à son bureau pour retrouver Viper.
    

    
      Il y apprend la petite mésaventure d’Angel au Byzance. Il
      jure entre ses dents. Il lui avait pourtant spécifié l’importance de
      cacher la marque.
    

    
      Décidément, elle fait tout à l’envers !
    

    
      –    Le vampire a supposé qu’elle était ma
      compagne et je n’ai pas démenti, avoue Viper.
    

    
      –    D’accord.
    

    
      Viper pensait que son ami lui arracherait les yeux. Mais non. Se
      pourrait-il qu’il se fiche de sa compagne ?
    

    
      –    Je n’aurais peut-être pas dû te dire qu’elle
      s’était encore barrée.
    

    
      –    Tu as bien fait.
    

    
      –    Tu es sûr ? Tu ne comptes plus te remettre
      avec elle alors qu’il me semblait pourtant que tu en avais envie.
    

    
      –    J’ai passé la fin de ma nuit chez Lawson.
    

    
      –    Quel rapport ? Tu es malade ?
    

    
      Viper se reprend de suite, un vampire ne peut pas tomber malade. Alors
      quoi ?
    

    
      –    C’est lié au sang, explique Kraler avec
      difficulté.
    

    
      Ce n’est pas glorieux de lui avouer ses faiblesses.
    

    
      –    D’après Lawson, quand un vampire trouve
      son âme sœur et qu’il s’abreuve sur elle, cela crée une
      dépendance de son corps.
    

    
      –    OK, réplique Viper, sceptique.
    

    
      –    Le fait de ne pas boire sur elle depuis un
      moment n’a aucun effet, par contre quand on recommence, cela crée
      une forte envie de sang que seul celui de l’âme sœur peut assouvir.
    

    
      –    Ce que tu me dis c’est que tu dois boire
      le sang de ta compagne, sinon ?
    

    
      –    J’ai envie de sang. Vraiment envie.
    

    
      –    Alors dis-le-lui.
    

    
      –    Je vais gérer durant quelques jours. D’après
      Lawson, si je ne la touche plus, l’envie disparaîtra à condition qu’elle
      ne soit plus dans les parages.
    

    
      –    Comment tu comptes faire ?
    

    
      –    Elle va aller chez Friz.
    

    
      –    Kraler ! Ce ne serait pas plus simple de
      lui raconter la vérité ?
    

    
      –    Elle ne doit rien savoir ! déclare-t-il
      fermement.
    

    
      –    Comme tu veux.
    

    
      –    Je vais lui annoncer la nouvelle.
    

    
      Kraler sort du bureau et monte directement à la chambre d’Angel. Il
      ne doit pas en avoir pour plus de deux minutes.
    

    
      Il frappe deux coups et entre quand elle le lui dit.
    

    
      La jeune femme se demande si elle doit craindre une crise quand elle voit
      que c’est lui.
    

    
      –    Je voulais juste t’informer que dorénavant
      tu résideras chez Friz.
    

    
      –    Chez Friz ? s’étonne-t-elle. Pourquoi ?
    

    
      –    Parce que je l’ai décidé.
    

    
      –    Ne te la joue pas au petit chef avec moi !
      peste-t-elle. Je suis ta compagne, pas une femelle sous tes ordres !
    

    
      Il jure intérieurement, mais elle a raison. Pourtant…
    

    
      –    T’as voulu te barrer une seconde fois, je
      te rappelle ! tonne-t-il.
    

    
      –    Parce que j’ai cru que tu te fichais de
      moi !
    

    
      –    On venait de passer un bon moment, merde !
      Comment t’as pu penser que je m’étais barré ? Ça me
      dépasse !
    

    
      –    Je me suis trompée et j’en suis désolée.
      Tu aurais pu m’appeler ou me laisser un mot.
    

    
      Il hausse les épaules. Il aurait pu. Il avait juste l’intention de
      manger un sandwich et de remonter. Il ne pensait pas devoir passer des
      heures chez Lawson.
    

    
      –    J’aurais pu, accepte-t-il de reconnaître.
    

    
      –    Où tu étais ?
    

    
      –    Ce n’est pas important. Prends tes
      affaires et…
    

    
      –    Chez Lawson, le coupe-t-elle en se souvenant de
      la discussion qu’elle a eue avec Friz.
    

    
      Kraler a passé un moment chez le médecin et il a besoin d’elle.
      Vraiment besoin d’elle. Elle commence à croire que quelque chose de
      grave se passe.
    

    
      –    Dis-moi ce qui se passe, réclame-t-elle.
    

    
      –    Ça ne te concerne pas.
    

    
      –    Je ne suis pas d’accord. Tu as besoin de
      moi et je suis là.
    

    
      Il jure. Elle n’a pas le droit de lui dire ça. D’autant que ce
      n’est pas vrai. Elle n’est pas à la hauteur.
    

    
      –    Tu peux te fier à moi, insiste-t-elle. Je suis
      ta femme.
    

    
      Elle n’emploie jamais ce terme et ça l’étonne de l’entendre
      le prononcer. Il aimerait pouvoir discuter davantage avec elle, mais ses
      canines commencent à le faire souffrir.
    

    
      Angel pose ses yeux sur lui. Le vampire au physique parfait, mais borné à
      un point qu’elle ne pensait même pas possible. Elle s’approche
      et enlace ses hanches.
    

    
      Pour lui, c’est bien trop dur à supporter. Sa soif se fait encore
      plus intense et le contour de ses yeux se crispe en même temps qu’il
      se fait plus noir.
    

    
      –    Qu’est-ce qui t’arrive ? s’inquiète-t-elle
      en percevant le changement sur son visage.
    

    
      Il pivote brisant l’étreinte, avant de s’enfuir par la porte.
      Il a besoin de sang au plus vite.
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 26
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      Dehors, la nuit tombe, Kraler quitte le manoir au volant de sa Ferrari. Il
      doit absolument étancher la soif qui lui brûle les organes.
    

    
      Quand il y pense, il lui aurait été tellement facile de tout raconter à
      Angel et de boire son sang.
    

    
      Fierté démesurée !
    

    
      Il gare sa voiture près du Byzance avant de partir chasser de la
      chair fraîche. Il compte boire un peu et effacer les souvenirs de la
      femelle. Kraler ne s’abreuve jamais sur un mâle.
    

    
      Il trouve rapidement celle qu’il lui faut et l’accoste au beau
      milieu de la rue.
    

    
      La femme qui ne se méfie pas une seconde le suit dans une ruelle. C’est
      alors qu’il se jette sur elle pour boire son sang, mais il perd
      rapidement le contrôle. Sa soif est trop grande. Il doit boire sans cesse
      pour essayer de faire disparaître le besoin qu’il ressent de
      partager de nouveau son sang avec sa compagne.
    

    
      Lorsqu’il parvient à s’arrêter, il n’y a quasiment plus
      de sang dans l’organisme de la jeune femme qui n’est qu’une
      poupée de chiffon dans ses bras.
    

    
      Morte.
    

    
      Il s’en veut tout de suite d’avoir commis cette grave erreur.
    

    
      Il la laisse tomber sur le sol avant d’appeler Viper.
    

    
      –    Ouais.
    

    
      –    Je suis dans la rue adjacente au Byzance
      et j’ai un gros problème. Amène-toi avec les autres.
    

    
      –    Du genre ?
    

    
      –    Du genre qui peut mettre en péril notre trêve
      avec les militaires.
    

    
      –    Considère qu’on est là.
    

    
      Kraler fait les cent pas après avoir raccroché son téléphone. Dans quoi s’est-il
      encore fourré ? Ça lui paraît clair qu’il est en train d’amorcer
      sa descente aux Enfers !
    

    
       
    

    
      Viper informe Friz de la nouvelle, ce dernier se précipite à l’hôpital
      pour avertir Dark et lui parler du problème de Kraler avant de se rendre
      sur les lieux.
    

    
      Viper trouve Slash qui passe du bon temps dans sa chambre en compagnie de
      Camilla et frappe à la porte en le sommant de sortir de là au plus vite.
      Son ami ne tarde pas à ouvrir.
    

    
      –    Kraler a fait une connerie, il a besoin de nous.
    

    
      –    Merde ! J’arrive.
    

    
      Slash enfile son manteau et embrasse sa compagne avant de suivre Viper qui
      se fait arrêter dans le couloir par Angel.
    

    
      –    Quel genre de connerie ? questionne-t-elle.
    

    
      Viper soupire, elle a tout entendu. Il sait que Kral ne veut rien lui dire
      pour la simple et bonne raison qu’il refuse de renouer avec elle.
    

    
      –    Le genre qui brisera notre trêve avec les
      militaires si ça se sait.
    

    
      Slash écarquille les yeux, il était loin de se douter que c’était si
      grave.
    

    
      Viper est satisfait en voyant la mine déconfite d’Angel. Peut-être
      qu’elle fichera la paix à Kral en l’imaginant en prédateur
      sanguinaire.
    

    
      Viper et Slash ne tardent pas à quitter le manoir, laissant Angel
      empreinte de questions.
    

    
      Pourquoi Kraler a-t-il fait ça ? Que lui est-il passé par la tête ?
      Elle n’arrive pas à comprendre.
    

    
       
    

    
      Les quatre vampires se matérialisent à peu près en même temps dans la
      ruelle où se trouve leur chef et le corps sans vie d’une jeune
      femme.
    

    
      –    Qu’est-ce qui t’a pris ? l’interroge
      Slash, complètement dépassé par la situation.
    

    
      Kraler lui explique la situation. Slash ne se doutait pas qu’un tel
      manque puisse exister et espère ne jamais le subir. Dark ne le risque pas
      puisqu’il ne peut pas boire le sang d’Anna.
    

    
      Slash aimerait s’étendre sur le sujet et comprendre pourquoi Kraler
      refuse d’en parler à Angel alors qu’elle est la clé, mais ils
      n’ont pas le temps. Ils doivent faire disparaître le corps, puis
      Viper doit infiltrer certains dossiers afin d’effacer la trace de la
      demoiselle.
    

    
      Kraler s’écarte pour vomir, cela ne lui était jamais arrivé. Ce qui
      est d’autant plus inquiétant c’est qu’il vomit du sang.
    

    
      –    Je vais te conduire chez Lawson, décide Friz en
      passant sa main sous son bras.
    

    
      –    C’est inutile.
    

    
      –    Je crois au contraire que ça l’est.
    

    
      Le chef cède et hoche la tête comme il remarque qu’ils sont tous
      partis en emportant le corps.
    

    
      Bon sang !
    

    
      Rien ne va plus depuis qu’il a de nouveau goûté au sang d’Angel.
    

    
      Il suit Friz à qui il donne les clés de sa Ferrari et se laisse conduire
      auprès de Lawson. Encore !
    

    
       
    

    
      Les vampires reviennent au manoir en milieu de soirée. Camilla se jette
      directement au cou de Slash alors qu’Angel constate qu’il
      manque Friz et Kraler.
    

    
      –    Où est Kral ?
    

    
      –    Il va arriver, ne t’inquiète pas, lui
      répond Slash.
    

    
      Il est vague, elle n’aime pas ça. Tous ces lascars lui cachent
      quelque chose, elle en est persuadée.
    

    
      –    Vous avez arrangé son problème ?
    

    
      –    Les militaires ne sauront rien, assure Viper.
    

    
      Elle est rassurée pour son compagnon, bien qu’elle ne cesse de se
      demander ce qu’il lui a pris. Il ne perd jamais le contrôle, elle le
      sait.
    

    
      Friz arrive dans la pièce, suivi par Kraler qui a sa tête des mauvais
      jours.
    

    
      –    Aucune mission pour cette nuit, déclare-t-il.
      Dark, tu peux aller retrouver Anna. Vous autres, occupez-vous, et toi,
      dit-il en regardant Angel, tu vas chez Friz.
    

    
      Elle n’a même pas le temps de riposter qu’il est parti.
    

    
      –    Kraler a besoin de se reposer, explique Friz.
    

    
      –    Qu’est-ce qu’il a ? questionne
      Angel.
    

    
      Friz est ennuyé puisque son ami ne veut pas qu’elle sache.
    

    
      –    Ça va aller, ne t’inquiète pas.
    

    
      Elle secoue la tête. Il se moque d’elle !
    

    
      –    Je rêve ! Tu m’empêches de partir
      parce que soi-disant Kral a besoin de moi et au final tu me tiens à l’écart !
      peste-t-elle.
    

    
      –    Tu voulais partir ? s’ahurit Camilla.
    

    
      Angel regarde son amie. Elle aurait peut-être dû être en tête à tête avec
      Friz avant de s’exprimer.
    

    
      –    Il ne veut pas de moi ! se défend Angel.
    

    
      –    Bonne nuit, souhaite Dark avant de disparaître
      pour rejoindre Anna.
    

    
      Viper s’éclipse aussi, ayant besoin de se défouler un peu.
    

    
      –    Ce n’est pas une raison, Angel. Un jour tu
      risques ta vie pour lui et après tu baisses les bras et t’enfuies,
      réplique Camilla, déçue.
    

    
      Angel sait bien qu’elle a raison, mais elle ne voit pas ce qu’elle
      peut faire de plus. Elle avait l’impression qu’ils avançaient
      dans le bon sens, mais maintenant, il ne la regarde même plus. Pire, il
      veut l’éloigner de lui en la confiant à Friz. Sans compter qu’il
      lui cache une ou plusieurs choses importantes.
    

    
      Que doit-elle penser de tout ça ? Comment agir ?
    

    
      Elle n’a plus aucun espoir.
    

    
      –    Tu prends tes affaires et on y va, requiert Friz
      auprès d’Angel.
    

    
      –    Tu vas où ? s’inquiète Camilla.
    

    
      –    Kral veut que je m’installe chez Friz.
      Quand je te dis qu’il ne veut plus de moi ! Merde, Camilla !
      Crois-moi ! s’écrie-t-elle.
    

    
      Cette dernière ignorait que c’était si grave, elle enlace sa sœur de
      cœur en lui demandant pardon.
    

    
      Angel se retient pour ne pas exploser en larmes. Elle n’en peut
      plus.
    

    
      Camilla lui promet à l’oreille que tout finira par s’arranger,
      mais Angel en doute. Elle n’y croit plus.
    

    
      Quand le couple Havers a quitté la pièce, Friz demande de nouveau à Angel
      de préparer ses affaires.
    

    
      –    Pas avant de savoir ce qu’il a.
    

    
      –    Il ne souhaite pas que ça se sache. Respecte
      donc ça.
    

    
      –    Il a besoin de moi, tu l’as dit toi-même.
    

    
      –    Oui, mais… c’est compliqué.
    

    
      Kraler a besoin d’elle et elle devrait partir, encore ! Même
      pas en rêve ! Pas cette fois.
    

    
      Elle tourne les talons et monte au premier.
    

    
      Friz la pense partie chercher ses affaires et l’attend.
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 27
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      Kraler se sent horriblement mal en sortant de la salle de bains après
      avoir de nouveau vomi ses tripes. Lawson lui a dit qu’il en aurait
      pour la nuit voire la journée suivante. Il a ingurgité trop de sang
      humain. C’est une sorte d’indigestion. Le v’là bien !
    

    
      Boire du sang est la seule manière qu’il a trouvée pour ne plus
      souffrir de ses canines douloureuses. Il ignorait qu’il y avait une
      limite à ne pas dépasser. Il se sent tellement vulnérable dans cet état de
      faiblesse.
    

    
      Il s’allonge sur son lit, espérant dormir, car le médecin lui a dit
      qu’il avait besoin de sommeil pour se sentir mieux.
    

    
      Ses espoirs s’envolent quand on frappe à sa porte.
    

    
      –    Laissez-moi !
    

    
      Quel vampire pitoyable il fait ! Il est bien loin le guerrier
      arrogant !
    

    
      Il ferme les yeux, pensant avoir fait partir l’inopportun. Mais non.
      La porte s’ouvre. Il ouvre les yeux et commence à croire que c’est
      plus qu’un manque de chance. Il est maudit.
    

    
      –    Laisse-moi, Angel.
    

    
      –    N’y compte pas.
    

    
      Elle entre et ferme la porte.
    

    
      –    Je ne suis pas en état de supporter une dispute.
    

    
      –    Je n’ai pas l’intention de me
      disputer avec toi.
    

    
      Il s’assoit afin d’éviter de passer pour un flemmard en
      restant allongé.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu as ?
    

    
      Silence.
    

    
      –    Je vois bien que quelque chose ne va pas chez
      toi et personne ne veut me dire quoi.
    

    
      –    Ils ne font que m’obéir.
    

    
      –    Dois-je comprendre que tu refuses de me parler ?
    

    
      Il se contente d’un haussement d’épaules en guise de réponse.
    

    
      –    Friz a dit que tu avais besoin de moi, je suis
      là. Alors ne fais pas ta tête de mule et dis-moi ce qui se passe.
    

    
      Elle est là. Pff ! Pour combien de temps ? Peut-il prendre le
      risque de lui faire confiance ?
    

    
      Il sent une nouvelle envie de vomir le gagner et il se rue alors dans les
      toilettes de sa chambre.
    

    
      Angel en sait un peu plus. Kraler vomit. Mais ça ne lui dit toujours pas
      ce qu’il a. Elle se sent impuissante et ça la rend vraiment dingue !
    

    
      –    J’ai besoin de dormir, soupire le vampire
      en revenant dans la pièce, j’aimerais que tu me laisses.
    

    
      Il semble vraiment éreinté et s’assoit sur le bord du lit, espérant
      rapidement pouvoir se coucher.
    

    
      –    Parle-moi, réclame-t-elle, presque suppliante.
    

    
      Il ne répond rien, se contentant de se reculer sur le matelas afin de lui
      faire comprendre que tout ce qu’il veut : c’est dormir.
    

    
      Angel ne peut que constater un échec cuisant ! Encore ! Alors qu’elle
      s’apprête à quitter la chambre, son portable sonne. Elle le prend en
      main comme Kraler lève les yeux pour la regarder.
    

    
      C’est sa tante. Elle ne l’a pas encore prévenue.
    

    
      –    Oui, tante Lydie.
    

    
      –    Ma chérie. Dis-moi quand tu arrives que je
      vienne te prendre à la gare. Tu viens en bus ?
    

    
      –    Non. Je…
    

    
      Elle regarde Kraler qui a toujours les yeux rivés sur elle, et qui entend
      sans l’ombre d’un doute sa conversation.
    

    
      –    Je n’ai pas pris le bus.
    

    
      –    Comment rentres-tu ?
    

    
      –    Je ne rentre pas.
    

    
      –    Comment ça, tu ne rentres pas ? Tu
      repousses ton retour ? Angel, dis-moi que c’est ça !
    

    
      Sa tante semble vraiment agacée par ce contretemps.
    

    
      –    Je ne rentrerai pas, tante Lydie. Je…
    

    
      –    Tu es avec ce vampire !
      crache-t-elle avec horreur.
    

    
      –    C’est mon mari ! peste Angel.
    

    
      –    Ta mère doit se retourner dans sa tombe !
    

    
      –    Arrête avec ça !
    

    
      –    Je veux que tu rentres. Tu as assez souffert
      avec lui. Sois raisonnable !
    

    
      –    Je l’aime.
    

    
      En prononçant ces mots, elle se place devant Kraler qui ne la quitte pas
      du regard. De sa main libre, elle attire sa tête contre son ventre, se
      rapprochant le plus possible de lui.
    

    
      Là, il se produit une chose totalement inattendue : Kraler l’enlace.
    

    
      Elle sent son cœur tambouriner dans sa poitrine.
    

    
      –    Ne dis pas de sottise ! C’est
      un vampire ! peste sa tante.
    

    
      –    Je sais exactement ce qu’il est, tante
      Lydie, et tout ce que tu pourras dire n’y changera rien. Je suis
      unie à lui et jamais je ne renoncerai à mon homme.
    

    
      –    Après tout ce que j’ai fait pour que tu
      disparaisses de sa vie ! Comment oses-tu ?
    

    
      –    De quoi parles-tu ?
    

    
      –    J’ai payé énormément d’argent
      pour qu’il te croie morte !
    

    
      Elle n’en croit pas ses oreilles. C’est à cause d’elle
      si Kraler l’a cru morte. C’est à cause d’elle qu’elle
      s’est disputée avec son compagnon sur ce sujet !
    

    
      –    Je ne te le pardonnerai jamais.
    

    
      –    Angel !
    

    
      Elle ne la laisse pas terminer et coupe la communication avant d’éteindre
      son téléphone qu’elle pose sur la commode juste derrière elle avant
      d’enlacer Kraler comme si sa vie en dépendait.
    

    
      La minute suivante, ils sont allongés l’un à côté de l’autre
      sur le lit, soutenus par leur bras accoudé.
    

    
      –    J’ai tout entendu, je suis désolé.
    

    
      –    Ma tante a une sainte horreur des vampires.
    

    
      –    C’est ce que j’ai cru comprendre.
    

    
      –    Je… je ne savais pas que c’était son
      œuvre… tu sais pour la falsification…
    

    
      –    Je te crois.
    

    
      Ces mots à eux seuls ont un effet miraculeux sur elle.
    

    
      –    Pardon de t’avoir accusée d’être à l’origine
      de tout ça.
    

    
      Elle esquisse un sourire en même temps qu’elle caresse sa joue.
    

    
      –    Je t’aime tellement, Kral.
    

    
      Il s’allonge complètement, ce qui oblige Angel à arrêter de caresser
      sa joue et fixe le plafond, complètement perdu.
    

    
      La jeune femme se redresse avant de le chevaucher. Geste qui le surprend
      bien qu’il le trouve agréable. La sentir sur lui, ses jambes
      repliées autour de ses hanches… Bon sang ce qu’il attrape chaud !
      À tel point qu’il ne peut pas s’empêcher de passer ses mains
      sur ses cuisses. Dommage qu’elle porte un jean !
    

    
      –    Je veux que tu sois couverte quand tu sors.
    

    
      –    Je sais.
    

    
      –    Viper m’a parlé de ce qui s’est
      passé au Byzance. Le vampire te croit unie à lui.
    

    
      –    Est-ce un problème ?
    

    
      –    Non.
    

    
      Elle aurait préféré que cela en soit un. Qu’il soit jaloux. Mais
      non. Quelle déception !
    

    
      –    Disons juste que si le vampire répand la
      nouvelle, tu vas te faire plaindre de tous les côtés.
    

    
      –    Pourquoi ça ?
    

    
      –    Viper, Angel ! Il ne sait pas ce que c’est
      qu’une relation sérieuse et ignore tout du sens du mot fidélité.
    

    
      Elle vient de comprendre. La pauvre humaine avec un compagnon coureur !
      Super !
    

    
      –    J’aurais dû rétablir la vérité.
    

    
      Il esquisse un sourire.
    

    
      –    Je sais ce qui s’est passé pour toi avant.
    

    
      Elle hésite à mettre le sujet sur le tapis et lui se renferme. Il n’a
      pas la moindre envie d’aborder ce thème synonyme de faiblesse. Sa
      faiblesse.
    

    
      –    Je veux juste que tu saches que si tu as besoin
      de parler, je suis là.
    

    
      Il hoche simplement la tête.
    

    
      Elle décide de ne pas chercher à en savoir plus, Kraler ne ferait que se
      rembrunir et ce n’est surtout pas ce qu’elle veut. Pas alors
      qu’il parle avec elle de façon si courtoise.
    

    
      Elle glisse ses mains par-dessus son tee-shirt en lui proposant un
      massage.
    

    
      De nouveau, il esquisse un sourire. Il aurait bien envie et besoin d’un
      massage, mais son entrejambe contre son membre lui donne plutôt d’autres
      envies. Encore plus quand elle bouge sur lui, effectuant des mouvements de
      va-et-vient contre son sexe qui durcit.
    

    
      –    Faut pas faire ça, dit-il en posant ses mains
      sur ses hanches avant de la retourner pour se retrouver allongé sur elle.
    

    
      Elle encercle sa taille de ses cuisses alors que sans se poser la moindre
      question, il suit son désir et écrase ses lèvres sur les siennes.
    

    
      Ils échangent un baiser passionné, accueillant la langue de l’autre
      dans leur cavité avec désir et passion.
    

    
      Angel se retrouve nue dans les bras de Kraler en moins de temps qu’il
      n’en faut pour le dire, l’accueillant en elle avec des
      gémissements de plaisir. Elle a attendu tellement longtemps cet instant.
      Elle en rêvait, même. Elle ferme les yeux pour mieux se délecter de l’instant
      alors que lui s’enfonce au plus profond d’elle avec une
      extrême vigueur. Ne pouvant retenir ses cris de plaisir, elle imagine bien
      que tout le manoir comprendra vite ce qui se passe dans la chambre de
      Kraler.
    

    
      Le vampire qui n’a même pas eu le temps de réaliser ce qui est en
      train de se passer prend possession de ce corps qu’il affectionne
      sans relâche. Il se demande encore comment ils en sont arrivés là, mais
      cela n’a pas d’importance au final, il est bien là où il est.
    

    
      Il ne se rendait pas vraiment compte à quel point elle lui manquait jusqu’à
      ce qu’elle se dandine sur lui, réveillant son désir d’elle qu’il
      tentait d’enfouir au plus profond de son esprit. Il voulait juste l’oublier.
      Maintenant, cela semble totalement impossible ! En même temps, il n’en
      a plus la moindre envie, il est bien. Vraiment bien.
    

    
      Leur étreinte charnelle est assez rapide. Kraler ne fait aucune prouesse d’endurance,
      ce n’était d’ailleurs pas le but. Il avait besoin de quelque
      chose de fort et intense. Il avait trop envie d’elle pour se
      contenter de lui faire l’amour tendrement.
    

    
      À peine roule-t-il sur le côté qu’il sent un haut-le-cœur le gagner.
      La poisse ! Il bondit hors du lit jusqu’à la salle de bain. De
      là, il vomit ses tripes en sachant pertinemment qu’il devra répondre
      aux questions d’Angel.
    

    
      Encore du sang. Il espère en avoir rapidement terminé avec cette maudite
      indigestion. Il se rince la bouche et essuie son visage avant de retourner
      dans la chambre.
    

    
      –    Ce n’est pas à cause de toi, dit-il en se
      remettant au lit.
    

    
      C’est vrai. Elle pourrait mal le prendre. Son amant qui va vomir dès
      qu’il se retire d’elle. Cela peut faire s’interroger n’importe
      quelle femelle censée !
    

    
      –    Je sais.
    

    
      Il pose sa tête sur l’oreiller et fixe le plafond, prêt à répondre à
      un assaut de questions.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu as ?
    

    
      –    C’est une sorte d’indigestion.
    

    
      –    Qu’est-ce qui ne passe pas ?
    

    
      –    J’ai ingurgité trop de sang dernièrement.
    

    
      Elle pense alors à la femme qu’il a tuée un peu plus tôt, en la
      vidant de son essence de vie.
    

    
      –    Cela a-t-il un rapport avec la femme que…
    

    
      Elle s’estompe en voyant le regard du vampire s’assombrir.
    

    
      –    Tu sais ?
    

    
      –    Oui.
    

    
      Il ne répond rien, se sentant terriblement honteux. Il aurait voulu qu’elle
      l’ignore.
    

    
      Depuis qu’ils ont signé la trêve avec les militaires, il n’a
      tué personne. Pour lui, c’est une faiblesse d’avoir mis fin
      aux jours de la femelle par manque de contrôle.
    

    
      Angel s’accoude pour le regarder.
    

    
      –    Pourquoi ? demande-t-elle à mi-voix.
    

    
      –    C’est le seul moyen que j’ai trouvé
      pour que mes canines ne me fassent plus mal.
    

    
      Il est incapable de la regarder en lui avouant sa faiblesse. Il se sent
      terriblement honteux et dépendant d’elle.
    

    
      –    Je pensais qu’elles te faisaient souffrir
      uniquement lorsque tu avais soif.
    

    
      –    Mon corps réclame le sang de mon âme sœur. J’essaye
      de faire taire ce besoin.
    

    
      Elle ignore ce qu’elle doit comprendre. Il a besoin de se nourrir
      sur son âme sœur. Son ex ? Kaly ? Son corps serait en manque d’elle ?
      Si c’est le cas, ce serait une véritable claque pour elle.
    

    
      –    Comment… je veux dire…
    

    
      –    Depuis que j’y ai de nouveau goûté, il se
      rappelle ce besoin et me le fait sentir à chaque seconde.
    

    
      –    Maintenant aussi ?
    

    
      –    Non. Parce que j’en ai fait une
      indigestion. Mon corps ne réclame pas de sang.
    

    
      –    Comment tu feras ensuite ?
    

    
      –    Je ne sais pas.
    

    
      Elle imagine qu’il souffrira puisqu’il ne pourra pas se
      nourrir sur la sorcière. À moins que… Pourquoi pense-t-elle que c’est
      cette femme son âme sœur ? Elle doit savoir.
    

    
      –    C’est du sang de la sorcière que tu dois
      te nourrir ?
    

    
      –    Non, répond-il en tournant sa tête pour la
      regarder. Qu’est-ce qui te fait penser une chose pareille ?
    

    
      –    J’imagine que tu buvais son sang.
    

    
      –    C’est arrivé, mais je le regrette. Je n’aurais
      pas dû.
    

    
      Elle aimerait que cela ne l’atteigne pas, mais c’est
      impossible, ça lui fait affreusement mal.
    

    
      –    Je suis désolé, dit-il en caressant son visage.
    

    
      Il perçoit facilement sa peine et regrette de lui faire aussi mal.
    

    
      –    C’est toi mon âme sœur, Angel. Depuis que
      tu m’as donné ton sang au château, mon corps ne pense plus qu’à
      ça.
    

    
      Voilà. C’est dit.
    

    
      –    Pourquoi tu ne m’as rien dit ? s’étonne-t-elle.
    

    
      Ça aurait été quand même la solution la plus simple. Cela aurait évité à
      Kraler de souffrir et de mettre en péril une trêve déjà tellement fragile
      avec les militaires.
    

    
      –    J’avais demandé à Friz de t’amener
      chez moi pour que je t’en parle…
    

    
      Il ne termine pas sa phrase. Néanmoins, elle comprend très bien où il veut
      en venir. Tout prend soudainement forme dans son esprit. Il a quitté son
      lit parce qu’il avait faim, mais pas la faim qu’elle pensait.
      Elle comprend aussi pourquoi il a passé le restant de la nuit chez Lawson.
      Quelle idiote ! Il avait besoin d’elle et elle a fui comme une
      lâche. Encore !
    

    
      –    Je suis profondément désolée, assure-t-elle avec
      sincérité.
    

    
      –    Quand Viper m’a dit que tu étais partie, j’ai
      compris que tu ne serais jamais à la hauteur pour être ma compagne.
    

    
      –    Mais Friz m’a ramenée, objecte-t-elle, les
      larmes aux yeux.
    

    
      –    Pour moi, c’était trop tard.
    

    
      –    Et maintenant ?
    

    
      –    Maintenant, répète-t-il.
    

    
      Silence.
    

    
      –    Je n’en sais rien.
    

    
      Elle suppose qu’étant donné les circonstances, c’est mieux qu’une
      réponse négative.
    

    
      –    Je veux que tu saches que je regrette de m’être
      enfuie. Tout est basé sur un malentendu.
    

    
      –    Je le sais.
    

    
      –    Je te donnerai tout le sang dont tu auras
      besoin.
    

    
      –    Tu n’es pas obligée.
    

    
      –    Non. J’en ai envie. Je t’aime Kral.
    

    
      –    Moi aussi je t’aime, et j’aimerais
      que tout soit simple.
    

    
      Elle sourit avant de poser ses lèvres sur les siennes sans qu’il la
      repousse.
    

    
      Le baiser se poursuit en une seconde étreinte charnelle. Kraler ne ressent
      plus ce besoin d’évacuer, de la prendre sauvagement… au contraire,
      il veut la combler.
    

    
      Il couvre d’abord son corps de baisers, ce corps qu’il pensait
      ne jamais plus caresser, ne jamais plus lécher ou embrasser. Il s’attarde
      sur les moindres recoins de sa peau avant d’explorer son intimité,
      elle est mouillée et il adore ça. Il peut accompagner sa langue de ses
      doigts.
    

    
      Angel passe la main dans les cheveux de Kraler en se mordant pour tenter
      de réprimer ses cris. Il est doué pour lui donner du plaisir, c’est
      certain, et il sait exactement où et comment faire.
    

    
      Après qu’un premier orgasme ait dévasté sa partenaire, Kraler s’occupe
      de ses tétons durcis. Il les lèche, les suce, les lape, un moment avant d’enfoncer
      son membre en elle. Cette fois, il opte pour la douceur et unit ses lèvres
      aux siennes pour rendre l’étreinte plus passionnante.
    

    
      Elle est tout ce dont il a envie. Si seulement elle pouvait être à la
      hauteur d’être l’épouse d’un vampire. Cela faciliterait
      bien les choses, mais elle ne l’est pas. Il en a conscience, même s’il
      est profondément amoureux d’elle.
    

    
      Il poursuit ses pénétrations, alternant tendresse et vivacité, entraînant
      des cris de plaisir de sa partenaire. Pourtant, il sait qu’il ne se
      remettra pas avec elle. Il aura toujours peur qu’elle parte au
      moindre problème. Il ne pourra jamais lui faire pleinement confiance. Vie
      de merde !
    

    
      Il est en train de faire l’amour avec la femelle qu’il aime
      – son âme sœur – et pourtant, elle n’est pas faite pour
      lui.
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 28
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      Plusieurs fois dans la nuit, Kraler se lève pour aller vomir. Il espère
      être rapidement débarrassé de cette maudite indigestion. En plus de
      ressentir ses haut-le-cœur, il a mal au ventre et se sent patraque.
    

    
      Lorsqu’il est pour la cinquième fois dans la salle de bains, Angel
      sort de la chambre avec un tee-shirt à lui sur le dos, et va frapper à la
      porte de Slash.
    

    
      Il est neuf heures du matin et le vampire est encore endormi, mais il se
      lève.
    

    
      –    Euh… Oui ?
    

    
      –    Kraler n’arrête pas de vomir.
    

    
      –    C’est normal. Il fait une indigestion.
    

    
      –    Tu ne veux pas appeler le médecin. Je m’inquiète
      pour lui.
    

    
      Slash le voit bien et esquisse un sourire avant d’aller chercher son
      téléphone pour appeler le médecin devant elle.
    

    
      –    Allo.
    

    
      –    C’est Slash. Kraler passe son temps à
      vomir, je veux savoir si c’est normal.
    

    
      –    Ça l’est. Comme je le lui ai dit, il
      devrait retrouver la forme en fin de journée.
    

    
      –    D’accord.
    

    
      –    Il doit dormir le plus possible pour aider
      son corps.
    

    
      –    Merci pour l’info. Au revoir.
    

    
      Slash raccroche avant de poser ses yeux sur Angel.
    

    
      –    Ce sera ainsi jusqu’en fin de journée.
    

    
      –    Merci.
    

    
      Elle tourne les talons, prête à retourner dans la chambre.
    

    
      –    Hep ! la rappelle-t-il.
    

    
      Elle pivote pour le regarder.
    

    
      –    Il doit dormir pour aider son corps à guérir.
    

    
      –    J’y veillerai.
    

    
      Il esquisse un sourire.
    

    
      –    Les murs sont en carton ici.
    

    
      Elle sait bien qu’il a dû les entendre. Et alors ?
    

    
      –    Tout s’est arrangé apparemment.
    

    
      –    Je ne sais pas. Je… je l’espère.
    

    
      Elle lui sourit avant de rejoindre Kraler. Elle aimerait qu’il ne
      sache rien de son absence, mais il a dû l’entendre dès qu’elle
      a quitté la pièce.
    

    
      Il est allongé quand elle revient.
    

    
      –    Tu te sens mieux ?
    

    
      –    Bof.
    

    
      –    Tu dois dormir.
    

    
      –    Où étais-tu ?
    

    
      –    J’ai demandé à Slash d’appeler
      Lawson, explique-t-elle en se glissant dans le lit. Je suis inquiète pour
      toi, ajoute-t-elle pour sa défense.
    

    
      –    Ça va aller. Faut pas t’inquiéter.
    

    
      Il l’attire au creux de son bras et la serre contre lui. Il se sent
      nul d’avoir une telle attitude possessive alors qu’il ne
      souhaite pas – qu’il ne peut pas – rester avec elle. Il
      le souhaite, en fait, mais il ne peut pas se permettre de prendre un tel
      risque. Elle est bien trop instable. Si elle partait après qu’il lui
      ait de nouveau confié son cœur, il ne s’en remettrait pas.
    

    
       
    

    
      Friz et Viper prennent leur petit-déjeuner ensemble sous les coups de
      quinze heures.
    

    
      Le manoir est calme. Dark est encore à l’hôpital pour quatre heures.
      Slash ne sort jamais de sa chambre avant dix-sept heures. Impossible d’extirper
      le vampire des bras de sa femelle.
    

    
      –    J’ai attendu Angel un bon moment hier
      soir, explique Friz, mais elle n’est jamais redescendue.
    

    
      –    Elle a passé la nuit avec Kraler.
    

    
      –    Impossible de ne pas s’en être aperçu !
    

    
      –    Salut, les interrompt Angel en entrant dans la
      pièce.
    

    
      Elle ne porte qu’un tee-shirt trop large pour elle qui appartient à
      Kraler. Si ce dernier la savait ici dans cette tenue, il deviendrait fou !
    

    
      –    Dis-moi que tu portes un truc là-dessous !
      réclame Viper.
    

    
      –    Viper ! rouspète Friz, choqué.
    

    
      Il est totalement interdit de manquer de respect à ce point à la compagne
      de leur seigneur. Et apparemment ils se sont remis ensemble. De tels
      propos pourraient avoir de graves conséquences.
    

    
      –    Laisse Friz, rétorque Angel. Désolée pour hier
      soir, mais je n’avais pas l’intention de te suivre.
    

    
      –    Je l’ai compris.
    

    
      Elle attrape un plateau sur une étagère en se mettant sur la pointe des
      pieds. Viper devient rouge en voyant la naissance de ses fesses, sans le
      moindre tissu. Est-il possible qu’elle ne porte rien là-dessous ?
    

    
      Friz qui a plus de pudeur tourne la tête, alors que Viper la regarde comme
      si elle n’était pas déjà unie.
    

    
      Angel pose deux bols sur le plateau alors que Viper la dévisage.
    

    
      –    Je suis content que tu sois là.
    

    
      Elle lui jette un regard sceptique. Elle croyait pourtant qu’il la
      haïssait et qu’il voulait la savoir le plus loin possible des Snake.
    

    
      –    C’est bon, Viper ! intervient Friz.
    

    
      –    Quoi ? Je dis juste que c’est bien qu’elle
      soit là.
    

    
      Friz roule des yeux. Viper ne peut pas être sincère. Il dit ça parce qu’il
      vient de voir ses fesses et que ça lui a donné des envies. Il connaît le
      penchant de son ami pour cette partie anatomique des femelles.
    

    
      Angel remarque tout de suite qu’une tension s’installe entre
      les deux vampires. Mais cela ne semble pas en inquiéter Viper.
    

    
      –    Merci, réplique-t-elle simplement à Viper.
    

    
      Elle remplit un thermos de café avant de le mettre sur le plateau, puis y
      ajoute des petits pains.
    

    
      Friz quitte la pièce pour se rendre à la salle de sport. C’est à cet
      instant que Viper se lève pour s’avancer vers Angel.
    

    
      –    Je suis sincère, tu sais.
    

    
      Il attrape une de ses mèches rebelles qu’il replace derrière son
      oreille.
    

    
      Angel commence à s’inquiéter, il n’aurait pas dû avoir ce
      geste. Ce n’est pas correct.
    

    
      –    Je voulais que tu saches que je ne te déteste
      pas. Je t’aime beaucoup.
    

    
      Elle esquisse un sourire, bienheureuse de l’entendre. Elle ne
      supportait pas d’être fâchée avec lui.
    

    
      –    Je ne partirai jamais plus.
    

    
      –    Je suis ravi de l’entendre.
    

    
      La seconde suivante il la serre dans ses bras.
    

    
      Angel n’a jamais été aussi proche de l’un des vampires. Elle a
      toujours gardé une certaine distance, pensant que c’était mieux
      étant donné sa liaison avec Kraler. Ce geste la déconcerte bien plus qu’elle
      ne l’aurait voulu.
    

    
      –    Lâche-la ! peste Slash.
    

    
      Viper brise l’étreinte pour faire face à son ami qui ne semble pas
      ravi.
    

    
      Quant à Angel, elle se demande si c’était si mal que ça. Les codes
      des vampires sont parfois différents de ceux des humains.
    

    
      –    Elle est la compagne officielle de Kraler. Ta
      Reine. Tu lui dois le respect et tu n’as en aucun cas le droit de la
      toucher ainsi !
    

    
      Slash tonne. Apparemment c’est grave.
    

    
      –    Tout doux, mon ami ! s’amuse Viper.
      Je n’étais pas en train de la sauter.
    

    
      –    Tu devrais monter, Angel, conseille Slash.
    

    
      –    On ne faisait rien de mal, explique-t-elle. On
      scellait notre accord de paix.
    

    
      –    De ta part je veux bien croire que ce n’était
      pas mal attentionné. Mais pas de la sienne.
    

    
      Surtout quand il voit comment elle est vêtue. Kraler hurlera quand il
      saura ça.
    

    
      Angel saisit le plateau et monte au premier.
    

    
      –    Qu’est-ce qui te prend ? peste Viper
      à Slash.
    

    
      –    Ne me dis pas que tu es devenu sourd ! Tu
      as bien entendu comme nous tous que le chef a remis ça avec elle. Alors
      elle redevient intouchable.
    

    
      –    Bien sûr que j’ai entendu. Et je vais te
      dire la même chose qu’elle : on ne faisait rien de mal !
    

    
      Viper sort de la pièce avec rapidité et en colère. Pour qui le prend-il ?
      Merde ! Pour une fois qu’il ne faisait rien de mal. OK elle est
      bonne, très bonne même. Mais il n’oublie pas qu’il pourrait
      perdre la vie rien qu’en la regardant comme il le fait avec n’importe
      quelle femelle !
    

    
       
    

    
      Angel dépose le plateau sur la table de chevet avant de se remettre dans
      le lit auprès de Kraler endormi. Enfin c’est ce qu’elle
      croyait jusqu’à ce qu’il ouvre les yeux.
    

    
      –    J’ai une ouïe super développée, tu sais.
    

    
      –    Oui. Tu veux un peu de café ?
    

    
      –    À quoi tu joues avec Viper ?
    

    
      Elle le regarde. Il semble en colère et il est vraiment sérieux. Elle veut
      bien croire qu’il ait tout entendu, et elle sait fort bien qu’il
      n’avait pas besoin des images pour comprendre.
    

    
      –    On a fait la paix.
    

    
      Elle tente de ne pas se laisser démonter. Être mal à l’aise c’est
      avouer sa culpabilité et elle n’est coupable de rien.
    

    
      –    C’est quoi cette tenue pour se balader
      devant les autres ? Ça ne t’est pas venu à l’idée de
      passer un pantalon ?
    

    
      –    Je ne pensais pas qu’il y aurait déjà
      quelqu’un de levé.
    

    
      Il roule des yeux.
    

    
      –    Bon d’accord. Je suis désolée. Ça te va
      comme ça ?
    

    
      –    Non ! Tu ne comprends rien !
    

    
      Il tonne en même temps qu’il quitte le lit.
    

    
      –    Je suis censée comprendre quoi ?
    

    
      –    Que je refuse que tu excites mes amis !
    

    
      Elle le regarde incrédule. Il ne peut pas être sérieux. Pourtant si.
    

    
      –    Tu ne peux pas penser ça, réplique-t-elle en
      bondissant hors du lit.
    

    
      –    Je sais ce que j’ai entendu !
    

    
      –    Je n’ai rien fait de mal.
    

    
      –    À part te balader à moitié à poil devant mes
      potes ! aboie-t-il.
    

    
      Bon. La nuit était merveilleuse, mais il n’en sera pas de même pour
      la journée.
    

    
      –    Je te laisse te calmer, je reviendrai te voir
      quand tu seras plus disposé.
    

    
      Alors qu’elle se dirige vers la porte, il la retient avec ces mots :
    

    
      –    C’est ça ! Fuis ! Tu ne sais
      faire que ça.
    

    
      Angel qui n’apprécie pas ces mots blessants fait demi-tour et s’arrête
      juste devant lui. Tout se passe très vite. Elle le regarde droit dans les
      yeux avant de lui mettre une bonne gifle.
    

    
      Kraler, abasourdi, pose sa main sur sa joue qu’une marque rouge
      orne.
    

    
      –    Ne redis jamais ça ! peste-t-elle. J’ai
      fait des erreurs et je les regrette. Je veux ton pardon. Le pardon de l’homme
      que j’aime. Pas de mépris.
    

    
      –    Je suis désolé.
    

    
      Ouah !
    

    
      Là, elle ne s’y attendait pas du tout.
    

    
      –    Ne nous déchire pas, Kral. C’est déjà
      tellement compliqué.
    

    
      Il l’attire contre lui et la serre dans ses bras musclés comme si sa
      vie en dépendait.
    

    
      –    Je suis jaloux, Angel. Mes réactions sont
      proportionnelles à l’amour que je te porte.
    

    
      Elle est bien contente de l’apprendre.
    

    
      –    Il n’y a aucun risque, Kral. Je n’aime
      que toi. Je suis là uniquement pour toi. Je te donnerai tout ce que tu
      veux de moi.
    

    
      Elle le regarde dans les yeux en lui faisant cette promesse.
    

    
      –    Ce que tu me donnes me comble déjà. Je n’ai
      pas besoin de plus.
    

    
      La seconde suivante, il emprisonne ses lèvres. Ils échangent un baiser
      langoureux avant de se retrouver allongés sur le lit, Kraler entre les
      cuisses d’Angel.
    

    
      Il a décidé en une fraction de seconde qu’il se remettrait avec
      elle, mais pas seulement. Il compte aller au Byzance aussi
      longtemps qu’il le faudra jusqu’à ce qu’il voit le
      vampire qui la croit unie à Viper et rétablira la vérité. Tant pis pour
      les conséquences. De toute façon, Blake connaît déjà son union. Il ne peut
      pas lui arriver pire. Si ?
    

    
      Il s’installera aussi avec elle et ensemble ils reprendront les
      choses là où elles se sont arrêtées. Unis pour toujours. Sauf que dans
      leur cas, c’est impossible. Elle n’est pas éternelle.
    

    
      Il la pénètre en douceur alors qu’il s’imagine que la seule
      manière de la garder à jamais auprès de lui, c’est… de la
      transformer.
    

    
      Il faut qu’il ait une discussion avec Slash à ce sujet. Lui et
      Camilla ont le même problème que lui avec la notion d’éternité.
      Peut-être son ami a-t-il une solution ?
    

    
      Après une première série de va-et-vient, il se retire de sa partenaire
      pour lécher sa poitrine dressée pour lui. Il s’occupe du moindre
      millimètre de sa peau. Ses lèvres fiévreuses la parcourant avec envie,
      laissant derrière elles une traînée de désir.
    

    
      Elle gémit lorsqu’il arrive à son triangle épilé. Il laisse glisser
      sa langue jusqu’à son clitoris avant de l’aspirer doucement,
      puis il l’enfouit dans ses replis intimes, léchant chaque millimètre
      de son intimité, recueillant son désir de ses lèvres.
    

    
      Angel glisse ses mains dans les cheveux noirs de son amant, s’abandonnant
      à son plaisir. Elle est rapidement secouée par un premier orgasme, puis un
      second.
    

    
      Kraler s’enfonce en elle en nichant sa tête dans son cou, sentant
      les pulsations de son cœur, son sang affluant dans ses veines. Il tente de
      garder le contrôle en se concentrant sur le plaisir qu’il lui donne
      et l’écoute jouir dans ses bras.
    

    
      Au bout de quelques minutes, cela ne suffit plus. Il se laisse tenter et
      lèche la gorge de sa partenaire. Il ralentit le rythme de ses
      pénétrations, ne voulant plus qu’une seule chose : la boire.
    

    
      Il n’a pas vomi depuis un bon moment et ne ressent plus la moindre
      crampe. Il pense que l’indigestion est passée et qu’il peut de
      nouveau se nourrir.
    

    
      Ses canines lui font mal. Atrocement mal. Son visage se crispe alors qu’il
      tente de garder le contrôle.
    

    
      À ce stade, il a deux options, soit il lui dit ce qu’il en est, soit
      il la vide de son sang.
    

    
      –    Mes canines me font mal, souffle-t-il.
    

    
      Il lève sa tête pour qu’elle puisse voir le contour de ses yeux
      noirs et son visage crispés. Il a décidé de faire un second –
      néanmoins dernier – essai avec elle, et il le fera à fond.
    

    
      –    J’ai confiance en toi, murmure-t-elle.
      Bois mon sang.
    

    
      Il dépose un baiser sur ses lèvres, avant de lécher son cou jusqu’à
      sa jugulaire où il enfonce ses canines en poussant un grognement de
      soulagement.
    

    
      –    C’est tellement bon !
    

    
      Il parle dans son esprit, ce qui faisait longtemps. Elle se rend compte
      que cela lui avait manqué. Tout de lui a manqué à Angel.
    

    
      –    Je t’aime, Angel. Je veux que tu
      tiennes ton rôle. Je veux que tu sois ma compagne aux yeux du monde.
    

    
      Il lèche les deux trous qu’il a faits dans sa gorge en même temps qu’il
      reprend les pénétrations. Il a réussi à se contrôler et il n’en est
      pas peu fier.
    

    
      –    Je le veux aussi, murmure-t-elle.
    

    
      Il continue de lui donner du plaisir avant de se répandre en elle.
    

    
      Cette fois, c’est décidé. Un avenir avec elle lui tend les bras. Il
      reste néanmoins quelques petites choses à mettre au point.
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 29
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      La première chose que Kraler fait, après une douche, c’est se rendre
      à l’agence immobilière. Il a des choses à régler et veut que ce soit
      fait au plus tôt.
    

    
      Angel en profite pour se préparer – un jean taille basse et un top
      –. La marque est visible, mais elle n’a pas l’intention
      de quitter le manoir aujourd’hui.
    

    
      Elle descend le plateau du petit-déjeuner à la cuisine et entreprend de
      faire la vaisselle quand elle entend quelqu’un toussoter, elle se
      retourne.
    

    
      Viper.
    

    
      –    J’espère que tu n’as pas mal
      interprété mon geste. Slash n’a rien compris, lui.
    

    
      –    Je sais que les lois des vampires sont
      différentes de celles des humains. Dans ma race, il n’est pas mal vu
      de serrer la femme d’un ami dans ses bras, dans ce contexte
      néanmoins. Dans votre race, ça l’est. Je l’ignorais.
    

    
      Viper hoche la tête.
    

    
      –    Kraler était furieux.
    

    
      –    Tu lui as dit ?
    

    
      –    Il a tout entendu.
    

    
      Il ricane. Comme ça, Kraler jouerait à l'espion ! Pathétique !
    

    
      –    De son lit ? J’en doute.
    

    
      –    Qu’est-ce que tu insinues ?
    

    
      –    Que Kraler est sorti de la chambre pour nous
      entendre.
    

    
      –    Quand bien même ! Je m’en fiche.
    

    
      –    Tu as retrouvé ta place auprès de lui.
    

    
      –    Tu dis ça parce que tu nous as entendus ?
    

    
      –    Y a de ça, mais tu as retrouvé ton arrogance de
      Reine.
    

    
      Elle roule des yeux, n’ayant pas l’impression d’être
      arrogante.
    

    
      –    Viper ! Sors de là ! intervient Slash
      en entrant dans la cuisine, suivi par Camilla.
    

    
      Le vampire tatoué soupire, puis fait un clin d’œil à Angel avant de
      quitter la pièce.
    

    
      –    Excuse-le, réclame Slash à Angel.
    

    
      –    Pardon ?
    

    
      Qu’est-ce qu’il lui prend à vouloir excuser son ami pour
      quelque chose qu’il n’a pas fait ?
    

    
      –    Il n’a pas à te manquer de respect.
    

    
      Elle croit rêver !
    

    
      Ils ont tous compris qu’elle était de nouveau avec leur Seigneur et
      voilà qu’ils se mettent à lui lécher les bottes, à agir comme si
      elle était une déesse qu’on ne doit surtout pas offusquer.
    

    
      –    Arrête ça, Slash, rétorque-t-elle.
    

    
      –    J’essaye juste d’être agréable.
    

    
      –    Alors ne me la joue pas comme ça ! Je n’ai
      pas changé ! Je suis toujours Angel ! J’apprécierais que
      tu me traites comme avant, même si je suis unie à ton Seigneur qui je te
      rappelle est ton ami avant tout.
    

    
      –    Disons juste que pour notre race, tu es la
      femelle de Kraler, donc une femelle sacrée. Je voulais… laisse tomber.
    

    
      –    On sort ce soir, annonce Kraler en entrant dans
      la cuisine.
    

    
      –    Où ça ? demande Angel.
    

    
      –    On ira tous au Byzance. Ça fait bien
      longtemps.
    

    
      –    Tu veux te montrer en public avec moi ?
    

    
      –    Oui, affirme-t-il en s’approchant d’elle.
      Je veux que tout le monde sache que tu es ma compagne.
    

    
      –    Ce n’est pas un peu risqué ?
      intervient Slash.
    

    
      –    Blake est le plus gros danger et il connaît la
      vérité, répond-il en enlaçant Angel, alors je ne vois pas pourquoi je ne
      la revendiquerais pas publiquement.
    

    
      –    C’est un fait.
    

    
      Kraler n’a besoin de l’aval de personne. Il a pris sa
      décision. D’ailleurs, pour le montrer à Slash, il embrasse Angel
      devant lui, comme jamais auparavant, en insinuant sa langue dans sa
      bouche. Il la caresse inlassablement, se délectant d’elle jusqu’à
      plus soif.
    

    
      –    Tu es d’accord ? lui demande-t-il
      ensuite.
    

    
      –    Oui.
    

    
      Il sourit avant de l’étreindre tendrement.
    

    
       
    

    
      Une demi-heure plus tard, tout le manoir se prépare pour sortir. Une
      soirée de détente entre amis, au Byzance. Cela faisait une éternité
      que ce n’était pas arrivé.
    

    
      –    Tout le monde va savoir à qui tu appartiens, ça
      ne te fait pas peur ? questionne Kraler en enfilant sa chemise noire.
    

    
      –    Je n’aime pas le terme que tu emploies,
      mais je suis ravie.
    

    
      Angel s’approche de lui et boutonne sa chemise. Pas jusqu’en
      haut, néanmoins. Kraler veut la laisser ouverte, sa chaîne à l’effigie
      d’un serpent en or blanc, pendant à son cou.
    

    
      Il est beau, comme toujours. Une véritable incarnation de la perfection.
      Elle n’est pas en reste non plus et lui correspond bien. Elle est
      vêtue de noir, à son image, ses longs cheveux lui tombant dans le bas du
      dos. Elle porte un top moulant, Kraler veut que la marque de son union
      avec un Snake soit visible. Il a décidé de ne plus la cacher aux
      yeux de tout à chacun et accepte de lui redonner sa confiance, pour la
      dernière fois. Elle n’a plus le droit à l’erreur, et elle le
      sait.
    

    
      –    Dans ma race, c’est un compliment d’appartenir
      au mâle aimé.
    

    
      –    Je sais. Mais dans la mienne cela a un côté
      péjoratif.
    

    
      –    Tu évolues au sein de vampires, il serait bon
      que tu raisonnes comme nous.
    

    
      Elle aimerait aussi, mais c’est assez difficile, néanmoins, elle y
      parviendra. Pour lui.
    

    
       
    

    
      La bande de vampires se retrouve au Byzance. Ils s’installent
      à leur table habituelle, dernièrement délaissée, avec deux femelles
      – Angel et Camilla –, une fois n’est pas coutume. Ils
      ont tous l’intention de passer une bonne soirée, mis à part Dark qui
      a plutôt envie de rejoindre Anna. Elle lui manque, même s’il l’a
      quittée il y a une heure à peine.
    

    
      Kraler pose directement son bras sur le dossier de la chaise de sa
      compagne et approche ensuite sa bouche de son oreille.
    

    
      –    Est-ce qu’il est là ?
    

    
      Elle sait exactement de qui il parle, mais elle ne l’a pas vu. Elle
      secoue la tête pour lui répondre.
    

    
      Comme au bon vieux temps, Friz va passer la commande au comptoir.
    

    
      –    Quel message comptes-tu faire passer ?
      demande Viper à Kraler.
    

    
      Le chef n’a pas oublié ce qu’il a entendu un peu plus tôt, et
      en temps voulu, Viper le sentira passer.
    

    
      –    Elle est à moi, dit-il en verrouillant son
      regard au sien.
    

    
      Message à tous, mais aussi à Viper. Ce n’est pas qu’il croit
      son ami capable de lui piquer sa compagne, mais par moment il a des
      pulsions de folies et il préfère être très clair. Mieux vaut prévenir que
      guérir.
    

    
      Il unit le geste à la parole en enlaçant Angel sans pudeur.
    

    
      –    Tu vas faire une petite démonstration de mon
      appartenance au chef des Snake ?
    

    
      Il sait bien qu’elle n’apprécie pas ce terme – péjoratif
      –, mais l’entendre le prononcer veut dire tellement pour lui.
      Il ne la pensait plus capable de le surprendre, et pourtant !
    

    
      –    Tu serais prête ?
    

    
      Il hausse les sourcils en formulant sa question.
    

    
      Elle sourit. Elle est tellement bien maintenant. Il y a à peine quelques
      heures, son avenir était encore incertain. Elle n’échangerait son
      bonheur pour rien au monde.
    

    
      –    Pour tout ce que tu veux.
    

    
      –    Poussez vos mains ! Attention !
      prévient Friz avant de poser un plateau sur la table.
    

    
      Des verres et du Whisky. Il fait le service.
    

    
      Kraler vide instantanément son verre avant d’en réclamer un autre.
    

    
      –    C’est lui, souffle Angel à l’attention
      de son compagnon.
    

    
      Viper qui l’a très bien entendue se retourne pour constater la
      présence du vampire de la veille.
    

    
      –    Je ne le connais pas, informe Kraler.
    

    
      Les autres y jettent un coup d’œil sans trop savoir de qui il est
      question, mais aucun visage ne leur parle.
    

    
      Le vampire en question les remarque de suite. Il ne fuit pas comme l’aurait
      fait un mâle censé, mais les regarde avant d’aller au comptoir.
    

    
      –    Arrogant de surcroît, remarque Kraler en se
      levant.
    

    
      Il n’a pas vraiment apprécié le regard que leur a lancé ce lascar !
      Il le rejoint au comptoir en un mouvement.
    

    
      –    Qui es-tu ? le questionne-t-il d’emblée.
    

    
      L’autre se dit que le vampire de la veille a dû lui parler de lui.
      Il reconnaît bien Kraler, le chef de sa race.
    

    
      –    Personne d’important. Juste un civil qui
      vient boire un verre.
    

    
      Kraler veut sonder son esprit, mais il n’y arrive pas. Ce vampire a
      mis des barrières autour de ses pensées. Que cache-t-il donc ? Et
      surtout qui est-il ?
    

    
      –    Si c’est pour la compagne de ton copain,
      je suis désolé.
    

    
      –    Viper n’est pas mon copain, mais un
      membre du Conseil suprême des Snake. Un frère d’armes.
    

    
      Une petite mise au point s’impose. Habituellement, tous les vampires
      fréquentant l’endroit connaissent le nom des membres du Conseil.
    

    
      –    De plus, il ne s’agit pas de sa compagne,
      mais de la mienne.
    

    
      Il écarquille ses yeux. Personne ne sait que Kraler – leur chef
      – s’est uni.
    

    
      Quel affront ! Il devrait se faire tout petit, il en est bien
      conscient.
    

    
      –    Toutes mes excuses, mon Seigneur, je l’ignorais.
    

    
      Kral aurait bien été tenté de le croire s’il n’avait pas érigé
      des barrières mentales autour de son esprit.
    

    
      Néanmoins, il hoche la tête et va se rasseoir auprès de sa compagne.
    

    
      –    Ce vampire n’est pas clair, il a des
      barrières.
    

    
      Il s’adresse mentalement à Slash afin que l’autre ne l’entende
      pas.
    

    
      Slash attrape alors son téléphone et envoie un SMS sur l’ordinateur
      du vampire chargé de l’informatique au temple.
    

    
      Besoin de dix guerriers au Byzance.
    

    
      Il remet son téléphone dans sa veste tout en hochant la tête en direction
      de Kraler qui vient d’annoncer mentalement la même chose aux autres.
    

    
      Il serait bon qu’ils en parlent, néanmoins ils ne peuvent pas. Cet
      endroit pourrait grouiller d’espions.
    

    
      Kraler vide un second verre avant de se tourner vers sa compagne.
    

    
      –    Tu peux encore reculer.
    

    
      –    Non.
    

    
      C’est alors qu’il glisse sa main dans son cou avant de l’embrasser
      à pleine bouche, à la vue de tous.
    

    
      Elle est à lui et tout le monde va le savoir dans le royaume des Snake.
    

    
      Les regards se tournent dans leur direction. Ainsi donc, Kraler aurait
      trouvé une compagne. Quelle déception pour la gent féminine !
    

    
      Après le baiser, il la garde contre lui. Jamais il n’avait été aussi
      débordant d’affection en public.
    

    
      –    À nous, souffle-t-il à l’oreille de sa
      compagne avant de vider son troisième verre.
    

    
      Ce soir, il se sent bien. Il est incroyablement bien. Rien ne viendra
      troubler ce bonheur bien mérité. Enfin… il l’espère. Il n’a
      jamais eu de chance. Surtout pas dernièrement.
    

    
       
    

    
      Les guerriers Snake font leur entrée dans le club, se fondant dans
      la masse d’habitués, s’éparpillant ici et là. Ils ont chacun
      sur leur téléphone portable une photo du vampire à surveiller. Ils l'ont
      eue par Slash un peu plus tôt. La mission est simple : suivre le
      vampire sans se faire repérer. Une filature. Un jeu d’enfant.
    

    
       
    

    
      La musique se fait plus entraînante au Byzance, Angel se lève,
      tentant d’attirer son homme sur la piste.
    

    
      Habituellement, il lui aurait gentiment fait comprendre que cela n’est
      pas lui. Il n’aime pas danser. Mais ce soir, il la suit volontiers.
    

    
      Ils se donnent en spectacle aux habitués du club. Angel se trémoussant
      contre Kraler qui ne ressent pas la moindre gêne. Décidément, elle lui
      fait lever toutes les barrières. En même temps, ce soir c’est un peu
      la fête. Il célèbre le retour de son âme sœur dans sa vie et il a une
      surprise pour elle. De taille.
    

    
      De la table, Viper les regarde. Il était sincère un peu plus tôt dans la
      journée, il est bien heureux qu’elle soit de nouveau là. Tant pis s’il
      se prend des remontrances de Kraler pour avoir été inconvenant envers
      elle. Il n’estime pas lui avoir manqué de respect. Pas dernièrement
      en tout cas. Pas en la serrant dans ses bras.
    

    
      –    Baisse tes yeux ! ordonne Slash.
    

    
      –    Lâche-moi avec ça ! peste Viper.
    

    
      Dark et Camilla s’interrogent alors que Friz qui était là – au
      début du moins – comprend où veut en venir Slash. Il craint que
      Viper ne s’amourache d’Angel. C’est totalement
      impossible, car Viper n’aime que lui-même. Et puis tomber amoureux
      de la compagne de son Seigneur serait de très mauvais goût.
    

    
      –    Qu’est-ce qui te prend ? demande
      Camilla à son compagnon.
    

    
      –    Il l’a prise dans ses bras, crache-t-il
      comme si c’était une chose horrible.
    

    
      –    Viper ! s’indigne Dark.
    

    
      –    Foutez-moi la paix, les mecs ! Je n’ai
      rien fait de mal !
    

    
      –    C’est aussi ce que dit Kraler ?
      demande Dark.
    

    
      Viper soupire.
    

    
      Le couple Davers-Snake revient à table. Kraler perçoit de suite l’électricité
      dans l’air et compte bien régler ça. Maintenant.
    

    
      –    C’est quoi le problème ?
    

    
      Les vampires le regardent, mais aucun ne se risque à répondre.
    

    
      –    Quand je pose une question, j’aime bien
      avoir une réponse, insiste-t-il.
    

    
      –    Ils me faisaient la morale pour ce qui s’est
      passé entre Angel et moi.
    

    
      Viper dit ça comme s’il s’était passé quelque chose d’important.
      Kraler le toise, il déteste cet air arrogant qu’il arbore.
    

    
      –    On a fait la paix, intervient Angel en posant sa
      main sur le bras de Kraler. Lâchez l’affaire ! ordonne-t-elle
      aux deux vampires.
    

    
      Viper sait que Kral ne baissera jamais les yeux alors il le fait.
    

    
      –    Ne t’avise plus jamais de la toucher ou tu
      brûleras au soleil ! menace Kraler.
    

    
      –    Je te défie de le faire ! crache Viper en
      se levant.
    

    
      La chaise tombe et le vampire s’en va.
    

    
      –    Va t’excuser, réclame Angel auprès de son
      compagnon.
    

    
      –    Tu plaisantes ?
    

    
      –    Ce n’était rien, Kral. Merde !
    

    
      Peut-être pas pour elle, mais pour lui, c’est une insulte. Un autre
      vampire – un frère – a pris sa compagne dans ses bras. Comment
      pourrait-il laisser passer ça ?
    

    
      –    S’il te plaît, insiste-t-elle.
    

    
      Il quitte la table avec une rapidité déconcertante, laissant encore planer
      toute la rage qui l’habite. Il n’ira pas s’excuser, c’est
      certain. Pire, il est en colère.
    

    
      –    On dirait que la soirée touche à sa fin, se
      réjouit Dark avant de vider son verre. Bonne nuit à tous, souhaite-t-il
      avant de se dématérialiser.
    

    
      –    Tu ne comprends pas, explique Slash à Angel, c’est
      un affront que Viper a fait à Kraler.
    

    
      –    Mais arrête donc ! C’est vous qui ne
      comprenez rien. Dans votre monde, on n’étreint pas amicalement la
      copine d’un pote, et bien dans le mien, si.
    

    
      Elle aussi est en colère. Toute une histoire pour une connerie. N’importe
      quoi !
    

    
       
    

    
      –    T’avais pas à faire ça ! peste Kraler
      à Viper qui est en compagnie d’une femelle blonde.
    

    
      –    C’est bon, laisse tomber.
    

    
      –    Oh, ça, non !
    

    
      –    Laisse-nous.
    

    
      La femelle s’en va.
    

    
      –    Je ne vais pas me justifier durant des heures.
      Elle ne s’est pas sentie offusquée alors tout va bien.
    

    
      –    Mais moi, si.
    

    
      –    Dans ce cas… excuse-moi.
    

    
      Kraler ne compte pas se contenter de simples excuses.
    

    
      –    Elle t’aime, ajoute Viper. Elle déteste
      être à l’origine de notre dispute, j’en suis sûr.
    

    
      –    Ne t’avise pas de prétendre savoir ce que
      ma compagne ressent !
    

    
      –    S’il vous plaît ! intervient Angel en
      se mettant entre eux.
    

    
      Kraler n’aime pas cette interruption, il en est même fâché.
    

    
      –    Lâchez l’affaire, réclame-t-elle. Kral, on
      devait passer une soirée agréable, rappelle-t-elle presque suppliante.
    

    
      Le vampire n’est pas insensible aux yeux doux qu’elle lui
      fait. C’est vrai qu’ils devaient passer une bonne soirée et
      montrer à tous que cette femelle est à lui.
    

    
      Il passe son bras autour de la taille de la demoiselle avant de céder.
    

    
      –    Oublions ça, déclare Kraler à Viper, je le fais
      pour elle, mais ne t’avise plus de la toucher.
    

    
      Il tend sa main à Viper qui la prend.
    

    
      –    Il y a toucher et toucher, Kraler,
      réplique Viper. Jamais je ne me serais permis d’être inconvenant, je
      peux te le jurer.
    

    
      –    Je te crois, assure le vampire en lâchant sa
      main.
    

    
      Angel est ravie. Les deux amis ont enterré leur différend.
    

    
      –    Dark est parti rejoindre Anna, leur
      annonce-t-elle.
    

    
      –    Ça ne m’étonne pas ! soupire Kraler.
      Je m’étonne juste qu’il ait tenu si longtemps.
    

    
      En allant se rasseoir, Kraler et Viper apprennent que le vampire surveillé
      vient de s’en aller.
    

    
      –    Rassurez-vous, il est suivi par nos guerriers,
      précise Slash.
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      Après une soirée bien arrosée, le couple Davers-Snake se retrouve dans la
      chambre de Kraler, au manoir. Le vampire entreprend de déboutonner sa
      chemise lorsqu’Angel repousse ses mains pour le faire à sa place.
    

    
      –    J’ai passé une bonne soirée.
    

    
      –    Vraiment ?
    

    
      Il sourit en lui posant la question. C’est vrai que c’était
      une soirée sympathique, néanmoins il a eu un accrochage avec Viper.
      Accrochage qui aurait pu mal tourner.
    

    
      –    Oui.
    

    
      –    J’ai quelque chose à te dire.
    

    
      –    Quoi ? demande-t-elle en écartant les pans
      de la chemise.
    

    
      Elle glisse ses mains sur le torse de son amant avant d’apposer ses
      lèvres sur sa gorge qu’elle embrasse avec sensualité.
    

    
      Kraler se demande comment il va faire pour réussir à avoir une discussion
      sérieuse.
    

    
      –    J’ai vendu mon appartement.
    

    
      Elle lève la tête pour le regarder. Elle savait qu’il le souhaitait,
      mais sait aussi qu’il aime l’endroit et la vue.
    

    
      –    Rassure-toi, ça va. C’est ce que je
      voulais.
    

    
      –    Tu ne regrettes rien ?
    

    
      –    Non. Je… j’ai acheté une maison.
    

    
      Elle imagine bien qu’il n’allait pas s’installer
      définitivement au manoir. Ce qu’elle redoute, c’est l’avenir.
      Où va-t-elle vivre ?
    

    
      –    Je m’y installerai d’ici une semaine
      ou deux. Le temps de laisser aux guerriers et à Viper le soin d’installer
      un système de sécurité. D’ailleurs, ils le feront dans toutes nos
      demeures. On ne peut pas attendre ici que Blake lâche son attaque.
    

    
      –    Elle est où, cette maison ?
    

    
      –    Dans le quartier sud, entre l’appart de
      Slash et le Byzance.
    

    
      –    C’est comment ?
    

    
      –    Je te ferai visiter dès que j’aurai les
      clés. Tu verras, c’est grand et beau. Il y a toute la place
      nécessaire pour nous, et pour nos enfants.
    

    
      Ces seuls mots lui font monter les larmes. Kraler veut fonder une famille
      avec elle. Elle se blottit contre lui qui l’enlace tendrement.
    

    
      –    Je t’aime, souffle-t-elle.
    

    
      –    Moi aussi, ma chérie.
    

    
      Il emprisonne ses lèvres le temps d’un baiser passionné avant de
      retirer le reste de ses vêtements. Il s’allonge dans le lit alors qu’Angel
      passe une nuisette indigo. Elle retire la couette du corps de son époux
      avant de monter sur le lit, embrasse la gorge de Kraler, puis glisse ses
      lèvres sur sa peau jusqu’à ses tétons qu’elle lèche l’un
      après l’autre. Elle les abandonne rapidement pour parcourir son
      abdomen avant de s’occuper de son membre totalement dur.
    

    
      Il la regarde, le souffle rauque, haletant, son membre bandant dans sa
      bouche. Douce vision ! Il aime cette pratique même si sa femelle ne l’utilise
      pas souvent.
    

    
      Quand il est dans cette position intime avec elle, il a la sensation d’être
      à sa merci, de s’abandonner complètement à elle. C’est
      totalement différent de ce qu’il ressentait avec Kaly. D’ailleurs,
      il n’aurait jamais dû coucher avec elle.
    

    
      Ce sera son plus grand regret.
    

    
      Lorsqu’il se sent approcher du point de non-retour, il attire sa
      compagne près de lui, l’aidant à s’empaler sur son membre en
      laissant s’échapper un soupir de plaisir lorsqu’elle l’a
      complètement en elle.
    

    
      C’est terriblement bon.
    

    
      Il la laisse décider de la cadence, se contentant de la contempler. Elle
      est tellement belle. Elle est à lui. Il n’est pas un fan de cette
      façon de faire l’amour. Il aime avoir le contrôle, décider de tout,
      néanmoins, de temps à autre, il veut bien céder sa place de meneur à sa
      compagne. Pas trop longtemps, pourtant.
    

    
      Rapidement, il la retourne afin de prendre la direction de la situation. C’est
      bien mieux comme ça ! Il peut rythmer ses pénétrations, les rendre
      lentes et tendres ou rapides et abruptes. Il est doué pour procurer du
      plaisir à Angel, mais il n’est pas en reste non plus. Il n’a
      jamais autant pris son pied qu’avec elle.
    

    
      Il est bien obligé de se rendre à l’évidence, elle est parfaite pour
      lui.
    

    
      Après deux orgasmes consécutifs, il roule sur le côté.
    

    
      Angel n’en peut plus, bien qu’elle n’aurait pas refusé
      des prolongations s’il les lui avait proposées. Elle se blottit dans
      les bras de Kraler qui aimerait appuyer sur le bouton avance rapide
      afin de se retrouver avec elle, chez eux. Ça n’a rien de drôle de
      vivre ici avec les autres. Il ne peut pas s’unir sexuellement à sa
      compagne sans que tout le monde le sache. En plus, ils sont obligés de se
      contenter de la chambre, alors qu’il aimerait explorer d’autres
      lieux avec elle.
    

    
      Quand ils seront chez eux, tout rentrera dans l’ordre. Il pourra se
      promener nu à longueur de temps s’il le souhaite ! Pour l’heure,
      il doit être patient. Il obtiendra les clés aujourd’hui et se
      chargera de recevoir les ouvriers qui vont installer ses nouveaux volets
      translucides. Très important, dans son cas. Puis par la suite, pour ses
      enfants.
    

    
      Il dépose un baiser sur le front de sa femelle avant de s’apercevoir
      qu’elle glisse vers le sommeil. Il sourit.
    

    
       
    

    
      Au beau milieu de la nuit, Kraler quitte doucement le lit, passe des
      vêtements, et descend à la cuisine. Il a faim, vraiment faim. De vraie
      nourriture.
    

    
      Il y voit Slash. Tant mieux. Il voulait lui parler.
    

    
      –    Le creux de la nuit ! s’amuse-t-il.
    

    
      Slash sourit en mangeant son sandwich.
    

    
      Kraler s’en prépare un rapidement puis s’assoit en face de son
      ami.
    

    
      –    J’ai une question à te poser.
    

    
      –    Vas-y.
    

    
      –    Comment vois-tu l’éternité avec Camilla ?
    

    
      –    J’en sais rien, soupire Slash.
    

    
      –    D’ici dix ou quinze ans, elle sera plus
      vieille que toi en apparence.
    

    
      –    On n’a jamais abordé le sujet. La seule
      chose que nous avons décidée c’est d’avoir des enfants au plus
      tôt. J’imagine que ce problème d’espérance de vie entre nous
      doit la travailler, mais on n’en a jamais parlé.
    

    
      –    J’ai le même problème.
    

    
      –    As-tu la solution ?
    

    
      –    Non.
    

    
      –    Moi j’en ai une. C’est la seule. J’en
      suis sûr parce que j’y ai bien réfléchi.
    

    
      –    Dis-moi.
    

    
      –    La transformation. C’est véritablement le
      seul moyen de garder ma compagne.
    

    
      Kraler le pense aussi, mais il n’a pas la moindre envie de
      transformer Angel. Pas en se souvenant de tout le mal qu’a eu Anna à
      traverser cette épreuve. Sans Dark, elle se serait donné la mort, ne
      supportant pas sa condition, il pourrait en être de même pour Angel.
    

    
      –    Ce n’est pas une bonne solution, affirme
      Kraler.
    

    
      –    Je le sais, néanmoins c’est la seule.
    

    
      Kraler espère qu’il trouvera autre chose. Il a encore une bonne
      dizaine d’années devant lui. Il ne veut pas faire de sa compagne une
      morte vivante.
    

    
      Jamais !
    

    
      Il l’aime et la respecte beaucoup trop pour la réduire à vivre dans
      un corps mort.
    

    
      –    Je trouverai autre chose, déclare Kraler. Je
      refuse de la voir devenir une vampire morte.
    

    
      Slash aussi n’est pas emballé par l’idée et aimerait qu’il
      existe une autre solution.
    

    
      Kraler termine d’engloutir son sandwich alors que son ami lui
      exprime son envie de rentrer chez lui.
    

    
      –    Moi aussi, mon ami. Rassure-toi, ce ne sera plus
      très long. J’ai décidé que nous allions installer un système de
      sécurité dans chacune de nos habitations. On ne peut pas rester ici à
      attendre que Blake se montre. Nos vies ont été assez mises en suspens.
    

    
      –    Je suis content de te l’entendre dire.
    

    
      –    Ce sera le sujet de notre réunion de la
      prochaine soirée.
    

    
      –    Tant mieux.
    

    
      –    Je vais aller me recoucher, décide Kraler en se
      levant.
    

    
      –    Dis, le retient Slash, tu as fait la paix avec
      Viper ?
    

    
      Kraler aurait voulu que non. Ne pas laisser passer un tel affront, mais
      Angel a su adoucir les choses jusqu’à les calmer complètement.
    

    
      –    Oui. Angel y est pour beaucoup.
    

    
      –    Il ne faut pas que tu oublies qu’elle
      ignore la plupart de nos coutumes.
    

    
      –    Je le sais. D’ailleurs je ne lui en ai pas
      voulu. Mais Viper les connaît, il n’avait pas à faire ça.
    

    
      –    Viper aime faire dans l’excès et braver
      les règles.
    

    
      –    Ça aussi, je le sais. Mais je suis jaloux et
      possessif, ce qui n’arrange rien.
    

    
      Slash sourit. Il le comprend parfaitement, il l’est lui-même. Et si
      Viper s’était permis d’enlacer Camilla comme il l’a fait
      avec Angel, il lui aurait mis son poing dans la figure avant de parler de
      pardon.
    

    
      Kraler est vraiment trop gentil. Un des nombreux effets bénéfiques qu’Angel
      a sur lui.
    

    
      Il lui fait un signe de la main avant de remonter à sa chambre où l’attend
      sa belle au bois dormant.
    

    
      Elle est profondément endormie. En même temps avec tout ce qu’ils
      viennent de partager, il ne pouvait en être autrement.
    

    
      Il s’allonge à son côté, caressant son visage au passage, embrassant
      sa joue, effleurant la peau de sa nuque de ses lèvres, jusqu’à
      embrasser l’endroit où il a l’habitude de plonger ses crocs.
      Elle ne bouge pas d’un poil, la dormeuse ! Ça le fait sourire.
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Chapitre 31
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      À la tombée de la nuit suivante, les membres des Snake se
      réunissent autour de la table en chêne afin de tenir une réunion.
    

    
      Kraler annonce d’emblée à Viper qu’il va avoir du travail
      durant les prochains jours.
    

    
      –    Du genre ? interroge le vampire installé
      nonchalamment sur un fauteuil.
    

    
      –    Du genre installer des systèmes de sécurité dans
      nos demeures.
    

    
      –    Cela voudrait-il dire qu’on pourra bientôt
      rentrer chez nous ? espère Friz.
    

    
      –    Oui.
    

    
      Les guerriers soupirent de ravissement. Enfin, le retour à la maison est
      programmé.
    

    
      –    Les guerriers sur le coup n’ont aucune
      nouvelle de Blake. Il s’est volatilisé, mais je sais qu’il
      reviendra. En attendant, on ne va pas rester cloîtré ici.
    

    
      Cela ravit tout le monde.
    

    
      –    Viper, je te laisse t’organiser avec nos
      amis pour programmer leur installation. Quand tu auras terminé, on ira
      faire la mienne.
    

    
      –    Très bien.
    

    
      Kraler leur annonce ensuite la vente de son appartement et donc des
      tunnels à condamner. Friz promet d’envoyer une équipe sur les lieux
      au plus tôt.
    

    
      Le chef conclut ensuite avec l’achat de sa nouvelle demeure.
    

    
      Personne n’a encore eu des informations sur le vampire de la veille,
      le sujet n’est donc pas abordé.
    

    
      –    Je crois qu’on a fait le tour, déclare
      Kral. J’ai des choses à faire avec ma compagne, mais je reste
      joignable au cas où.
    

    
      Il leur souhaite une bonne soirée – sans mission – avant de
      remonter à l’étage.
    

    
      Viper commence par appeler des guerriers en renfort pour l’installation
      des systèmes de sécurité. Il commencera chez Slash et Camilla afin qu’ils
      puissent retourner à une vie normale et fonder la famille dont ils rêvent.
    

    
       
    

    
      –    Tu es prête ? questionne Kraler en entrant
      dans la chambre.
    

    
      Angel se tient devant lui, apparemment prête. Elle l’attendait.
    

    
      –    Oui.
    

    
      Il sort des clés de sa poche pour les lui agiter sous le nez.
    

    
      –    Que dirais-tu d’aller visiter notre
      maison ?
    

    
      Elle hausse les sourcils en souriant.
    

    
      Il lui tend sa main et ensemble ils quittent le manoir pour se rendre à la
      nouvelle maison dans la Ferrari du vampire.
    

    
      Il leur faut une vingtaine de minutes pour y arriver, bien que Kral ne
      respecte pas les limitations de vitesse.
    

    
      Il ouvre le portail avec une télécommande avant de garer son véhicule dans
      l’allée et de se précipiter pour ouvrir la porte à sa compagne qui
      descend.
    

    
      Le terrain est entouré par un haut muré et beaucoup d’arbres. La
      maison semble immense et magnifique. Angel aime déjà ce qu’elle
      voit.
    

    
      Kraler l’invite à le suivre.
    

    
      Ils empruntent un petit chemin de pierres pour gagner la porte d’entrée.
    

    
      –    Prête ?
    

    
      –    Oui.
    

    
      Il introduit la clé dans la serrure et pousse la porte. Angel veut y
      entrer, mais il la retient. La seconde suivante, elle est dans ses bras.
    

    
      –    Je veux te porter pour franchir le seuil de
      notre nouvelle maison.
    

    
      Notre. Elle aime quand il dit ça.
    

    
      Il la porte pour franchir le seuil avant de la remettre sur ses pieds.
    

    
      La maison n’est pas encore meublée ce qui donne une sensation d’immensité.
      Ce qui deviendra leur salon possède une grande cheminée en pierres. Angel
      se voit déjà devant un bon feu.
    

    
      Toutes les pièces sont spacieuses et lumineuses. Kraler lui explique que
      les travaux pour installer les stores translucides débuteront dès la
      prochaine matinée.
    

    
      –    J’espère que ça te plaît.
    

    
      –    C’est magnifique.
    

    
      Ils terminent par la visite de l’étage. Chambres et salles de bains.
    

    
      –    Que penses-tu de celle-ci ? demande Kraler
      en lui désignant la seule chambre possédant une cheminée.
    

    
      Elle est bien moins imposante que celle du salon, néanmoins d’un
      blanc magnifique et raffiné. La pièce possède une grande fenêtre qui donne
      une vue imprenable sur l’avant de la maison.
    

    
      –    Je suppose que tu voudrais en faire notre
      chambre.
    

    
      –    Oui.
    

    
      –    Je la trouve parfaite.
    

    
      Elle se jette à son cou.
    

    
      Il l’enlace avant de l’embrasser amoureusement.
    

    
      –    Il reste encore quelques petites choses à faire,
      puis nous pourrons venir y vivre.
    

    
      –    Comme quoi ?
    

    
      Elle desserre l’étreinte pour le regarder. Il rayonne.
    

    
      –    Après les volets translucides, le système de
      sécurité, les souterrains, puis les meubles.
    

    
      –    Des souterrains ?
    

    
      –    On est proche du Byzance et de chez
      Slash, je vais voir si on peut relier la maison à l’un de ces deux
      endroits.
    

    
      Silence.
    

    
      –    En cas de danger, je peux me dématérialiser,
      mais pas toi. Et je veux que tu te sentes en sécurité chez nous.
    

    
      –    Je m’y sens déjà. Et pour les meubles ?
    

    
      –    J’ai des catalogues au manoir, on va
      regarder et je commanderai le tout.
    

    
      –    Combien de temps avant qu’on puisse s’installer
      ici ?
    

    
      –    Deux semaines tout au plus.
    

    
      Elle hoche la tête, ayant hâte d’y être.
    

    
      –    Allons dehors.
    

    
      Il lui prend la main pour la conduire dans le jardin en passant par la
      baie vitrée du salon. Il fait nuit, et l’électricité n’est pas
      encore en fonctionnement, mais la vue est splendide. Angel s’imagine
      dans une chaise longue au bord de la piscine lorsque celle-ci sera
      remplie. Des enfants jouant ici et là.
    

    
      Sa vie va bientôt commencer.
    

    
      –    J’adore l’endroit, Kral.
    

    
      –    On sera bien ici.
    

    
       
    

    
      De retour au manoir, Angel va directement manger un morceau alors que le
      vampire monte à l’étage. Dans le couloir, il se fait arrêter par
      Camilla. Cela fait un moment qu’ils n’ont pas parlé, il
      préférait l’éviter afin de ne pas s’en prendre plein la gueule !
    

    
      Elle n’a pas été tendre avec lui !
    

    
      –    Tu aurais quelques minutes à m’accorder ?
    

    
      –    Euh… je pense.
    

    
      –    Suis-moi.
    

    
      Il lui emboîte le pas, espérant qu’elle ne s’énerve pas avec
      lui. En même temps, tout va bien en ce moment, alors elle n’aurait
      aucune raison de crier.
    

    
      Elle ouvre la porte de sa chambre en lui disant d’entrer. Il obéit,
      pensant y trouver Slash, mais non. La pièce est vide.
    

    
      –    Où est Slash ?
    

    
      –    Avec Viper à l’appartement. Ils s’occupent
      du système de sécurité.
    

    
      –    Qu’est-ce que je fais ici ?
    

    
      C’est totalement inconvenant pour lui d’être seul dans la
      chambre de la femelle de son meilleur ami.
    

    
      –    Je veux faire la paix, déclare-t-elle en lui
      tendant sa main.
    

    
      –    Moi aussi, réplique-t-il en la prenant.
    

    
      Il la serre en guise de gage de paix, puis la relâche.
    

    
      –    Je suis désolée, j’ai été très dure par
      moment.
    

    
      –    Je peux comprendre. D’autant que tu ne
      voulais que protéger les intérêts de ton amie.
    

    
      –    Elle est de nouveau là. Elle t’aime. Ne
      lui donne plus de raison de partir.
    

    
      Elle sous-entend que c’est à cause de lui qu’elle est partie,
      et il n’aime pas cela du tout. Néanmoins, il reste fair-play et ne
      dit rien.
    

    
      –    Je ne voulais pas seulement protéger les
      intérêts d’Angel, mais les tiens aussi. Tu aurais dû m’écouter
      et te tenir loin de cette garce de Kalypso.
    

    
      –    Je sais.
    

    
      –    En tout cas, tout est bien qui finit bien.
    

    
      Il hoche la tête. Elle a raison.
    

    
      –    Alors ami ?
    

    
      –    Bien sûr.
    

    
      Elle sourit avant d’enlacer le colosse de deux mètres qui se sent
      totalement déconcerté. En même temps, il n’ignore pas que les façons
      de faire des humains sont différentes de celles des vampires.
    

    
      Il passe ses bras autour d’elle par politesse, faisant exactement ce
      qu’il a reproché à Viper la veille.
    

    
      –    C’est inconvenant, dit-il après quelques
      secondes en brisant l’étreinte.
    

    
      –    Je sais.
    

    
      –    Ah…
    

    
      Le voilà surpris. Si elle le sait, pourquoi le fait-elle ?
    

    
      –    Ne fais pas cette tête ! rit-elle. Je veux
      juste te montrer que ça peut se faire entre amis sans que pour autant il y
      ait une quelconque attirance.
    

    
      –    Tu me trouves repoussant ?
    

    
      –    Non. Du tout. Mais tu es le mari de ma sœur et
      moi la femme de ton frère.
    

    
      –    J’ai compris le message. Angel et Viper…
      je n’aurais pas dû m’énerver.
    

    
      –    Effectivement. Tu viens de faire la même chose
      et tu vois bien que c’est en tout bien tout honneur.
    

    
      –    Oui.
    

    
      Encore une fois, c’est elle qui lui ouvre les yeux. Elle lui avait
      déjà porté secours auparavant en lui donnant un coup d’électrochoc.
      Il se laissait bien trop dépérir à son goût et elle avait raison.
    

    
      Mine de rien c’est un sacré petit bout de femme !
    

    
       
    

    
      Une demi-heure plus tard, Angel et Kraler feuillettent les catalogues à la
      recherche de meubles pour leur future maison. Ils ont quasiment les mêmes
      goûts, ce qui facilite grandement leurs choix. Leur recherche est
      interrompue par le téléphone de Kral ; le vampire décroche.
    

    
      –    Oui, Yassin.
    

    
      –    Mon Seigneur. Je viens au rapport sur le
      vampire qui vous intrigue.
    

    
      –    Et alors ?
    

    
      –    Les guerriers ont l’adresse de son
      habitat, mais rien d’autre.
    

    
      –    Très bien. Envoyez-la-moi par mail et ne
      relâchez pas la surveillance. Je veux tout savoir sur lui. Un nom
      peut-être ?
    

    
      –    Non, mon Seigneur.
    

    
      –    Bon.
    

    
      –    Il y a autre chose, mon Seigneur.
    

    
      –    Je t’écoute.
    

    
      –    C’est à propos de votre désir de briser
      votre union…
    

    
      –    Oui, l’interrompt Kraler, ce n’est
      plus à l’ordre du jour.
    

    
      –    Je suis ravi de l’apprendre, mon
      Seigneur.
    

    
      –    Angel est de retour. Tout va bien, Yassin.
    

    
      –    C’est merveilleux.
    

    
      Le vieil homme semble vraiment emballé à cette nouvelle et ça réjouit
      Kraler.
    

    
      Après les formules de politesse, il coupe la communication et reprend là
      où il en était avec sa compagne.
    

    
       
    

    
       
    

    
      C’est deux semaines plus tard, jour pour jour, que Kraler et Angel
      passent le pas de leur porte, leurs valises en main.
    

    
      Ah ! Il était temps !
    

    
      Slash et Camilla sont partis en premier, puis Friz, Dark, et Viper.
    

    
      La maison est terminée et entièrement meublée. Angel n’en revient
      pas du résultat magnifique. Kraler ne l’a pas laissée revenir depuis
      la dernière fois, il voulait qu’elle ait la surprise.
    

    
      Quelle surprise !
    

    
      Le vampire a même fait remplir le réfrigérateur !
    

    
      Il commence par lui montrer la porte cachée derrière une étagère, celle
      qui dissimule l’accès aux souterrains. Les guerriers ont travaillé
      sans relâche pour relier la maison au Byzance.
    

    
      Kraler allume rapidement un feu dans la cheminée avant d’apporter
      deux coupes de champagne. Ils fêtent le début de leur nouvelle vie, mais
      aussi leur amour.
    

    
      –    À nous, articule Kral en levant son verre.
    

    
      –    À nous.
    

    
      Ils le boivent, assis sur le tapis devant la cheminée. Le feu crépite,
      donnant une ambiance romantique à leur salon. Ils ne tardent pas à
      consommer leur union, baptisant ainsi leur nouvelle maison de leur amour
      passionnel.
    

    
      Kraler n’a qu’une seule obsession maintenant qu’ils sont
      ici : engendrer son descendant.
    

    
       
    

    
      Viper, qui passe la nuit au Byzance à boire et fêter avec les
      belles demoiselles qui lui passent sous la main, se remémore les excuses
      de Kraler. C’était il y a une dizaine de jours. Son chef, et ami
      était venu le trouver afin de lui présenter des excuses pour son
      emportement. Il a réalisé avoir eu une réaction excessive quand il a su qu’il
      avait enlacé sa compagne.
    

    
      Leur relation est de nouveau au beau fixe et Viper en est ravi. Il aime
      Kral comme son frère et donnerait sa vie pour lui. Il n’a pas voulu
      être désobligeant envers lui, il voulait démontrer son amour à Angel. Il
      voulait qu’elle croie en sa sincérité. Mais attention : un
      amour fraternel. Il n’est pas amoureux d’elle et ne le sera
      jamais. Ni de personne d’autre d’ailleurs. Ce truc-là ce n’est
      pas pour lui. C’est anti-Viper !
    

    
      Il sourit.
    

    
      La brune qui le colle depuis une heure commence à passer à l’action
      en glissant sa main entre ses cuisses.
    

    
      Viper la lui retire aussitôt. On ne le touche pas à cet endroit !
    

    
      –    Tu n’as pas envie ? s’étonne-t-elle.
    

    
      Bien sûr que si. Il a toujours envie de sexe avec une demoiselle, mais
      refuse d’être caressé.
    

    
      Il s’apprête à lui dire de le suivre dans les toilettes quand son
      regard se pose sur une créature de rêve. Une femelle rousse. Impossible de
      savoir à quelle race elle appartient. D’ailleurs sur le moment, il
      ne cherche pas à le découvrir.
    

    
      Il lui est impossible d’effectuer le moindre mouvement, comme
      paralysé, alors qu’elle le fixe intensément.
    

    
      Bon sang ! C’est impossible !
    

    
      Rapidement, elle détourne le regard et va s’asseoir au comptoir.
    

    
      Viper sort son téléphone et décide d’appeler Friz, celui qui est
      sans doute le plus disponible de tous. Dark étant avec Anna, Slash avec
      Camilla et Kral avec Angel.
    

    
      –    Oui, Viper.
    

    
      –    Tu ne vas jamais me croire !
    

    
      –    Dit toujours.
    

    
      –    Une femelle ressemblant comme deux gouttes d’eau
      à Kalypso est ici.
    

    
      –    C’est elle ? C’est
      impossible !
    

    
      –    Je le sais bien.
    

    
      –    J’arrive.
    

    
      Viper coupe la communication.
    

    
      Bon sang ! Qu’est-ce que c’est encore que ça ?
    

    
        
    

    
       
    

    
       
    

  
    
      Épilogue
    

    
       
    

    
       
    

    
       
    

    
      Un entrepôt désaffecté, c’était bien trouvé ! Blake s’en
      félicite.
    

    
      Il est obligé de se cacher durant des semaines afin de mettre toutes les
      chances de son côté. Augmenter les effectifs des Skull n’est
      pas une mince affaire.
    

    
      –    Voilà la prise de cette nuit, annonce un vampire
      escorté de dix humains hypnotisés.
    

    
      –    C’est parfait, Rese ! se réjouit
      Blake. Mets-les avec les autres et donne-leur donc un peu de sang.
    

    
      Rese obéit et conduit les dix humains dans une pièce prévue à cet effet.
    

    
      Il y fait sombre et la place est limitée tant la population habitant l’endroit
      est nombreuse. Mais il faut absolument étoffer les Skull. D’ici
      quelques semaines ils seront assez nombreux pour attaquer.
    

    
      Quelques minutes plus tard, Rese nourrit les dix nouveaux avec du sang de
      vampire né. Il le fera encore quelques fois avant que Blake ne les tue.
    

    
      Il rejoint son chef dès qu’il a terminé.
    

    
      –    Il va falloir penser à faire de la place dans la
      salle, on ne peut plus en ajouter.
    

    
      –    Je vais trouver une solution.
    

    
      –    Parfait.
    

    
      Blake esquisse un sourire. Bientôt les Skull seront plus nombreux
      que les Snake.
    

    
      –    Occupe-toi de l’entraînement, Rese,
      décide-t-il.
    

    
      Le guerrier vampire obéit. Il a la charge de former tous les nouveaux
      venus. Ils doivent être capables de se défendre, mais surtout de tuer des
      guerriers ennemis.
    

    
      La guerre sera bientôt déclarée, et il n’y survivra aucun Snake.
      Surtout pas Kraler et sa compagne.
    

    
      Blake s’en réjouit d’avance. Son usurpateur de frère va payer.
    

    
      Enfin !
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